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Les bombardements meurtriers au Liban 60 % de oui au référendum 


Accord acquis entre M. Kouchner et les musulmans! Les Uruguayens ont ratifié 
Les ras quest | sur Péracuation des blessés | l'ammisfe des militaires 


M Kouchner, secrétaire d'Etat à l'action humanitaire, Les résult.*s du référendum sur l'amnistie des mili- 
est parvenu, selon l'AFP, à un «accord total», lundi | taires, qui a eu lieu dimanche 16 avril en Uruguay, don- 
matin 17 avril, avec le gouvernement libanais musulman | nent une large victoire aux partisans de la rarification du 
de M. Salim Hoss sur l'évacuation de blessés musulmans | texte voré en 1986 par le Parlement. Environ 60 % des 
ἃ partir du port de Saïda, au Sud-Liban. Pendant le week- | électeurs ont accepté le « pardon » accordé par le prési- 
end, des duels d'artillerie ont fair, à Beyrouth, quarante- | dent Sanguinetti, au nom de la réconciliation nationale, 
six morts, dont l'ambassadeur d'Espagne, M. de Aris- | aux militaires accusés de violations des droirs de l'homme 
tegui, et son beau-père, l'écrivain libanais Youssef Awwad. | au temps de la dictature. 


Sontiers, est l'art du possible. La 
affce n‘a-t-salle pas tenté 
AL se lançant : de façon 
Eten? ? Devant δ vu vive rh 
LS 
toutes 
Communautés, 


La question fera bondir 
balles Émes, on partout ct BEYROUTH Mille quatre cent quatre vic- | MONTEVIDEO “verts») n'a pas provoqué la 
tesponsables français qui ont times, dont deux cent soixante- dés moindre réaction populaire. Les 
sproché aux gouvements — non | 0 0fre envoyée spéciale trois morts, des dégâts qui sa clif- de notrs envoyée spéciale « verts » ct les « jaunes » (les par- 
‘ns peut-être, chez tel où tel, |" ” frent en milliards de dollars, pour tisans de l’amnistie) étaient 
δη h 


᾿ « une guerre de ἰἰδόγαιίοπ cure Après une semaine d'été indien, d'accord pour tenter d'éviter inci- 
. Quarante-six morts, deux l'occupation syrienne», dont le | quia permis aux partisans du vote dents et provocations. 
cent trente-quatre blessés en un général Michel Aoun, premier | à bulletin vert d'étendre leur cam Sp 1 ᾿ 
weck-end, 85 % du pays plongés ministre d'un gouvernement de | Pagne contre l’amnistie et en den PRE (le Parti colo- 
dans le nair total, des habitants militaires chrétiens, a pris seul la | faveur de la « justice », c’est un a pouvoir le Contre τῖσαι οἵ 
prostrés, choqués, désespérés : le responsabilité le 14 mars, sans | Crachin persistant dans la capitale Blanco, conuiste) dr pate 


pofti- 
ques — de ne pas voler au secours 
des_ chrétiens banais que 9 


, Liban, qui en ἃ tant vu en que- visiblement en avoir les moyens et | ruguayenne et une pluie parfois sn τ Here 
ἢ ἴαμα d'abord les bien comahre σὲ .torze ans, chanceïle dans une contre l'avis déclaré de la majo- diluvienne en province qui ont leur berne se ΗΝ Ἢ np 
mesurer. guerre qui n’en est pas une. « Une rité de ses concitoyens, au moins | ACCompagné — et parfois rendu Pa Βαανα δ, dors bcauCOup ne 


tuerie, de la folie », avouent, de en ce qui concerne la strat difficile — le référendum de 
plus en plus nombreux, les Liba- adoptée ἐεῖο dimanche. sont pas fiers. 


nais, qui s'interrogent sur le sens FRANÇOISE CHIPAUX. Dans le milieu de Ja nuit, CATHERINE DERIVERY. 
d'un conflit, jugé anjourd’hui sans l'annonce des premiers résultats τ 
issue par la majorité. (Lire la suite page 3.) (60 & de « jaunes » ; et 40 % de (Lire la suite page 8.) 


uatre-vingt-quatorze morts au stade de Sheffield 


: Une foule piégée, paniquée, piétinée….. 
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Liban indépendant, est ets 
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: assurer: 


La Chambre des Communes LIVERPOOL très fière et aujourd’hui complète- 


dire que l'optimisme français fut de |, 74 CA à 5 ᾿ ir 
ΟΡ C'est sine, M. Doniau britannique a décidé, lundi ἀρ ποῖ en νογέ spécial brique rouge et leurs jardins ment 
avant été désavoug, qu'apparut | 17 avril, (one ἀπε PART ner τ PR ᾿ δαὶ avec un bouquet qui ανες 
Re ésontatifs 2 gs pique L sf De vieiles dames courbées, de fonnée à la hôte, ils se recueillent en 


solides La rougeauds, ee pleurant et déposent tour à tour 
stade, dépenaillés, alors que d’autres Run pne Gan un sas 

ñ ATIETe CES TeCOUvErts 
Ἰς S rendent à la messe tirés à quatre de drapeaux rouges et d'œillets, 


ment aux enquêtes policières, 
après la mort, lors d'une 1ra- 
gique bousculade, de quatre- 


Nortingham-Forest. tions pages 20 εἰ 21.] 


vin, ΡΝ uatorze personnes, : 
M, # Kouchner, HE νίκα stade de Sheffield, épingles... Elle es ἴδ, sur la pelouse, gave ja tribune des plus fidèles 

is hi ῃ ‘est plus à ps au cours d'une demi-finale de Der "εἰ er fa res μόνα ice depuis Vient. supporters du club (le kop). 

᾿ 4 , vers Anfield_ Road, le stade du 5 
les bombes de mener à bin. une dla Coupe 6. ἈΛΕΊΕΙΕΙ͂Το HE Liverpool FC. Un stade « à déteste Margaret Thaïcher, ne croit PHILIPPE BROUSSARD. 
mission défficile : Faccord | ball, qui devait opposer les Panglaise» : quatre tribunes de plus aux travaillistes mais se lève Ἂν» la suite, le commentaire 
des dirigeants musulmans Ebonsis | équipes de Liverpool et de mt pour le God Save the  d'ALAIN GIRAUDO et nos in 

tous azimuts, 


peu décadente, toujours 
Un entretien avec le 


Sur le thème « Les préserva- 
tits 


Par André Bourguignon, Pierre Cotet, 
Jean Laplanche er François Robert 
L'ambition ici est d'offrir une propédeutique de lecture 
freudienne organisée autour de trois moments: la tra- 
duction, la terminologie raisonnée, le glossaire. Ni 
pour Freud, ni contre Freud, mais avec Freud, ce livre 
est une invitation au plaisir d’une œuvre redécouverte. 
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sauf de l'amour», M. 

Evin, ministre de la santé, a 
Jancé lundi 17 avril une nouvelle 
campagne de prévention du 
sida. À cette occasion, un spot 
télévisé montrant les ébats 
amoureux d'un homme avec 
une femme sera diffusé. 


Dans l'entretien qu'il nous a 
accordé, M. Evin affirme qu'il 
n'existe que deux manières de 
prévenir le sida : l'utilisation du 

ou la fidélité récipro- 
que dans le couple. Le ministre 
de la santé rompt ainsi avec le 
discours officiel qui ne mettait 


rager 
ration ? Telles sont les vraies 
questions qui auraient dû être 
débatrues avant d'e 
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L'Europe monétaire 
en trois étapes 
Le rapport du « comité 
Delors », présenté lundi 
17 avril, propose la 
construction de l'Europe 
économique et monétaire en 
trois étapes, la création 
d'une banque centrale inter- 
venant dans le courant du 
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Limogeage au Caire 
Le maréchal Abou Ghazala 


remplacé au ministère de la 
défense. 


Reprise du travail dans les 
éfectures. 
PAGE 12 


Les centristes 
et les rénovateurs 
Concurrence pour moderni- 


ser l'opposition. 
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de l'audiovisuel 
Un entretien avec 
M. Thierry de Beaucé, 
secrétaire d'Etat chargé des 
relations culturelles inter- 


nationales. 
PAGE 23 


Β La chronique de Paul Fabra. 
a À travers kes revues, par 
Michel Beaud. 


PAGES 27 à 30 


Le sommaire complet 
se trouve en page 

Ce cahier comporte un encart 
de deux pages folioté en 


romain (1 et li) entre les pages 
17 οἵ 18. 


ministre de la santé 


Sida, préservatif et fidélité 


l'accent, jusqu'à présent, que 
sur les préservatifs. 


Soucieux de prévenir les 
polémiques que [8 diffusion de 
ce nouveau spot risque de 
déclencher, il répond par avance 
à cartainas critiques et rappelle 
qu'it ne lui appartient pas de 
porter une « appréciation 
morale » sur le comportement 
des Français, mais que le gou- 
verement doit tout faire pour 
lutter contre l'épidémie de sida. 


{Lire les propos de M. Evin 
recueillis par JEAN-YVES NAU 


page 16.) 
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ÉCONOMIE RELIGIONS 
: : ï ps . 
Vive le capitalisme industriel Vrai et faux sacré 
ans L À 
bas l’argent « facile» ? par GÉRARD BONIFACIO (5) qu égard, l'on des années par VINCENT. COSMAO ( } ue 
A Es rose de privilégie outrageusement la Soyons plus précis : il ne s’agit l'opposition puis le malentendu re on ἐπεί ρινκὶ à Ὡς ἘΣ τὰ pour der seal Dieu, 
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sur la réglementation des OPA celle du savoir-faire. Ses consé- explications trop causales entre Connu depuis la guerre. Face au éclats CE plus: ge msi 
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conscience. Quelques années seu- sont essentiellement au nombre de La vie d'une entreprise est le fait alimentée par l'incapacité οὴ NE ef τις πεολτιρειν TE ti lues de 
lement après que la France ἃ deux. de plusieurs métiers qui, de la partie du puromnt ἃ giuérer | nas oublier qu'à l'instar de la joule Ω ï 
découvert, puis encensé les trapé- recherche à la trésorerie, formes modernes de management | a montrant le Christ, à sème en lequel: 
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classe politique — a tendance à se ΐ qui se reconver- urgent, quitte à forcer un peu le patronal ? Cette opposition fonda bres, ou sacralise tout ce à quoi on ane mp Neon el 
confondre avec celle de l'argent.  tissent dans des métiers d’ingénie- trait, de lancer le mot d'ordre: mentale a produit les nationalisa- tient ou tot ce dont on α pour, τς. dors 
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triel. En d’autres termes, la crois- ou de vendeur, du coup, dégagent qui doit fondamentalement sa opposition et ce τραιεπίευθο. Es Fe » de religion. 
sance externe par acquisitions comme une odeur de formol.. τ en ‘tenir un discours f se 
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| Etranger 
. 

| . Les bombardements meurtriers au Liban 
M. Mitterrand félicite la marine pour l’« efficacité remarquable » de Paide humanitaire 


M. Mitterrand a adressé, samedi Michel ΜῊΝ : 
: Aonn. « ini ï = : {π ἐς » 
15 avril aux personnels da Η rer a ins le moment, e- humanitaire française au Lien La Le, ministre syrien τ᾿ ἕ regretté (le Monde daté ἰδ avril), ji ε ἐπρηρ τε ντρνμδς re ar 
française un de Micanes conenions d'exprimer novre πῶς Vibamta vicumes des affronte fem εἰ la imeur de ce message» allés de ia γῆς, «Ἐπ dépif du RTL4e Monde». 
pour. l'a prise de certe démarche, dont nous ments, «sans distinction d'aucune (16 Monde daté 16-17 avril). comen apparemment positif du En conclusion, M. Barrot a estimé 
L €» avons été informés son dérou- ΟΓΊΕ ». s Ἵ M. Dufourcq avait été reçu à Damas communiqué américain, nous he que l'aide humanitaire française 
de secours aux blessés du Li lemem, surtout que la France insis- A Damas, le ministre des affaires σὰ une délégation de la troïka euro-  POwvons ignorer qu'il ne fait Pas devait être doublée d'un « effort 
« J'adresse, déclare M. tait pour que l'aide soit distribuée M. Farouk El Chareh, a (Espagne, France, Grèce) clairement état de l'occupation politique, avec à la clé, une menace 
rand Sacs ee 4. Mitier- simultanément dans les deux ifié dimanche de + double et faisait part au gouvernement syrien ‘Yrienne du Liban εἰ met Sur un G'oboui logistique ». Ἡ ne s'est pas 
l'Elysée, mes fhoiron n sé Par régions. » des “stérile » la politique française, sou- des préoccupations des Douze surla Pied d'égalité l'agresseur δ[ τ ononcé sur la nature de cette aide 
ble des ls des vd Με νοοῖ Le Parti socialiste £ tenant qu’« elle ne gagnera nileres- crise Hbanaise. Pour M. Chareb, la Fagresé autorité ἡΐξαιε et l'Ulé- Togistique, ee ns ξκν τὰ γὰς 
particulier de la mari fn (PSE) du chef druz Wakid Joum- Pect des Libanais ni celui des France doit appuyer «l'opinion de £alité. l'occupant et l'occupé», ét, mA, citant des 
re nt ui Ont Lits, plus sévère, à catimé que rabese. Dans une interview à Ja majorité des Libanais favorables 24.00 déclaré de source autorisée du nets era ll le Tchad 
Dour Trade nm Acanshe, de I ‘française Radio-France internationale, ds rele, Cabinet Aoun. 1 Role τ na nr cho, 
laquelle notre aide humanitaire α ἀεί devenue problématique après ce ML Chareh ἃ réaffirmé une fois de Vions privilégiées avec la Syrier, Paris, M. Jacques Barrot, κε} éiuatlons soient analogues, 
pu ètre au Liban durart la gui s'est passé dans la nuit». La pins, malgré le Sénend de Paris, plutôt que de prendre en considéra” secrétaire général du CDS: a Dis an nlen lonistinee Ja Re Mee 
mit du 14 au 15 avril ». oix du radio du Parti com- giaare fan MAS  fion «/es prérentions de ceux irmé dimanche que rence ibanai L 
qui τ gne libanaise peut se trouver secou- 
Érangères Dumas lui avait vers la France enfonction devrait menacer les Syricns d'un ES D uvee militairement », δ΄. 


A b, « surpris» par Popé-  Muniste,a que M. Kouchner jeudi dernier, gardent τὰ ἢ 5 

ration française, le ΤΩΙ ἊΣ ἃ prouvé « la partialité de la France δατειοα, g ἀετσῖς ue la Prorge des liens culturels et historiques LGPEM logistique” au Lien pote Πᾶς τ DOS διε, Je président du 

Hoss, a fait part de son Pi spa tniquement les Messés par Le rôle au Liban et sprl . pereble 1 de franchissement de la (CDS, M. Picrre Métnigoerie, a 

irri A F μ GS ‘aide syrienne ce 5», Ἐσουνετπεπηεπὶ Aoun 2, Γ sa j: "ici de estimé sur δ Trance, 

irritation devant nne opération Samedi, le ministère qi lui a 66 remis ele recteur part, critiqué samedi le pistes ἑ rien Le édit chrétien « Le avec son aide manitaire ire, + s'est 
ες 


français des 
dans le pays chrétien sous affaires étrangères avait indi affaires politiques du ai publié la veille le départe- où les Syri hi ΤΙ, mal couchée pour finalement 
βαταρος Brand C de (gl τὰ Sri jranchirant ceile Extirper dou=e blessés ». ᾿ (AFP.) 


Pants de ρα ἘΠ dans un communiqué que la d'Orsay, M. Dufourcq. ment d'Etat américain sur le Liban ligne. le Liban est mort et c'est 
Accord en vue entre M. Kouchner et les musulmans La mort de l'ambassadeur d'Espagne 
{Suite de la première page.) Tout aussi intenses mais moins Avec larrêt de cette centrale, dans la nuit de vendredi à samedi, Pedro Manuel de Aristegui 


: concentrés, parce que frappant une qu'il faudre dix jours, quoi qu'il de douze blessés du secteur chrétien, 
: Tout le week-end, les duels d'artil- Plus grande surface, les bombarde- arrive maintenant, pour remettre en [ες obstacles demeurent toujours en 
lerie opposant Les brigades à majo- ments sur Je pays chrétien ont tou- marche, la situation devient critique ce qui concerne la même opération 
rité chrétienne, fidèles au général Ch£ comme d'habitude Baabda, aussi pour les hôpitaux et les cen- εἴ la livraison de vivres et de médi- 
Aoun, aux partis nationaux appuyés siège du gouvernement du général traux téléphoniques. Ceuxà ne caments au secteur à majorité 


était un habitué 
des situations difficiles 


Sa mort n'a ἢ ‘ici 4 


par l'artillerie syricune, et les unités Aoun et quartier résidentiel des dépendent plus que de leurs généra- m 
de l'armée libanaise dépendent du diplomates français, Yarzé, Haz- a pe er Ce MADRID que de prudentes réactions à 
gouvernement ἃ majorité musnl. riyé, et Achrafñé ct, pour [a pre ser toutes les huit heures. « En qua- Le « cinéma français » de notre correspondant Madrid. Les responsables diplo- 
mane de M. Salim Hoss ont secoué mière fois aussi durement, Jbail, à la rorze ans de guerre, c'est la matiques espagnols se sont 
Beyrouth et le pays chrétien. limite nord du pays chrétien et Jou- situation la plus critique que nous M. Salim Hoss s’est, pour sa part, M. Pedro Manuel de Aristegui,  contentés de déplorer l'e acci- 
Aucune région na &té épargnée, et πίει, cœur du Kesrouan maronite, ayons connue », affirme le directeur samedi, déclaré « surpris » de cetie ambassadeur d'Espagne, qui dent », en excluant pour le 
la journée du dimanche 16avrilres- particulièrement visé depuis ven- de l'électricité du Liban. opération, « surtout que la France vient d'être tué à Beyrouth, était moment touts préméditation de 
tera à jamais gravée dans les  dredi Ces données pessimistes, comme énsistait pour que l'aide soir distri. |  Mabitué des situations dfff- [8 part des troupes syriennes, qui 
mémoires à Beyrouth-Ouest. | le ui jouent contre le buée simultanément dans les deux nn sont apparemment à l'origine du 
: ee temps qui passe, j dr à régions ». Cette affaire lui servira t. Avant de diriger La représenta- tir de l'obus qui a expiosé sur 

Le cœur du secteur à majorité Un déluge de feu général Aoun, qui à su grasse cle de préterte route tion diplomatique espagnole au l'ambassade, 

rausufmane de Beyrouth n'avait plus Peas mn ρα Ά part l'accord Pau ave officiellement Liban, ἢ avait notamment été Le ministre espagnol des 
son propre camp. La tentative de a chef de misson au Nicaragua affaires étrangères, M. Francisco 


durant l'époque la plus Fernandez Ordonez, a réuni, dans 
« chaude » de la révolution san [8 soirée de dimanche, le cabinet 
diniste. 11 avait ensuite été de crise de son ministère afin 
nommé gouverneur civil de la d'examiner les mesures ἃ pren- 
province basque de Guipuzco8 — dre. Le directeur général du 
lui-même était originaire d'irun, … Proche-Orient et de l'Afrique au 
— ce qui avait fait de lui une cible sinistre, M. Jorge Descaller, 
privilégiée de l'ETA. devait se rendre dès lundi, dans 

Peu après son arrivée à Bey- un avion de la force aérienne, à 
routh en 1984, il avait été enlevé Beyrouth, afin de réaliser les 
par deux jeunes Libanais chätes, démarches permettant le rapa- 
qui temtaient d'obtenir de la sorte triement du corps de M. Ariste- 
la libération de deux membres de gui et d’enquêter sur les circons- 


connu de jour aussi noir depuis Devant ” a Ἀνὰ ρόαι. " 
ee vacion ὦ 5 ce déluge de fen cessez-le-feu négociée douze donné à la distribution de l’aide 
nage pr (6 11581.. Ὁ s'abat indistinctement ct quasi δαὶ bouree par M. Crorass Sandé. ré is? Peut-être, si εἰ 
eures à 15 heures, quasiment quement sur elle, [8 ti TE * 

sans interruption, des obus de De confessions An ao sms ὲ 

Lei προ ἃς θὲ pr que. Dans sa grande maison entou- directement avec M. Salim Hoss et majorité druze, demeure. La crédi- 
abattus zur environ 1 kilomètre τὸς d'un jardin où fleuri le jasmin, le président du Parlement, M. Hus- bilit6 de son gouvernement est toute- 
carré, densément ἊΣ τε [ο bi Ü sein Husseini, en accord avec le fois en jeu et C'est pour cela que son 
tématiguement peuplé οἱ pris sys avoue : « Jusqu'à cœurs i maronite, Mer Nasrallah misistre de l'imérisur, M. Abdallah 
heures J'en PE ont cr ride pourront-ils tenir? C'est la pre- Sci, ue en effet le premier  Racy, s'est rendu samedi à Damas 
comme par mule les embalances Père Jois que sens signe oficiel de défiance des leaders Pour tenier d'obtenir de la Syrie 
par épuisé! J'ai véeu depuis deux απο et politiques chrétiens envers le géné. qu'elle fasse pression sar M. Joum- 
lerni en état de guerre lle, ral Aoun. biatt. 

mais certe fois ce n'est pas la même Certes, M. Saadé avait pris Celui-ci accepte l'aide de la 


rues, on Ἂς comptait plus les voitures Chose. La population est partie, la France, mais à des conditions leur femille em 
. , prisonnés en 
core ns se same banliepe en vide, mais surtout, c'est gr μά, reg ne alone que — levée du blocus des ports et réacti- Espagne suite à un attentat prie . re DER 
d'eal Ra rent bien du mal ar La première fois que nous riposter aux tirs, donc, em bref, que ation du comité de sécurité liba- cs un diplomate libyen. I 4 L représentation espagnole à 
dre les mal dont _e n'arrivons le général n’était pes concerné mais — inacceptables pour le général pol Nnalerent: dé Beyrouth ne semble pas devoir 
au minisière de l'information. Fier iser AR pe μας _. cst appel De me οδιξ, M. ARS: Βὶ μοῦ Ἡῖδίοα peut êure Eos pes Po aq pipes iles être retenue per le ouvene 
P — mais n'est encore - 
Les recouvertes de graves, ὁ ouie du jour où de la nuls, Sénéral Sami SRE ca pi Sant ἘΣ l'évacuation des blessés à la tation à déjeuner eu domicis de Mai exareg la présidence ar 


Lecdhiit errrl aa el sic Communauté. Au sein des 

ἢ Ἢ Douze, l'Espagne constitue tradi- 
qui, hors pr nr αὶ nellement l'un d les 
Dons “ ie Θ᾽ plus sensibles aux thèses des 


rues, 

de verre brisé, de fils électri on ne sait plus quoi foire. » Partout en chef provisoire de l'armée à majo- fois Pour sauver [8 face du gouverne 
les c'est le refrain. Un mois dans © Ρ ment Hoss et faire un à 

arrachés, défoncées par les abris où on moi sem sourde 1116 musulmane, donnait l'ordre à l'égtrd de la France après Ke mes- 


main de cataciysme. Sur le bord nationaux alliés de Damas de stop- à 5 bonnes reiations avec toutes les 
d'un trottoir, dans me Mercedes js og dec Lg dog nr per les tirs. DUR Mot om communautés en présence dans PEYS 8 
uen ei Ds de noue Sant le but à bars est irréel. + Je free __ μ l8 capitale fbenaise. Th. M. 
sislant das le en Pac potite ne me reconnais plus, confie une Fissure « Tant que le blocus n'est pas 
groupes, les habitants bébétés sont pu une LR αίδεε dans le camp chrétien levé, il n'y aura rien, nous affirmait Ze 
compas dimanche soir M. Marwane L'écrivain Toufic Youssef Awwad 


sortis constater les dégâts et arra- ἐ 
cher de leur appartements, dont cer. _"® obus tombe; je deviens kystéri- Dans les milieux musulmans, on Hamadé, conseiller de M. Joum- 
tains encore en flammes, les quel. 9u2 Mes enfants tremblent des 3, ae d'ailleurs les deux heures blatt. Sÿ les Français veulent nous 
ques objets À sauver. Les DEP dures quon les Our pie d'enfer sur Beyrouth-Ouest comme livrer du fuel, qu'ils le fessent à 
bombardements ont ét£ particulière: em αἰ que puis-je faire? Partir. i 


ment intenses dans la région de Dar- É Α τ 

el-Fatwa, siège du mufti sunnite de Beyroutb-Est, les habitants ph oser démorurer que c'est lui le chef, lui nous le livrerons par camions- | son 
la République, le cheikh Hassan Per Containes Chaque soir le port qui tient les canons, et qu'aucun citernes jusqu'à Zouk. Le cinéma et la Chemise de laine (tous deux en 
Khaled, et près du domicile de  Jounieb pour Chypre À Beyrouth nest feu nepeuf se faire sans français nous a coûté très cher et il ἴα régi 1937). Devaient suivre (pour ce qui 
Lire Chiites ont déjà en msjo- ἐμ nous disait ainsi dimanche soir a provoqué beaucoup plus de morts | qui fut aussi journaliste et diplome! concerne sa production romanes- 


parmi les victimes 
de l'entre-deux-guerres. Aupara- 


vant, Toufic Youssef Aouad avait 
publié deux livres : l'Enfant boïteux 


M. Salim Hoss, et ἃ Hamar, où tous int Je sud du a 
les médecins de l'hôpital américain ᾿ Πα ον ΟΕ Ga δ un politicien de l'Ouest. Mais si le εἰ de blessés que les doure recueillis | — notamment ambassadeur ἃ Rio- : les Vierges Ν᾽ 
ont été reppelés d'urgence devant jen ct les hôtels de Dames αἵδε. geste de M. Sandé signifie que les par le πανὶ la Rance. > de-Janeiro — laisse une œuvre litté. Em ant À (1344): la, Tou- 
l'affluence des blessés. complet depuis un mois. alliés naturels du Aou M. Kouchner, arrivé il y a une | fire importante, de facture class τες des jours ΠΗ 

Βεγεσαιν αι ει le pays chien commencent ἃ prendre Conence  sonaine an Las. τί αιειάδίε voue | διφη μας "Vous eee Jones on Garon, du dempe (1973). ἧς 
" Pri ici : résemte en pré- fois pas dimanche soir renoncer à sa selles et d ffiques Moulins de Beyrouth (1973), la 
pin pe ὅεε ὑγατειέα δὲ ὀ ὀ ἠ Présdéectieé ὀ ὠμά πα le cdi: ce mor τὸ ταὶ qu me pus con le mois | pbm com om émnp onde Χάος dune Me USED) En 1974 


ce camage, et c'est dans se rés n'auront pas été inuriles, » | Σ 

dence ατιείπις de plein fouet par un Un nouveau coup très dur a  Pobtiq Loti eneffet, ἴὰ démer. ἔς, Ton Leparps gps gue se dRne ul se quais parmi les « écrivains mon- 

abus, alors qu'il attendait des invités frappé la population et menacé ἃ οἷς de M. Seadé, qui avait d'autre événements de ces dernières | fier de « pur δὲ simple». diaux représematifs de leur épo- 
le déjeuner, ge lamtesader terme tout ce qui reste.d'activités Au part proposé la mise sur pied ἀ τὰ quayante-hnir beures, qui n'ont fait | Son roman /e Pain (1939) — récit ΜΈ "- 

rl F j de la famine dans la montagne liba- On trouve — en français — des 

aise, causée par le blocus turc pen- Extraits significatifs de son œuvre 


Aristegui, τ u'une ὧι 3 D Éd 
ses filles, son beau-père, l'écrivain pays. Zouk, qui alimente les deux alors que le général Aoun ne veut d'un mois, la simple compassion ne | dent Ia première guerre jale — dans lAnrhologie de la litiérature 


perier d'un comité suffit lui valut un grand succès et est arabe moderne de Raymond et 
À ΡΝ Cas désormais considéré comme le Laura Makarius (Editions du 


roman majeur de la littérature arabe Seuil). 


appartement, a F 
Mié, qu'avait aussi été tué le député cité plus de deux millions de Liba- pour le dire, tant les chrétiens du 


duKesrouan, Louis Abou Cara Dis ἢ): | Pda » sont déchirés entre leur LA TÉLÉVISION 


— TE Sénbeal Aoun δ leur σοονίςθοα EN FRANCE 
Arrivée en France des chrétiens libanais | qp'eles ne ρῦσαι aboutir de la ET DANS LE MONDE 


évacués à bord de « la Rance » 
ns Par Hervé Michel 


Face aux mutations profondes 

de l’ensemble des systèmes té- ΕΗ 
lévisuels, Hervé Michel nous ἢὶ 
éclaire sur la structure des té- ἢ 


Esngresipel bp tel 5 lévisions de nombreux pays, ἢ 

Dans ce confexte, la ion de sur leur mode de fonctionne- Κὶ 
l'aide humanitaire française paraît ment, sur leur audience, et sur 
Lo LV ὡς PO θῇ leur financement: ce livre est À 
Pau gra fer ἦν ve une véritable banque de don- ξ 
mem à th-Ouest_pour nées de l'audiovisuel mondial. 
déjeuner avec le personne) charge de Col 
ant es E mn “Politique d'aujourd'hui 
dl résidus de l'ambassadeur de 176 pages - 95 Ε 
France. Il n’a quasiment pas eu de jee: 

ï depuis vendredi. 
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Proche-Orient 


ISRAËL 


La droite du Likoud critique , 
le projet d'élections dans les territoires occupés 


nisnnes). Cependant, le chef du gou- des territoires, proches de l'OLP, 
M. ltzhak Shamir, s'est 
sein 


de son propre ἘΞ pt dr + 
Gr. lquil 8 PER κὰ CtaGazs. En visite an Caire, des per” 
d'organiser des élections dans Îes ter. nationalistes de 

ritoires 3 occupés Τὶ ny a pas qu de 


du premier 

nat d'Abon Jihad (Khalil 
le numéro deux de l'OLP, 
par un commando israélien, le 
16 avril 1988. 

Les militants nationalistes avaient 
appelé à une «ἡ d'affros 
ment » à la mémoire de celui qui fut 
tout à 18 fais Je chef militaire de 


ΑἹ Wazir), 
tué ἃ Τὶ 


si] 
EL 
TE 
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dt 
ji 
Ἶ 
FAT 


Ι 
ἰ 
ii 

ji 


“ee 
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de de 
la droite en : « De telles 
élections vont faire élire les diri- 


Le maréchal Abou Ghazala est démis 
de ses fonctions de ministre de la défense 


février 1986, le maréchal, faisait pot 
ve au 
prouve de loyalisne en venant an | 56 réfugie 
per la rébellion des conscrits de la 


aux Etats-Unis 
Lu A la veille de Ia réélection du prési- 
Halim Abou Gha- dent Moubarak pour un second man- | les autorités kenyanes avaient relf- 
ministère de la darde ἘΠ ans en ocioère 1967, Cm 


à du présir tains donnaient comme | d'emprisonnement, a réussi 
ilaété rem un vi ident potentiel Mais le M Teener 
ï D comme 


Kenya 
L'historien Wa Kiniatti 


adopté comme prisonnier de 


| 


; que. 

En 1986, le maréchal Abou Gha- | nai 
mr δ avait, selon de bounes sources, | Pen Club, 
Hussein. 


aux 
Longtemps considéré comme Queue que Τὰ M. 


Fhomme fort du régime, le maréchal δὶ 
Abou uante-neuf ans) 4,5 ταὶ de aux | pour € possession 
semblait inamovible. I! détenait ‘eus Etats-Unis), grâcc aux séditieux ». À sa Übération, ἢ avait 
is huit ans le feuille de la ‘des ventes d à l'étranger les « tortures 
T'ertillerie )- ἐᾷ » infiigées 
durant la guerre de 1973 et nommé ALEXANDRE BUCCIANTI. durant ses six années d'incarcération 
1981, à qua μίασο ua Yonne sat à ΣΕ ΤΟΝ ve m2 1 
+ en place ‘oussi " 
feuts δὲ marées οἱ αναὲὶ εἰ soixante ans en mai, est COMME O0 Depuis ss sortis de prison, l'histo- 
maréchal en 1982 par le nou- décesseur de | rien n'avait pas retrouvé de travail, et 
veau ΤΑΙ͂Σ. l'académie militaire en 1948, il a com- | sa femme, Mumbi Wa Maina — 
Lors de l'affaire du piratage demandé l'artilierie de la El armée durant alle aussi, à l'université 
AMEL parte αααβαυθο Gone ας DO Bt Ain | ma, Paghaton de son com 
en » Taleba du Nord- orinf: nt ᾿ 
Ἶ de mésentente en ἱ ἧς mini D'origine américaine, Mumbi_Wa 
Bla le © τ Sie; puis miustre du développement | le = αὐ α δὴ τῶ 
il RO prorince du Cairecn 1 .] 
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LA COMMUNE, SON 
BUDGET, SES COMPTES 
Guide pratique d'analyse 
financière 

Le best-seller dans la gestion 
Municipale. 

ἀρ δά revue σὲ corrigée 

848 pages - 82 Ε 
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Diplomatie 


leurs politiques 


«1: Ἐΐ doit taie pr 
nouvelle politique à l'égard de 11 
ΦΈΡΟΝ ἘΣ τα πο ποτ ἃ 

sort », 8 
estimé M. Hans Genscher. 
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temps que son poste, son logement 

ion devait toloinere aof 

παιδὶ à New-York dans les prochsines 
(Corresp.} 


Maroc 

Les organisations 

de défense 

des droits de l'homme 


demandent une amnistie 


Dans un communiqué publié 
samedi 15 avril, le comité de coordi- 
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οἱ ΠΟ νΙθηΐ 


De la balkanisation à la libanisation : 
histoire d'une modernité inaccomplie 


Poursuivantle travail d'a 


cations qu'il avait mené dans Le Proche 


éclaté et Géopolitique du 
Corm propose dans cet 
“enquete historiques en 


alise et de-demyvthif- 
Jrient 
conflit libanais. G 
ΠΥ ΕΝ 
profendeur sur 1 


es conflits qui déchirent aujourd'hui cette 


on du monde, 


Au depart de cette enquéte. un constat : l'éton- 


nant paraélisme entre 


né en Europe centrale avec 
tions de La fin du six siecle, 


rise aujourd'hui da fit 
BRQUS 


Pour Georges Corm,iles 


le processus de violence 
ec la -balkanisa- 
ΠΗ qui ‘lé- 
vanisations du Proche 


RSSOTEOUTEIMITITTS 


le jeu des images que se renvoient par miroirs de- 


formants «musulmans 
condition pour prendre 
des périls que fuit peser 


ct Européens : 
conseicrice de | 


est Τὰ 
mplcur 
Sur la paid mondiale la 


situation au Proche-Orient. 
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Une analyse 

de l'œuvre 

CRC 

LADREIT de 

LACHARRIÈRE : 

les contributions -- 

de spécialistes 

sur les domaines 

d'activité de celui qui fui l'un 
des grands diplomaïes francais. 
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LA SÉLECTION IMMOBILIÈRE 
du Monde Ὁ ΄ 
C'est + de choix d'affaires |” 
vente et en location Le 
C'est une exclusivité. ke 


du Honde : ; 
«La Séloction des lastitutionneles 


manifestations d'étudiants 
mécontents. 


ture, les relations 
ke Japon se sont renforcées au point 
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Les industriels nippons restent réservés 


sur l'avenir de ἢ 


économie chinoise 


ce fut le ces en 


nsabilités d 
F5 ft récemment M Teleshttm, — 
. mais il ne s’est guère étendu sur le 
sujet, pleinement 


La cote de popularité de M. Takeshita 
est tombée à 3,4 %... 


| Colombo accepte des négociations 
| .avec les rebelles tamouls 


POLONAIS 
τ Sur la Pologne 
οὔτοι et 


tations japonaises en Chine 
devraient faciliter une reprise de 


shita était sux alentours de 10 %. 
Sa prestation à la Diète, lorsqu'il 
reconnut avoir reçu de l'argent de 
Recruïit, ne semble guère avoir 
relevé son prestige, 

Davs les milieux politiques, on 
estime que M. Takeshita ne 


met de Paris où M. Tekeshita 
entend bien se rendre, étant la 
meilleure chance pour le PLD de 
limiter une défaite probable. 


sont alliés avec les libéraux démo- 
crates, dont ïls dénoncent à grands 
cris l& « corruption », contre le 
maire sortent, communiste (qui a 
été battu). 


Demandez la brochure SCANDITOURS 
à votre agence de voyages ou à 


SCANDITOURS : 
- Tél. : (1) 47 42 80 00 LG, 88 


10, rue Auber 75009 Paris 


Le SRE ᾿ 
tions aprés Hongiong et les Etats. 
Unis, en ce qui co concerne les im, 
tations en Chine. En 1988, les 

nil à 


LI. ΘᾺ δυνατὰ Associés 


instants 
les 

plus 
mythiques 
ne 

sont 

pas 

les 

plus 

chers 


ATHENES 


VOL ALLER RETOUR 
DÉPART DE PARIS 
À PARTIR DE 


0 


42731064 - 3615 NF 


génération de labos-photos. 


᾿ fes travaux, Espace Image a réduit le délai 
d'attente. Compris entre 1 et 4 heures, 
ce raximumn est garanti par la Fnac. 
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Ici. OPUS ALCATEL. . .. OPUS ALCATEL, c' est À 
le nouveau nom de Thomson CSF Téléphone . 
-..ne quittez D thin 
Toi OPUS ALCATEL. OPUS ALCATEL, c'est | 
38: } nouveau nom de Thomson CSF Las sers | 


a voue a ALCATEL, c'est ἢ 
le nouveau nom de Thomson CSF Téléphone | 
ne quittez PLUS CODE PTE PERS 
τοὶ OPUS : ALCATEL. ....OPUS ALCATEL, c'est 
me nom de Thomson CSF Téléphone 


CS: PR nee e 


Ici oPus. 3 ἈΠΟΆΦΕΙ,... ον 
le nouveau nom de. 
...ne quittez pas. 
Ici OPUS ALCATEL. . 


le nouveau : non | de Tho Téléphone | 


| 
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ITALIE : fin du troisième maxi-procès 


Le « pape » de la Mafia sicilienne 


2,2 8,22 τ : 
re 
᾿ a été acquitté seront sanctionnés » 
!: A Pissue de troisième maxi- ont διξ acquittés, la. moitié ‘en prison, ἃ du mal à cacher sa sitis- à - : Le 
procès contre Le Mafia αἰεὶ. ασαίδεκπες de preuves, l'autre pour faction. Un cutraordisaire dialogue », « cest un coup porté le soc dés sels 
Tieune, qui avait débuté dyaum innocence caractérisée, 34 Σ comme seule le justice itali MOSCOU au peuple et à Gorbatchev» s'est 5€ sont ῥμκίνο 
‘an, la cour d'assises de Palerme ga δι8 codennés isa à ua total do pou l'amtorisor, gest alors établi | de notre correspondent fi Les se ont mises ἃ danser, Êt c'est 
Po eme D iati aficuse, et 6 «sol ment exploitant agrames — ct Κα {4 σεῖο de ce κι π ÿàcœ ne derrière les 
à perpétuité, et 82 = D SE pou Pen double : Jour, M. Chevard- τας ἧς δάονονς, dus de Patate ous Les côtés, ce fut Ka ré. » 

sonnes ὌΡΕΙ et célè Pire coms en 1982. + Voilà JAP qu en ont », | nadze s'emploie ἃ persuader " avait entendu 

Lens s La ἦν le de F« non seulement Krem- dans un silence ému le témoignage 
Set présunt de Τοκχκαϊκιίσα 2654 Pa Ponge εἰ δα κα ἃ Doi as er deux moi que our | pee de le ST ne Te eue Des gaz 
P Greco pe a ] 
selon des témoiguages de ᾿ PO dans l'isolement absolu, j'ai 1ou- 9 avril, mais aussi qu'il est résolu ἃ vait à Tbilissi au moment des faits. 
mafieux « repentis. à ᾿ et de 19, antres + bosses » bien été serein. Vous savez, la séré- | en dpebles ta les | -Le uit (du ξ an 9 ἀντ), 2: - «J'ai coms Me” Ko 


. τ Jours 

connns qu'elle a fa, dinanche, ses nité, c'est un don de Dieu, ça ne 

ἢ manchettes. ἘΞ. δὰ pre- pese 
notre correspondant mière da ca. « La cou- connent 

86 ROIS COTERPONENTR ς΄, pole de la Mafia est abroue », l'être alors qu'on vous 

© « Quoi ?... Vous êtes sûr? ». Soc GPS 

NE Ὡ important est là,encflet. La AMeurires 

RS ER pepe do Mens οοπροῖο τ serait, lon d'encions -- Mais quels meurtres ? Qu'ils 

“ici ar, du ομεῖβ mafieux qui ont rompu la tra-  aflent tous au disble! 

Abel et fat Le signe de la victoire, Somnelle omerte sicileune, le li — Sign Greco, ce sont des 

“est 13 3 30, same 15 avr, den le vernement» des soi-disant 


ancien 

= , πο an cri perçant, J'ai couru à la 

premier secrétaire de la république tre qui était ouverte car il F ἦ 
. chaud. Un homme courait sur F'ave- . 

voudrait ainsi 7 vaient des mitrailettes, des Cas 

éviter que le iment . nue Chavchavadze. J'avais % i τι des polles de 


faire poursuivre. Homme de telle raconté, j'ai rs Ce Te τὰ rrdgies 


ὶ 
Ἷ 
ἔ 
ἑ 


: Dans la cage de l’acèus cts, mr μοὶ enr charger. 
‘roméro 20, le vieux «parrain» jee ri réséenr Ets hrs été calomnié. Mais j'ai 
sexsgénaire, droit comme i Unis, rien d'inportent, par example confiance dans le δεῖ ad 


réside de la cour d'assises de M 5 

᾿ = le chef de ce « cabinet de l'ombre » Pour vous ? 
«Michele Greco est acquitié des selan Buscette et bien d'autres, Un Na is 
faits ». . serait précisément. Michele Greco. cel. Afais j'ai ioujours été entouré 
τ Sous le casque blanc de l'épaisse En clair, en innocentant samedi le d’honnêtes travailleurs. Dans mon 
. Sheveture soignée, les yeux noïrs du vieux « pape» du double meurtre de monde, monsieur, la Mafia, ça 
A capo dei cape, Je Chef des 1982, qui marquait le début de 


Ι 
ἑ 
î 
δὲ 
F 
Le 
ἢ 
à 
Ἢ 
À 
fi 
: 
Ë 


| 
j 
Ἢ 
| 


&», ont à peine M l'opération dite « Carlo Alberto » — Reste bien sûr À voir si ses récit, dès 2 heures, soit près dons nue ambulance. Ceux 
ἢ παρέ pu du nom du général Carlo Alberto too tonne mule doneue . trois Bourse 
encore Hibre, mais de Dalla Chiesa, préfet de Palerme ἀξϊὰ, le ministre semble avoir pointé chirurgiens de Ie capitale δόσε. tués (ot) sur Je srotfoir. Les 
m'est plus du tont ἃ  2ssassiné deux mois plus tard, — la le doigt très haut puisqu'il avait  Sicune avaient ordre de pe pré de l'ordre τέναδενξ sur Les passants 
cour d'assises 2 virtuellement d'avance, Pavant-veille, le scater dans les où avec des gez d'une compadiion 
Des ἂς être renoncé à la thèse de la « coupole » de la région militaire avaït préparé des chambres. L'un icone . 
Ἄδαν pure es renal je La Mafia, en tant que de Transcausasie, le général Rodio- d'eux avait donc décidé de saûres D pe ne 5 
anti] Pen ans 07m avec δον, en déclarant qu'il s'était γεῖπο- sr au catholcos, le chef τοδρραχ * Ἀέρα Ξ, rapporte engrite 
Se leur cie LI! POUvOIr au sommet, cotte Μαῖα. ment oppos£ à la décision de faire ὧδ 16 Géorgie, pour l'avertir qu'e if. 926 le ministre de Je από do Géor- 
“Conte la epeuvre αἰοηϊοπας, là n'existe pas, dit en substance ke appel à Ἰὰ Cexe décision, σε préparait des choses rerribles » εἰ Εἰς # déclaré, 3ε ΤῈ au ὁπότε d'une 
RUE ST ne ne à Juge Prinrivall, ani ajouté M, Chevardondze, α 6 lui demender d'istervenir, ce qu’il remet + pores 
désespérer, mais il éteit dit que . Les mains posées prise par la direction ρ la J Lara 
ces et de sa cage, Michele Greco qui a tout mais | faut croire qu’elle ne l'avait 
-bairaient le calice jusqu'à le He. desuite vu là ln pas prise seule, ‘on cherche 
. Qutre le «pape», sur un total de de faire casser sa précédente des 
122 accusés au procès de samedi, 82 condamnation, pour laquelle il ne s'agit-il ΙΔ que d'un 
cup de semonce à l'adresse d’ 
ESPAGNE haut Peut- 
ἘΞ ΞΟ être, le oem ame Pan 
s’arrêtera-t-elle mis εἰ le couvre- 
᾿ ΠΈΤΑ menace de saboter lune à Thot, où Le sien 
“a Le « 4 
. de nouvelles lignes de chemin de fer sus contre la stupeur ἃ 
τ L'ETA idée à raies. Samedi 15 avril, une Hion dans les milieux réformatours 
CRE ὀδοιδόο pe ἣν ἐν τε: ἡἢ de ἴα capitale. Devant quelque deux 
ὅς fer cpu Dan un mn donmegé mn tronçon de raie mr face de centre culimrel géorgien de 
remis au 7 
qué ductidien εἶπ, μων τὴ em qe Moscou, Andreï Sakharov vient en 
dimanche soir 16 avril, avoir placé avait été effet αἵ au châtiment des 
des sur les voies ferrées «criminels » responsables de ja . 
pet és à Burgos et Madrid à Dans son communiqué, l'ETA dix-neuf ifestants. Ce 
5 Elle menace de les faire revendique également l 1 qu'a fait l’armée à Tbilissi n’est pas 
“exploser entre le mardi 18 et le mercredi 12 avril, d'un scrgent de la <un coup porté à la 


| . Amériques 
Uruguayens ont ratifié l’amnistie des militaires 


.dimanche 23 avril. Elle précise garde civile, tué à coups de revolver 
ë 6 cplosion d'une νοὶ 


: ᾿ moins ont été arrêtées dans les pro- 
: C'est la troisième fois depuis vinces basques du Guipuzcoa et de salle ete none POcr pote 
fe de γοϑὴ L'onbe faire modifier ja loi de 1978 autori- 


{Suite de la première page.) Ὁ 


À SAUTEZ SUR L'OCCASION, 


ελήλῥῥατνα χι 


τα’ 


ETC 


En plus d’un choix de voitures d'occasion à Vous pouvez aussilui demander un crédit de plus 
à vous faire planer, votre Concessionnaire ou . longue durée si vous le désirez. Dans les airs 
τὸ Agent Eurocasion vous propose un crédit ἢ n'y a pas de limites. ἢ 
Ἶ exceptionnel au TEG de 8,/0%sur12 πιοῖβ, sans Relations clientèle Ὁ5.05.24.24 (appel gratuit) 
5 apport initial, Sautez dessus ! Exemple pour -- où Minitel 3615 Citroën. 
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Ἡ 10.000 F emprunités (hors assurance): . : ; : une étape. 
ὉΠ} 12 mensualités de 893,92F Coût total du crédit: Â - | dIPicile de notre histoire. Apartir ᾿ 
Pierres ΚΝ EurOCASION ᾿ πα Ἐκ ΑΚ και. 
Ν δ κα réserve accuptsion da dossier per SOF-SCNC: (groupe CREDIMRD. EE ————— ms Pour lui, le voté d'est ΑΙ τ᾽ ταὶ 
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ZIMBABWE : la démission ministres 


Une affaire de corruption ὦ 
ébranle le gouvernement de M. Mugabe 


NAROB l'éloigner ἀδ Balawayo et de Γεπιρδ-. tout cas, seront vides dans les tri- 


. Cher d'exercer son 


© 18 avril, le neuvième anniversaire de . 
Findépendance, bien des chaises, en CATHERINE SIMON. 
À Fapproche d’un débat spécial à l'Assemblée nationale 
. «La France n’a pas l'intention 
| : de se désengager d'Afrique» 
| déclaré le ministre de la coopération 


Γ΄ ‘-Pouria première fois, Assemblée bien sûr, Ps question. Nous 
e consacrera, jeudi 20 avril, essayons de les rassurer. Pour 
session ἢ l'ensemble 
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ἢ! 
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Sa situation financière nous 
inquiète beaucoup. = 


e 3 PF 
ser tomber l'Afrique 1! n'en en. 5 ὃς JP.L 


CRÉÉS PARLES PLUS GRANDS DESIGNER 
1! 
Ε 


Γ LE © WANS VON CLINO TRAIN 


ETIORE ἡ 
. ἢ SAP DAS PELLE 


3 
= 
. 5 
1 

= 


| SION ROM 
ΜΠ ΜΕ: ἢ ΜΕΝ τ ΠΠΠΠΠ Π 
SYSTÈMES ΓΙ: olive 


D'AMÉNAGEMENT JEOUB PARIS _ 
JE BEM ÉUUNS | synthesis 


| néanmoins 
ΝΠ ΠῚ gère, & alertée Nan tation d'e homyme intègre », 
F e ΘΕᾺ slert 5 par les mar PR De de ee dmège ne 
᾿ ἧ ses plus proches compagnons. 
surtout, 


Pour que 
cérémonies qui merqueront, le du Chronicle puisse retonver un 
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FRANÇOISE 


CHANDERNAGOR 


les nouvelles années de 
“Ta Sans Pareille” 


“Je cherche en vain une œuvre 
LL IR OR ER) CL 
l'ambition d'être la fresque d'une époque 


CT) RD I ET 
désarroi, ef qui y parvienne avec une felle 
maitrise, une felle aisance ef font de 
Puissance, 


Comme La Sans Pareille, L'Archange de 
Vienne esf décidément un monument dont 
on ressort impressionné avec l'impression 
flafteuse d'avoir un peu plus l'intelligence de 
nofre femps et de la société dans laquelle 


nous vivons.” : 
Pierre Demeron 


“Marie-Cloire” 
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© 
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La préparation des élections européennes 
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Fe + νος LEJOUR OÙ VOUS CHERCHEREZ UN DÉCAPSULEUR, 
VOUS VOUS RENDREZ COMPTE À QUEL POINT CECI EST UNE BONNE IDÉE. 


Ἣν que vous puissiez étancher γερὰ soif à tous moments, ἢ 
Pechiney: a fabriqué en 1988.26 milliards de boîtes boisson. I1 fau : 
dire que Pechiney est le leader mondial de l'emballage, leader des : 
boîtes boisson, des tubes souples, des emballages complexes en. 
plastique, des aérosols et des boîtes de conserve en aluminium. ἢ 
Pechiney est aussi le PECHINEY troisième producteur : 


mondial d’aluminium 
dans le secteur des 
triels. En plus de ces 


Nous Sommes 
FAITS POUR NOUS 


sente dans le nucléaire, l’électrométallurgie et les produits carbo- 
nés lourds. Quelques chiffres - 77 milliards de francs de chiffre 
d’affaires en 1988, 73 000 employés, 250 usines et une implanta- 
tion commerciale dans 60 pays - témoignent du rayonnement inter- . 
national de Pechiney et de son esprit de conquête. Pour financer : 
sa croissance, Pechiney introduit aujourd’hui en bourse. 
25% du capital . sa nouvelle filiale, Pechiney International. 


PECHINEY, 


UNVAS 


et fortement engagé : 
composants indus-: 
trois axes de dévelcp- ὦ 
pement, la technologie RENCONTRER. Ge Pechiney.est pré-; 
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Les grévistes de la fonction publique divisés: sur ἜΗΝ δ᾽ cute sure Séfite minimum » 


Les « tables rondes », nouvel ue du conflit en Corse 


Tundi {7 avril au matin les fonction- 
vaires des préfectures d'Ajaccio et 
de Bastia ont en effet décidé de ces- 
ser leur grève, A l'instar des autres 
agents de la fonction publique, qui 

eux continuent, ils l'avait commen- 
Ge dy ἃ huit semrines, 


Leromcss same 19 avr ἢ μαὶ 


l'Hôtel le prochaine 
venue ea Cons de M Michel Prades 
ri général des finances 


reprise des pra ” où 
elles avaient été guspendues » ? 


suivie par l'assemblée générale des 
des PTT, s’opposé à ce 
« service Minimum ». 
P Domini ᾿ 
cats de fonctionnaires, les grévistes 


pas en avant, at-il dit, que le gou- 
vernement n'en fasse pas autant ». 


blement devant la préfecture 
d'Ajaccio, devait demander au pré- 
fet de région, M. Jean-Gilbert Mar- 
zin, de ‘préciser les conditions 
la table ronde sur 


d'entre elles. Il s’agit : pour la 
concurrence et les prix, de 


agents, du personnel, la 
Jormation, la mobilité et les 
mesures concrètes qu'elles 


27-28-29 JUIN 1989 
PARIS BERCY 


LOCATION : VIRGIN 


FNAC - CLEMENTINE - REV’ CONCERT 
AGENCES - SUR MINITEL 36.15 CODE NRJ CLUB 
INFOS CONCERT SUR MINITEL 9615 CODE NRJ 


distes », estiment aujourd’hui . 


’« elles ne sont pas la panacée de 
Psofutionau problème corse ». 


Mais les différentes stratégies de ment politique. À plasieurs reprises, 


‘Un paradis 
pour non-fumeurs 


με ue 


Vous cherchez À ver vendre ou à acheter 
une boutique, un: local.commercial, une alimentation, 
un café,.une librairie où tout autre commerce 


| ἘΝ FORD DE POMERGE: LES ANNONCES” 


, que. vous 
Lee parent EAN ῬΑ 3 τς ἀρ Mel, τι AD PAT ταν Ta: 48253020 


The school of ἡ 
management in Paris 
for students ready. to 
choose the best : 


way to 


achieve an 


american MBA. 


a 11 mois, 
Avec 300 Elèves à Paris c 200 aux Etats-Unis dans les meilleures 
eq ΡΟΝ P'IFAM, première école française à dis- 


penser ses cours en américains 
ex bien l'éablissement pion 
re qqun 


Eunhesnert Cesegrenent γαβάντυν Sr 


Rens ee Francs - Tl:47 343823 
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VOUS ÊTES INVITÉS 
| A DÉCOUVRIR 
| QU'AUCUNE VOITURE | 
| N'EST PENSÉE | 
ss COMME UNE BMW. 


OPÉRATION SÉRIE 3 
Du 17 avril au 23 mai 
Invitation à l'essai 
des 15 modèles série 3 
et financement privilégié, 
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Politique - -- 


Ι Cinq élections cantonales POINT DE VUE 
2 . 2 . 2 ἣν" ᾿ οἴ ville 
Entrée en lice des écologistes aux dépens du PS Demain, la v ΒΕ ΜΟΟΤΕΝ 
τα motion Ge ls ο᾿μᾶσις, αι ἐα σσαραᾳι σας. tte on nc ὡς cut oc | EME e τος δας ττηταντο, ἀττι ταν 
Baux care js | Be er ἄξονι PR de Erin. ES villes françaises sont QE δος 


D ἐπείη ἀθο0ε, ποτα αν ΘΗ- maires, respectivement de Bergerac, Mont-  dessuffrages 


<oiug (Nord) et de Montaigut-eu- à. ὴ 
Combrailles Dôme) ‘quite du Dans trois cantons sur cinq, le taux entrée remarquée sur La scène 
décès du concile ἰ μευ qe d'abstention a été supérieur à 50 %, au point locale en Dordogne et dans les Landes. À 


Bergerac-I (Dordogne), Mont-de- £ socialiste dans Bergerac 
perpare Li (Landes) et Clermont- les Landes, et M” Michèle André, secré- défense de l'esvironnement a rassemblé 
lord-Ouest  (Puy-de- 


fables fragiles doubles 
id PU dues contractuelles compliquées et 


Ρ mal 5 des villes. ueles, 
M. PS, 4157 voix 4); électorale que de ἴα Buert, MRG. ΠῪ avait eu 7086 ἐπ’. | ὅθ 084 ἐν 
1e ΜΕΝ Ἐπ, δα δον μα, Éuprbhens le re fi exprimés, 7341 votants et « 
(25,17 8) ; MM. Bertrand, RPR, 1663 mages Chary, βοῦξοπα per οἴ δ iecrits] Ὁ 
Insc., 15270 : νοῖ., 7391: abst, (16,19 46); Gauthier, FN, 1067 εἴ le RPR, et Harisioy, ne 
51,59%; suffr. expr., 7238. (GS) ue MUC se emiemtmedie PUYDEDOME: τατον de 
M. Cbristian Manct, PS, pvec 5523 voix (50,31%), comtre valent obteux, en 1985, Montaigut-en-Combrailles 
Fe mu à trou 


DORDOGNE : canton 
Bergerac-! (premier tour) 


2207 voix (30,49 Φ) ; 5454 voix (49,68 δὴ à Me Traïssnc, . 
therine Traissac, UDF- 10977 suffrages ex) de Pélection de 1985, les résmitats Anscer., 7 492 ; vot., 4 996 ; abst., c à ᾿ 
Me Κα μεεῖας Tee, DR ἐνὶ p 22,78%) δὲ étaient les suivants : imscr, 11581; 33,31 %; suffr. expr., 4912, | Co pessimisme n'est pes fondé. UE Etonheses s'aûre nc. 
MM "André Mary, RPR, 1105 À 1 got, 75865 εἰμὶ. 5450 κι. τοῦς MM. Jean Michel, PS, 1704 τοῖκ | Aujourdui trois impératifs doivent ES conne La miss δὴ 
(15.26 &) ; Daniel Philippe, LANDES: canton de Mont-de- τοῖς (4511 ἜΝ, tn” Pepe (34,69 %); Jean-Claude Bouchar- | Nous guider. ὡς Œuvre d'une nouvelle et ΜΙ 
écol., 923 (12,75 40) ; M= Irène Marsan-Nord {premier tour) 1424 (19.37 α΄; Duvigusc, RPR, ὉΝ, UDF-PR, 1584 (32,24 4); Le Le pren eus sans eu doute jque du jogement orientée vers 
Sapir, PC, 688 (9,50 %) : 1349 (18,35 4): Me Fiat, FN, 519 Claude Andrivon, div. d, 970 | s’attèquer aux formes d'exclusion {oi Obisctifs : assurer une mel 
MM. Henri Saux, FN, 678 Insc.. 11461 ; vot., 5012 ; abst., ss PEL Stone, ἘΦ 357 ur een er PCF, | les Labels Υ consacrent leure complémentarité entre les 
(9,36 &) ; Oscar Hernandez, sans 56,26 % ; suffr. expr., 4879. COL ns Ὡς (137 πὶ (331%) ya rage. Lei Ü prince) implantations d'activités et de loge- 


étiq., 81 (1,11 %) : François Por MM. Christian Cazade, PS, 
talier, rég., 62. Il y a ballottage. 2666 voix (54,64 %) : Yves 
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brigualent André Curculosse, PC, 421 affrages de 2,45 points pour cette partielle ren-" - 
Se ent EE nee (862%) ne bataignier, votent (obetr 22,79 8) οἱ 11 808 de des mécumire per ke ὀξεῖς de Jens. Hosted ἀκ τ κακοῖο d'éts [1 οἰξοει engagé à Paris per Jac- 
général détenait erts. A H ar OUCRS on ques — svomentauon 
ἀπ ας ΣΤ A ἘΣ Sue de ca réélection, Haristoy, div. d., 247 (5,06 &) ; 3 premieres cru ns den choîtés » plus nombre des logements sociaux de 
d le 12 mars, à ἴα mairie de Bergerac. so Michel Biarrotte, FN, 151 MORD : canton do Marcoing ns 1985 avec 27 voix d'avance sur des ensembles, ce tyoe HLM, construction d'un nou- 
; . Βα, M CGrisdsn Manet, en Bee ce (3,09 98). Il y a ballottage. [1e tour). M Jem-Claode Βουκμακόσα (UDF- | mène 56 double du choc cuiturel voeu pe ον, jones p 
" tour de ce scratis en recueillant [14 faible mobilisation Inser., 10943: vot., 7 869: exprimés” 6 361 votants et 7820 le. | CPPOSant ceux des habitants d'of pére gocimoe anciens — s'inscrit 
€ 30,49 % des voix, soit près de 10 points (ICE danoise) α ἐαρέκμε Que 28 00 GE, suffr 610. εἶα. ΑΒ premier four, les gine qui n'ont pas réussi à partir δὲ Diéinsment dans certe perspective 
Ϊ de moins que le score earegistré par CirisiinnCarnss (ὅν. Ponperter; "Lilen Durieus d avalent été les suirants : inscr., 7824; | les nouveaux venus, immigrés pour . 
père en 1985 (40,47 %). Au total, les manche, en remplacement de M. Phi- M®* Lilian Durieux, div. d., oil die ZA 17 ὡς RL Bon: | la plupart. . Les problèmes de transport et de 
τ deux représentants de gauche Hppe Labeyrie (PS), sénateur, qui s'est 4151 voix (54,54 %), ÊLUE, CU Stan 10602 4): Jeune το Σ οἰκοιξαάοτι doivent, pour leur parc 
€ - plus de 8 points en rassemblant démis de sou mandat de comeiller JM. Jean-François Plat PS, Clande Toncas, 2153 (3096 4) M faudra du temps, de f'ergent δὲ fairs l’objet d'une réflexion 
a San eu do 48,264 90 τα 1984, © général qui détenait depuis 1979, 2114 (27.77 %); Me Colctte Μ Maurice Coles, PC. 856 (14,35 φὴς | DeruCouP de volonté, pour CON d'ensemble -cépussionnée et rés- 
Ε A droite, les deux candidats en lice δήχιεμα. Crédité de 54,64 % des voix,  Dessaint, PCF, 1 345 (17,67 %). ‘M Agnès Descos, FN, 155 (2,66 %}.] Term pri de sue. a 
᾿ SE TS δ δ pb ὡς mue D Dane de quart de lait, πρτειοζες [Me Durieux succède à son mul PUY-DE-DOME : canton de | l'école, des actions da priventi 
: tot des rte par leurs demx être élu dès le premier tour. 1:8 récemment décédé, qui, sb  Clermont-Ferrand-Nord-Ouest | 465 services de sécwité οἱ, -plus 
3 représentants en 1985 (36%) Gr) candldats de gauche réaliseut we Ep nt lient seraient ris {= tour). de l'adaptation des 
à Fons en ue du conidut ἔδοϊοι Pen etes τὰ raenbiet ce jean Durionx, dir. de avait nd τ τ υϑὰ 
Ξ qui ramemble 12,75 % des κα΄. Loge 927 maffrges Contre Ur recmeilli 3 661 ταῖς (51,26 %,  [πδὸ. 9 230; vor., 3 995 : abst., | Pour permettre la représentation da 
. Au tour de élection de 51 contre 2 294 4) ἃ M Piatean; 56.71%: suffr. expr., 3 917. | Populations aujourd'hui. désorien- notamment sous la forme die locaux 
PSM προς, ἐπιεύγησος- τ το CE | Me τας es 
= 14818 ; 3 : Etat ï d = les: 
27,41% ; Sul expre 10271. de droite pétissent tant de la faible par- vrand, FN 595 (1,34 %) à M Jean-Luc . au m. 2054 voix | de seconde génération ‘aspirant Sn: Le να 
43 46) ; e | spuvent à jouer ce rôle. . Dens 'Ecrope du marché unique, 
Turpin, UDF-PR, cons. mun,, La font-faïble engen- οὗ les villes, et surtout leu très 
1592 (40,64 %); Bernard Jac- | dre une autre forme d'exclusion à grandes villes, détermineront large- 
PCF, 271 (6,91 &). Π» a | l'encontre de ceux qui ne sont pas par la diversité de leurs fonc- 
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9 handicapés des 
important, mais ce n'est rien à côté Grandes spglomérations, les villes 
de l'effort immense que nous de moindre importance subissent un 
devons accomplir pour eux dans les Certain déclin. C'est dire qu'il est 


dix ans à venir ; on doit en prendre ©5sentiel de soutenir leurs 
“ dès mai 
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Moteur 6 εγ!πετες injection essence. 


Depuis 20 ans, le monde automobile reconnaît à BMWune répütation de grand motoriste. La qualité des moteurs produits par la mar- 
que ssttelle qu'un six cylindres BMW n'a pas besoin d'être artificiellement gonflé par unturbo-compresseur. Sur la 3201, voustrouverez 
le seul six cylindres enligne de la éatégorie des deuxlitres équipé du systémeélectronique numérique moteur (Ὁ ΜΕ]. Celui-ci dose avec 
la plus grande précision la quaniité de carburant: nécessaire : pour activer l’ iniection, De plus, le DME mesure, détecte et garde en mé- 
moire toutes les irrégularités de fonctionnement dumoteur. Puissance, souplesse, robustesse, les six cylindres BMW se suffisent à eux- 
mêmes. Pour BMW, mettre un turbo sur uñ.moteur essence reviendrait à doper un sportif pour qu'il réalise enfin üne performance. 
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AUCUNE VOITURE 
N’EST PENSEE 
COMME UNE BMW 


ΕΞ 
E 
ΕἸ 
ἜΝ 
3 
Θ 


NE ἐστι τῇ προ Ὁ σέῶ, κ᾿ 


MES δὴ en 10 AMUMAAE M τα τῇ Mie ον Ὦ δο Ὁ τῷ ΚΙ γι 


LS ὦ τὸ MO ὥς ein πε ὦ τ. 


16 Le Monde Φ Mardi 18 avril 1989 » 


Un entretien avec M. Claude Evin 
« Pour prévenir le sida, il n’y ἃ que le préservatif ou la fidélité réciproque » 


Société 


M. Claude Evin, ministre de la dans ce domaine. Je répète, comme grossesse, ne décident ticlle. On dit que-les jeunes sont 
santé, lance lundi 17 avril une nou- je avais (ya uelqes jus an Dr D Les préser- qu'ils sont dans une tation à rom δὲ Mecs 
veille campagne de publicité incitant Bourges, que pour pré vadfs, l'achat de ces derniers pos- phase de recherche de pOUrrANl 2 " , 
à l'usage des fs ταῦεῖς δα εν ααμὰ vant poser, aux jeunes Mais chacun, 
venir le sida. Dans l'entretien qu'il le préservatif. Et quand je dis fidé. des ? les relai sexuelles multiples exis- — Je ne crois pas. D'ailleurs, je 
nous a accordé, Μ΄. Evin insiste sur lité, je parle, bien sûr, de fidélité — C'est, en fait, un vrai problème tent; je ne peux pes, ne suis nullement favorable aux 
le fair que, parallèlement à l'utili- réciproque à l'intérieur ou à l'exté- CR nent peut envisager de s'élever contre ne ces que Γι l'on ne soubaite pas. | 
sation des préservatifs. la «fidélité rieur du mariage. C'est clair: OU bution des telle situation. La sais de mes Une vraie politique 
réciproque » permet aussi de préve- vous AVEZ Un unique et faire le plus et Fe Dis contemporains est Era lé consiste à créer les conditions 
Ru risqe δα τοπιατεικατίδη. Ya, es me où ἢ fut eve facilement poule. Je ne rs pas AUX Pomous publ des ire acc de Fenfam qui pret 
# comment, on ᾿ ᾿ tes 
ΜΕ παλτὰ κοτε τοί Re à le pes qu’ faut utiliser nn πε distribuer, dans l'ensemble du Publique dés Je pense que la fonction 
x de préservatifs a se E δ ble ἃ ln ἀϊ- doit dasociée i£e de 
ὅδ qualité, 7 à un débat éco” πάνκεῖου de préservatifs ea mien de la reproduction. - 
gi δε ere Sms tt — Je πεῖ jamais dit que je sou RS UE μοι 
continuer, en Ekison avec les Habri. baltais quil puisse y avoir dos ἄξει! bles de cafhoïique ? 
Gants, de faire baisser Les prix. Can τα sujet très conplezs paie = Je me sus récent entrer 
sexnalité en milieu nalre Hestions AVEC 
Des distributeurs w'est pas reconnue. Nous Le DE δὲ sus ὅδε ministre . - 
dans les ἤδηχ publics relancé, sur ce chème, un travail en je π᾿ ὶ me poser la ques- 
a collaboration avec 18 minisière do la Pen 2 tarot Pa où than σα moe que 
» Au-delà de cet aspect, ilest vrai justice, Qui traite de tous les PO notre société sait dans une situation 
que nous avons énornément de pièces de φεην en μεῖκια οἱ ὅσας de où [5 fidéfité n'est pus ia règle. Que 
problème du préservatif. C’est pour- — Dans certaines villes, des Vüsts, Lorsque quelqu'un est Er. 
ShOL nos Aro. d'eon ουσπηοηοέ pharmaciens se sout vu futerdire, Hoi ἀξ Στ ΣΟΙ de Gui πὸ 
Visait à banaliner 200 Maine- de dtibuteurs de préservatifs À Fallait pas qu’il se mette à l'ean on 
i n état dépressif n'était pas jus- 
Lg ge mot ge l'extérieur de leurs officines. Qu'en que Son f' Bees μὲ γα 
servatl dans le cadre de l'acte ἢ ὦ se pose pas d'abord la question de 
sexuel lui-même, aller plus loin _— Lefairestexact Jetronveces QU Qui ἃ mis ἐξ feu: on sauve 
5 encore dans le Mais, com ts insdmissibles, aussi bord les gens qui sont à l'inté- 
miques stériles autour de teils on au-delà du fait d'en parler plus fac Vies de la part d'élus Ἰοζασχ Qué, τίσις Or, ici, 1 s'agit avant tou, 75. 
te eu “ρὸν ἐς const er ΤΙ ἔπε, mr pour Je no que qe PS nn ἰο τέρξιο. de uns paire HSE D 
vement nos compatriotes à changer chaque Dre rs De plus facilement. : À sgh er - que je connais très bien — s'opposent καρποῖς μοι μοῦ δακρκθς jeunes 
de comportement. Il faut que l'on Séplaçons pas le déb ἢ αν des κυ εῖς uement difficile. EE: πρὸ αμοτορα ἃ cette Ὁ de prévention. C'est porieuss de mort. On ne peut pas, | 
à parler du sida et des ui n'ont pas ἰδ souhaite que l'on puisse um fadmissible aussi Pi comme si cela n'existait pas. ». 
ns de le prévenir τὸ ele _ Mais pourquoi, daus ces per la mise en place distibu- 9 [8 part des antres pharmaciens 
il λας que l'on urilise le + conditions, ne faire leurs où de tout autre moyen qui lorsqu'ils sopéchent Ten de leurs Propos recueillis par . 
- Les responsables de l'Eglise que pour le préservatif ? it d'avoir accès anx préser- confrères de réaliser une JEAN-YVES NAU. - 
Leave mL rome ὅν er δ ar) om RE ER vatifs plus simplement. 
son atiésation ΔΩ πα ; ae bé So μη 
son εἰ, - ὡς ñ ment, ΤΥ 5 que vous 
Gplenon des rapports ἀεχμεὶς cum ἃ redire à eux qu'ont plus der dvoranle à Dimniaton Ge | « Le réservatif préserve de tout, 
τ à lexae 9 τς 
enlier chez Les jeunes. Qu'en Don jeu de fa due ἴα cape Pres εἰ partout σὰ Les Bose ren - de tout sauf de l'amour »- 
gne sur le préservatif ne sera pas contrent. : : 
— Je récuse totalement la thèse campagne unique, globale ou exclu 12e sexualité éloignée de la par la nouvelle Agence : tion sers faits dans plusieurs 
qi voudrait ne les campagnes sur sive Es πῶς Feu ler seule- ere er Er secte Lars “Journaux, notamment dans ‘la 
préservatif incitent gens ment mois ennent, une - sujets Agence drige Coudresu, presse pour jaunes {Poci 
avoir des relations sexuelles multi autre © d'information suris de la recherche sur le sida devra a gr on rt 
maladie d pret ‘ vetif préserve de tout, de tout πριν) dns plu 
= ‘seu. de l'amour 5, Son budget . {Eyéementdi 
êst de‘lordre de.& mifions de 4j Obssivatar, 
francs. Elle sera partagée en. ἡ, ainsi que. das ls 
deux temps : d'abord, la diffu- - ‘homosowelle 
‘sion — à vingt reprises — d'un . Αἴ 
spot télévisé destiné au grand nppe 
public le Monde du. 7 avri).. ces titres 
Ensuite, la publication de mes- : Mieux attirer 
sages destinés à différents. de leurs lecteurs, ἃ 
publics potentiellement à risques  éncarté à . 


La Nouvelle Epargne 
du Crédit Agricole. 


Rentabilité, souplesse, liberté. 
en matière financière, il est 
toujours possible de se surpasser. 

Le Crédit Agricole vous le 
prouve encore aujourd’hui avec le 
Compte à Options Varius. 
Variss : un taux garanti de 
7.25% ou plus. 

Une épargne qui garantit un 
taux de 7.25% c'est déjà 
exceptionnel par rapport aux 
livrets d'épargne courants. . 

Mais une épargne qui, en plus, 
augmente sa rentabilité avec le 
temps, c'est une performance ! Le 
taux de rendement actuariel annuel 
brut de Varius est de 7.25% sur 
4 ans, 7.50% sur 5 ans, 7,75% sur 
6 ans et atteint mème 8% sur 7 ans! 
Varius : un droit de retrait de 
votre argeut. 

C'est parce que vous pouvez. 
toujours avoir besoin d'une partie 
de votre argent que le Crédit 
Agricole a créé en exclusivité le 

Droit de Retrait Optionnel; dès la 
fin de la première année, vous 
pouvez retirer 50% de votre 
épargne, en une ou plusieurs fois. 
Et surtout sans annuler votre 


2 Pout ἐκ C'omptes a puces de 20000 E où ph 
Tan es vqucur κα 20/01/28 


“2 _ UNE EXLUSVÉ DU 
(ΡΖ créDIT AGRICOLE y 


contrat, vos intérêts sont ainsi 


Le Col à Options Varius, 
c'esi l'épargne sans contrainte, la 
liberté. 

Souscrireavec2000Fminimum 
ou épargner 10000 F, 50000 F 
Les plus. vous êtes libre de votre 


Au moment de l'ouverture de’ 
votre Compte, vous choisissez le 
rythme de versement de vos 
intérêts. Ἴ 

Innovation sans précédent, le 
Crédit Agricole vous propose, 
outre les options au trimestre, à 
l'année ou à échéance, une 
formule d'intérêts mensuels*. 

Varius, c’est bien la 
Nouvelle Epargne. 
Elle est sûrement 
pour vous, même si νοι. 
n'êtes pas client du Crédit . 


Agricole! 
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"Assistance publique 
la direction de l'hôpi 
Cochin la moindre sanction à 
l'encontre du docteur Jayle». qui, 
en tant qu'’attaché assurait deux 
vacations dans son service (le 
Monde du 17 avril). d ν 


SAUTEZ SUR L'OCCASION 


Pics 


Le départ du docteur Didier Jayle 
de l'hôpital Tarnier-Cochin 


Dans une mise au point adretsée [Le professeur Escande Joue sur μα 
RS Se pel rt anus à or ἀα 
15 sv, le pr 2 doctpur Jayle suyrès.des directions de 

l'Assistance publique et de Fhôpital 
Tarnier-Cochin,'E = eu revanche signk- 


pr 
in 
Hs 
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En phé d'un choix de vetures d'occesion 
pour le moins planant, votre Concessionnaire ou 
Agent Eurocasion vous propose toutes 
ses occasions d'au mt pan σι έρεες οἹ un 
autoradio. Sautez dessus! Ὁ Ὁ 
Redescendez ensuite sur terre et n oubliez pas 
les garanties nationales Eurocasion, proposées 
sur tous les véhicules affichés “6 mois" “Ἴ2 mois”. 
ou “Sélection” :» garanties nationales 6 mois 
où 12 mois pièces et main-d'œuvre, quel que soit. 


* Musique ä bord! ! 


le kilométrage, « garantie 
boîte, pont, 2 ans ou 65.000 kilomètres 

parcourus depuis la livraison. 

Relations dientèle 05.05.2424 

ou Minitel 3615 Citroën. Ὁ: FRERE κι 


REPÈRES | 
Espace : 
Diffcuités 
dans la station MIR 
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priacipsles préoccupations portent 
sur le niveau des études face au défi 
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Sélection: moteur 


Si les douces impressions 

du berceau vous paraissent 
un peu floues, s'installer 

à bord d'une BMW 

vous rafraïchira la mémoire. 


Le modele photographié peut comporler des options. 


Ce sentiment de chaleur, de sécurité, de confort que vous ressentiez jadis dans votre berceau. Cette facilité déconcertante avec lo- 


quelle vous soisissiez les petits objets que vos parents avaient placés tout autour de vous. Retrouvez toutes ces douces impressions à 


bord d'uneBMW 325i. Tout d'abord, le poste de pilotage estexclusivement tourné vers vous. Toute possibilité de confusion entreles dif- 


férentes fonctions est exclue. Comme dans un couffin, il faut être installé le plus confortablement possible. C'est pourquoi l'assise et le 


dossier sont parfaiteme 
avec la qualité des matériaux utilisés, la Série 3 vous bercera pendant longtemps. 


nt anatomiques. Après le confort, il fout aussi parler sécurité : sur la 325i, l'ABS est de série. Ainsi équipée, et 
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SERIE 3 


AUCUNE VOITURE 
N'EST PENSEE 


BDDP MOTUL partenaire de BMW. 


DIN DU Sen DS ATOME 2.1 AO μετ Me Ὁ δῸ Ὁ ΤΊ ΕἸ PT ES τὶ τῷ (7 γο Ὁ. PER «ὁ 


UM ANS MEN Né δ. 
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Noir sur blanc, vous aurez la preuve 


que l'on peut être 
parfait sur toute la ligne. 


por  MOTUL partenaire de EMW. 


[δ 


Pour un cabriolet, plus la ligne est 
droite, plus la voiture est belle. Sur la 
390i et sur la 325i cabriolet, les 


stylistes de BMW ont appliqué à la 


lettre ce concept fondamental. Du 


capot au coffre, la ligne .est. pure, 
dynamique, les proportions sont 
parfaites. Le pare-brise est la seule 


chose qui dépasse. Celui-ci rem-. 
place l'arceau de sécurité. Renforcé, 


il rigidifie Ja voiture avec l'aide de 
: longerons qui entourent toute la 


caisse. Le cabriolet BMW est un vrai 


‘quatre places. Avec une facilité dé- 
.Concertante, en. quelques secondes 


la capote s'escamote totalement et 
dégage ainsi le champ de vision. 
Vous découvrirez alors avec vos 
passagers le plaisir de rouler: dans 
un cabriolet avec la sensation 


unique d'être dans une BMW. La 
Série 3 est un modèle d'esthétisme et 
le cabriolet BMW en découle en 
droite ligne. Le modèle photogra- 
phié peut comporter des options. 
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#7 ΄ 
: Société 
| L'attaque à main armée de Condé-sur-l’Escaut devant les assises du Nord 


cour devra dire si les accusés peuvent bénéficier de l’amnistie dix ans après les faits 


DNA D 9 ΚΤ LS ΔΥΝΆ ΜΡ δι, δᾺ ΕΖ Ρ͵ ΟΣ τῇ te tre OS ὦ ΤΊ ΕἸ NS “τῇ ΤΊ PES D M. 1 


ἶ 
Ι 


εἰ 
9! tre Italiens sont, à leur 
re cure ΤΣ 


ἢ 
ΗΠ ι 
Ἷ dire 


L 


cachèt en quines jours. « Des 


Première rencontre à la p 
après les « années de plomb » 


Chi, kr 
les anarchistes espagnols affiuaient à Paris. 
Sans papiers. Sans statut. « La France refusait 


se met on place en 1974-1975. 
de militants « sans k 


délais semblables 
à cau de l'administration, explique-t-il 
aujourd'hui Et tout cels sans crdineteur 13 Le 


de Valenciennes 
par le juge Jean- 


résesu donnait bien des coups de main aux 
réfugiés accueils à Paris : des adresses, un pou 
d'argent, quelques abri 


Leurs activités silencieuses avaient 
d'un réfugié. Sans tapage et sans pétitions. 
La vie 
< comme tout le monde » 


quelques 
2, résume l'un d'eux. A l'époque, pour 


découvertes, 

alors vainement attendu une amnistis dont is 
seront privés à ka faveur d'un tour de passe 
passe juridique qui, en quelques jours, les trans- 


< Nous venions de vivre sapt ans dans F'ilé- 
galité, note Flores! Cuadrado. Nous sartions de 


rison de Douai 


les oublier, En 1983-1984, les employeurs de 
Fioresl Cuadrado police, 


égales ont été abandonnées, mais. ils restent 
«en éveil », selon le mot de Rayrnond Delgado, : 


La veille du procès, comme ses 


camärades 
d'antan, Franco Pina devra se rendre à ls prison - 
précédant 


de Douni, Cl 
l'audience. Cette prison, certains la connais- 


nuit - 


sent. Plusieurs d'entre aux y ont été incarcérés 

sprès les arrestations qui ont suivi l à 

main armée de Condé-sur-'Escault. A l'époque, 

on parlait d'eux comme de 

ristes, et, lors de leurs transferts vers les maï- 

sons d'arrêt de la région parisienne, tous les 

ponts d'autoroute étaient à is por des 

forces de polica armées da mitraïlettes, C'était. . 
ΕῪ a dix ans. [ls n'y sont phs jamais retournés * 


Le simple fait de juger des relation avec une entre- Hecne. Sont ἐς pers 
su 5 Per A partir du lundi 17 avril commence à la affaire qui a finalement été instruite par en  « crimes comauis en me ε rm 
pa ir ep ee conr d'assises du Nord, à Douai, le procès magistrat de Valenciennes. Bien d’autres tendant à eutraver l'exercice de Panto” 4 Joss de 6 Pr ond 
les faits retenus à leur encore ne de l'attaque à main armée commise à la per- épisodes de procédure ont anormalement rité de l'Etat. » Mais, : par- en 
s'inscrivent pas dans une banale ception de Condé-sur-l’Escant le allongé les délais et notamment le débat sur quet rejette les ο mes mises dcr, trente-hnit ans et Angela 
affaire de droit commun. La justico 28 août 1979. Six personnes dont une Fapplication de la loi d’anmistie du 4 août en avant par les accasés et soutient qui Harbor, trente-six ans, tous troif de 
st αἰπαὶ faite qu'un délai moyen, femme s'étaient sons la menace 1951. s'agit d'une affaire de droit common. Cas τε française. Enfin, quatre 
Bou δὲς rampe, ὕας ed de Ame Re OM ἄθ 11 s'egit de muvoir οἱ les accusés peuvent ne RUES ταῖς Menus aus Syive Pare, 
éciair suivie aussitôt par un ii ne μέ μεῖνε κἄτι ξεῖν bénéficier de cette amnistie portant sur les À ls veille du procès, les accusés qui, pour  trenioaix ans; Annie Dessaux. 
laissera uno impression anse eut La 981, de infractions « en relation avec ne entreprise ἴα plupart, s'étaient perdus de vue se retrou- ans; Jean-Pierre 
qu'une procédure intermi- sents au procès. L sppresions cn à tendant à à Fautorité de  veront à la prison de Douai. Depuis dix aus, bo. quarante pos 
rable débouchant sur une audi la Cour de sûreté chargée, en un porter Ν δὶ chic ans εἴ πὴ ressortissant de Répubb- 
ἥ i premier temps, de lisstruction explique ex FEtat ». Devant la Cour de sûreté de FEtat, ils ne se plus guère due allemagne, Werner 
ù menait « 58 rie comme font le monde ». 


manœuvre étroite devant un 
populaire qui n'est pas toujours 
jo prise _. 


Une affaire de tramperie sur la qualité des appellations 3 
Trois négociants en vins | 
du Sud-Ouest incalpés et écroués 


ont été meulpés en an de la réglementation 
la découverte parka de δ tion d’origine 
sertie de τέρετα: déc (A . étaient mis 


: documents suspects, 
ns. 8εδῖε permis d'établir que ce trafic 


an sémi- de 
maires ont été de 1196 1986- land, qui δ dirige va Dakar 
Lee 1 28) en 1987-1988. Leur bord duquel’ se-trouvent le docteur 
nombre a ἱ — δ 
ee à 1253 Braud, son épouse et leur bébé 896 
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"IS faits RUGBY : championnat de France Les résultats 
Les avi iles à tlétiome st 
x " ï La fin de k &£ 
Fire. | avions donnent des ailes à Blagnac Athlétome tete teens 
TD MES ie | : : COUPE DU MONDE . ΜΝ € l'Ampieus Bubba Shober. 
: . 5 | ᾿ DE MARATHON ernier dans le 
Μ 5 chargé des sports. grue sn mes, Prafionsen, pourait le L'Ethiopien Keleke Met dr cons à T'pitel de Monterrey où son 
lagnac qu pp εἰ plus seule- tiques, depuis un mois, πος Es de rh τὰ dE 12 Coupe du ms μ “ gun du précédent tes l'Aus- 
1 - τ L bo sés μὴ marhon £ ᾿ 
ὖροαιοα Raynaud, qui, comme Le Guy Cale le" aub du Sent | Français Dominique Chauvelier sé Honda), fl au, hu œu δες 
Μὲ mms ἦα présent de 19/0 à mairie) ταὶ τα ἀανοῖς « ἐξ com οὐδεν copains. : la 
OT rer come Rugby 
| Lot du ong combat re zone COUPE DU MONDE : CHAMPIONNAT DE FRANCE 
ἣ port à la commune de Toulouse, » Un tel élan devrait permettre au |  L'Irlendais Sean Kelly a retrouvé le GROUPE A 
Le Jong combat que partagent les Président Calac de bâtir «un très, | chemin du succès en remportant, Poule 1 
| sn B rugbymes du Sporting Club de Bla- πὲς grand club», souhaité par M. le | dimanche 16 avril, la célèbre classique  *Bourgoinb. Dax .. 9. 6 
᾿ gracais, Jacques Puig; gnac. Les promus de. Haute- maire, lequel a déjà promus une sub- | bei gu "Cognac ὃ, 5 0 
------ἄὈἀὨ -.---.. cela, j'ai choisi trois axes ; le Laronne sont aujourd'hui les inviiés vention en hausse 1990 et 12 | dé) gagnée en 1 Ii devance le Fran- 18 
Jacques ig est un mäire Rae ἐε φείασο! εἰ le sportif» surprise des huitièmes de finale du ïTépovation ἀπ des Ramiers, | çais Philipor. ontchsnin 4 
blé. Non seulement les Drap . Bienbeureux concitoyens, qui championnat 1989. Champion de dont la Capacité sera bsentôt portée 
mille habitants de Blagnac fui Post des Mibons. de l'aéroport . France de seconde division en 1983, de quatre Cents à deux mille places 
= Fan. ds pistes est dirigé de telle bout de bras par un maire et un pre- Qualifié pour les huitièmes, D let je putes le .) 


- 1 au Commune de Cornebar iea qui βοαῖ- J ς 
: face aux listes et RPR°  frent du bruit des avions ! n_plus d’une subvention de 
ἶ ἘΣ). mais il a duns ses caisses de -. : Services HE F pour 1989 (56 % du bnd- 
᾿ l'argent à ne plus savoir qu'en faire. - ἢ ἘΣ L ge du club}, ia ville apporte au 
᾿ Parce que sa commune: - . ᾿ Srétuts ua soutien logistique difficile- 
ë son territoire l'aé de Toulouse- Ancien demi de mêlée du club de pre reg re np 
- une importante Vocal, le ing Club - Services gratuits et lois dont 
di ronicpalité D en τὰ ble D Penéficis plus do in moitié de 3 
pipes en 1988, près de 1 mil Fécques Puis, qui soceéda à se l'équipe ière. « ordures ν ; « sans oublier les équipes “LycactSochuex 1 
: lions taxe + Jean-Louis, maire de la ville de 1945 aux crèches, Lout cela est james. Bic Alan Méderd, Division II entre eux 
ἢ nelle et peu ainsi financer, à.hau- ἃ 1965, ne cache pas qu'ilrêve pour ἐπ régie municipale à Blagnac, qui, loin de vouloir attenter à | Remmesb. "Angers ............ 3: 
ride en δυάθαι mnmiciqal Blagnac du titre de « ville {a plus Jacques ; et la ville Ÿ ἧ Ἶ [Les clubs en gras sont qualifiés.) 
Ὶ gne d'une ville de cinquante sportive dè France». « Avec cinq  Compie 820 employés: parmi eux, rer l'inquiétante faiblesse de la 
| 7 À faut des Fans aurions us rh et de nat eo En bon capitai Golf 
: « nous É leurs et des m fan- + Pnare — 
périodes ΕἾ LE δ Élagnac du clan fer πέρας OPEN DE CANNES 
Ἔρις ν Paul Broadhurst a rem- 
porté Crédit lyonnais de Cannes, 


VITESSE 
GRAND PRIX DES ETATS-UNIS 
L'Américain Wayne Rainey 
{Yamaha} a remporté, dimanche 
16 sur le 


᾿ τ c'est d'abord un équilibre eaire la beauté du 
meuble et rationnel de 88 fonction Pratique et 
re PRE τὶ LS MMÉCIEUX eouvenIrS αὶ ϑϊήεις 
06 OUVIAES, 
£ ere 30 κα de Fou fs Tant 
Ὁ ‘et τ 
ἀραῖς Coreasvoiruire est avant tout je fruit d'iiné passion : celle de 
créer une ambiance harmoniense pour le confort de l'esprit et le 
plaisir des beaux Divres. εν < L 
-RIALTO”, notre nouvelle Hgne exclusive, e‘est eetie passion 
Su τοραποαῖς sous Je charme des ligoes pures de 
bibobéques qe Hhodes der 


ὁ Découverte individuelle 
{avion + véhicules 4 x 4) 
e Circuits a 8 


Ἔ 
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DOCUMENTATION GRATUITE - à relpurer à le Mason des Bibofhèques 
75680 Paris cedex 14 

Veuitez m'edres- 

ser, sans engo* Non. 

Ë ΘΑ ΕΙΣ COM σέ... 


ΑΔΡ,εα το κεν δ ENQUETE 


- PME-PMI : LA CHANCE 
D'UN GRAND MARCHE (12-13-14-15 Juin) 
- ACTUALISATION DES RÉALISATIONS EN VUE 
DU MARCHE INTERIEUR DE 1982 (10 Qctobre) 
- ENTREPRISE ET EUROPE 
cle 90 - Inscriptions en Octobre 
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= L'ILE NATURE » 


Islan& 


Sonr ifiés pour les huïrièmes de 
finale, Le les matches aller auront 
lieu dimanche 23 avril : Graulhet qui 
rencontrera Grenoble, Narbonne- 


Toulon,  Bègles-Bordeaux - 
Lourdes-Bla; Agen-Dax, 


Tarbes. 
_Sports équestres 
COUPE DU MONDE 
DE SAUTS D’OBSTACLES 


Le Canadien Ian Miller, sur Big Ben, 
a conservé son titre à l'issue de Jet 


sauts d'obstacles 
Floride}. Philippe ier, sur Oscar 
fie μπινάπε prerer français ἃ ἰα 


tournoi d" 


e : 


FT ee 


DOME ὦ 0 en τ Ὁ ATOME AM Ὁ ΜῈ ΜῈ «ἢν Ὦ ὅα MNT ES TE OUT ἐστον Ὁ ραν 


Pts Mr τὶ ὦ MR πο με πε Né 


πρόμος ρα, φιλο ἣν à ὦ 
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Yorkshire, expliquait : 


estimé que, à l'extérieur, c'était une ques- 
tion de vie ou de mort. Afin d'éviter un 


de l'équipe nationale). À Sheffield, la 
police ἃ commis l'erreur de ne pas maîtri- 
ser la foule à l'intérieur de l'enceinte, 
comme en témoigne Peter Smith, vingt- 


place sur les côtés, dans les coins. En 
pereil cas, on place des spectateurs à ces 
endroits. Tous ne seraient pss rentrés, 
mais au moins une partiel Là, ils sant 
tous arrivés par la porte centrale, dans 
l'axe du but, alors que des centaines de 
gars n'arrivaient déjà plus à respirer. » 
Est-ce la faute des supporters qui sa 3 
sont précipités sans billets ? Sans doute. 


Ni hasard ni fatalité 


tragique au stade du Heysel, à 
Bruxelles, en mai 1985. 


“ÉCŒUREMENT et l'horreur, 

encore une fois. De qui ou de 

quoi faut-il faire le procèe après le 
drame de Sheffield ? 

Sous le coup de l'émotion, outre- 
Manche, ce sont la fédération 
anglaise, la police locale δὲ la 
vétusté du stade qui ont été incrimi- 
nées. A la première, il est reproché 
de ne pas avoir mis assez de billets 
à la disposition des supporters ds 
« Reds» traditionnellement les plus 
nombreux et les plus remuants qui, 
du coup, ont tenté de rentrer en 
force dans le stade. Les forces da 
l'ordre 59 sont laissé déborder par 
la pression de cette foule avide de 
rentrer dans l'enceinte et ont ouvert 
des grilles qui auraient dû rester fer- 
mées. Quant au stade, bien 
qu'ayant récemment fait l'objet de 
modernisation, il comportait un trop 
grand nombre de « standings », ces 
places debout où le contrôle des 
mouvements de spectateurs est 
impossible. L'insuffisance et la len- 
teur des secours sont aussi l’objet 
de polémiques. 

La conjonction de tous les élé- 
ments qui ont concouru au drame 
est-elle due à un hasard malheu- 
reux, à la fatalité ? Ca n'est pas la 
Premièra tragédie du football 
anglais. Depuis la dernière guerre, 
et avant la tragédie de Shef- 
field,cent cinquante-sept specta- 
teurs ont péri lors d'accidents sur 
des stades. 

Des recommandations avaient 


‘exception Glasgow Aangers 
dont le stade d'ibrox avait été le 
théâtre du principal drarne, peu de 
clubs ont suivi ces conseils dont La 
mise en application aurait coûté plu- 
Sieurs millions de livres sterling. Les 
dirigeants ont préféré investir leur 
argent sur les joueurs. 


Une même fureur 
destructrice 

Dans ces conditions, n'était-i pas 
fatal qu'un nouveau drame de 
l'ampleur atteinte à Sheffield se pro- 
duisit ? Contrairement à ce qui se 
passe en Francs où l'intérét pour le 
ballon rond a considérablement 
nières années, les supporters britan- 
niques n'ont pas perdu le chemin des 
stades. lis s'y rendent en bande 


Le comportement de cs prolétariat 
a été incontestablement durci par la 
poiitique libérale de M” Thatcher au 
cours des dix demières années. Un 
des signes en a été l'apparition du 


hooliganisme, avec βοὴ point d'orgue 


intention de retirer leur équipe de La 
coupe et du championnat jusqu'à la 
fin de la saison. 


compétitions 
jusqu'à la fin du ramaden. Constater 
et déplorer la phénomène n’est plus 
suffisant. 

La Fédération intemationals de 
football ne peut pas se laver les 
mains en disant qu'elle a recom- 
mandé de supprimer les places 
debout dans les stades qui accueil 


conséquences 

ment le cadre anglais, tout comme 
les pluies scides ne concernaient pas 
seulement les forêts allemandes. 
Comme les industries polluantes, le 
football représente des intérêts 
financiers considérables. Si eux seuis 
restent pris en compte, alors il y aura 
d'autres drames. Si les dirigeants 
des clubs et des fédérations prannent 
le temps de réfléchir avec les pou- 
voirs publics sur le globalité du rôle 
du football dans la société, 

catastraphes seront peut-être 


Certains rémasissent à 
dela trinmesupérieure. (4) Les grilles 


dimanche 16 avril, le KOP 


Ce 
i vent glacial se fau- 
métaili- 


est vide. 


85 


dans le vide, indifférents aux 


Assis en tailleur, 
ché sur les hautes travées, 
Stephen 5᾽ dans sa soli- 


de nombreux enfants sont morts. 
À 15 h 10, samedi 15 avril, à 
50 kilomètres de 


quatre ans plus tôt. Pourtant, 
cette fois, cela n'a strictement 
rien à voir avec la violence des 
hooligans. 


C'est d'ailleurs par le plus tra- 
gique des hesards que ce drame 
implique, une nouvelle fois, le 
club de Liverpool et qu'il inter. 
vient juste une semaine après 
l'annonce par l'UEFA (Union 

des associations de 


Car ils n’ont rien de «tueurs » 
ces milliers de supporters des 
deux camps qui convergent 
samedi vers je made Hillsbo- 
rough, été du club de pre- 
mière dvsion de Sheffield Wed- 


-nesday. Un terrain neutre pour 


un match au sommet dont les 
54 000 billets se sont arrachés : 
les deux villes ne sont qu’à deux 
heures de route de Sheffield et 
ils sont venus nombreux aussi 
bien de Liverpool (24000) que 
de Nottingham (28 000). Ils 


Ceux de Liverpool derrière 


l'autre, situé à 100 mètres de là, 


poutrelles métalliques 
de cette enceinte superbe .et 
apparemment fonctionnelle. 


tenté de secouer les grilles pour les arrs- 


bloquent les spectateurs. 


Questions sans réponses 


Inaugurée le 2 septembre 1899, 


elle a subi de nombreuses retou- 


Hilisborough répond donc 
apparemment à toutes les 
normes de sécurité en 
depuis l'incendie du stade de 
Bradford (56 morts le 11 mai 
1985). Mais, parqués dans une 
minuscule tribune au ras du 
gazon, milliers de sup- 
porters de Liverpool commen- 
cent à se sentir à l’étroit. Parmi 
eux de nombreux enfants. En 
Grande. comme la plu- 


cultés à respirer. Sur la pelouse, 
personne ne s'en rendait 
compile»... de τς ἀρ 

: A l'extérieur des tribunes. 
devant l'entrée, la situation n'est 
guère plus brillante. « 1] y avait 
environ deux ἃ trois. mille 
jeunes types qui jent en 
chamant. Certains était saouls 
mais ce n'étaient. pas. des vio- . 
lents», raconte le _d'une 
minuscule 


-épicerie situéc ἃ quét-- 
ques mètres de cette entrée. - 


depomien ἰδ pronos seras | Lt { dés. autant 
ΙΕ a fallu attendre cù minutes ee barder que place svec les enqui- 
: teurs οἱ les ri dimanche 16 avi. 


fesseur à {” 
eccuse : € Hien n'étsit prévu. Fersonne 
n'était chargé de quoi que ce soit. U n°y 

" Ἷ organisa 


δια -ἢ trop petit ? Le problème n'est.pas 
BB. Hitisborough est même l'un des plus 
‘spacieux du Royaume-Uni * £ 


ajouteront de nombreux 
the). D specte- 


même tunnel qui donne directe- 
ment accès au centre de la tri 


+ Févouloient piérinés. Les gens ὅ΄ 


She 
ete 


La catastrophe É 
s [-adoles 


université de Liverpaol, 


ment as profit des vicfines de ln 


tragédie 
de ϑιναϊποϊά. ἘΠ Ὲ 


Ph Br. 


. Des su 


pporters s'improvisent 
᾿ de 


sympathie Se de 
s'amonceler au grilles 
bleues. Plantés sur le haut des 
. tüibunes, les drapeaux étaient 
toujours e 


(- Même ceix qui avaient des 
billes n'ont pas été contrôlés», € 


Tous se précipitert Vers le 


Bloqués d'un ‘côté par cètte . 20 
umaine, de l'autre.par 
les barrières de sécurité, les 
Soùt pris en sandwich danÿ une 


(places ἢ essayalent: “de | 
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Trente-neuf morts à Bruxelles le 29 mai 1985 


Le procès raté du Heysel 


fi 


: « J'espère que nous pour- ge κι ᾿ 
ae D shepilgs de ce qu Sinistre colmeidence : on devrait 
tres des affaires étrangères arrivé à wéri connaître à le fin du mois d'avril le écrira, quelques années plus 
Douze ont expri des vérunté de πότ᾽ stades En verdict du tribunal correctionnel de « .76 suis mort le 29 mai 1985. » 
jcur here cxprimé leur sympathie ἃ nous avons ue équi Bruxelles dans le procès du Heysel, La Belgique est en état de choc. 
Cecfrey Moss prrtannique, Sir: ment important. Mais nous À qui s’est ouvert le 17 octobre der- f la démission du 
liostant les πα ας écarté pour pas de foules qui se nier, Un verdict qui, selon is plupart istre de l'intérieur, M. Charles- 
que pays devant prendre ses pro- es nm RES Ce reg Conclusion te Hp peer ssion qui. 
Femeures Pour éviter de tels μᾶς d'arriver en France, nos logique d'un procès «en tromper a aux Κκοοίϊ- 
déclaré « co pe Set également ‘son? trop vides, » l'œil», qui a, Certes, montré ls res πε.» 

«très afligé » dans un télé.  @ M. Nelson Paillou, balité des uns εἰ des autres Une commission d' 
Pan ἃ lerchevéque de West- -du Comité national ὲ dans le drame, mais qui a été dans mentaire est muse sur pied, qui 

ΟΝ Hume. - ΜΝ... français ( : : ἢ Ξ l'incapacité de prouver les response conclut à la responsabilit te 

» M. Freddy Rumo, vice- prouve Les installations ΕΒ ἜΝ bilités directes des inculpés la des instances 
président de TUFEA : <Le plus πα ver plus l'engouement ᾿ τ Ἶ mort de trente-neuf persognes lors d'organiser et de veiller au 
Jos ec de Consiater que, une du public. Il semble que cette fois le Ἰ de la finale de la Coupe d'Europe de déroulement de la rencontre. « ἢ est 

Encore, victimes se retrou- vétusté des installations soit footbell, le 29 mai 1985. clair, disent les députés, tent le 
Bi Parmi les gens les plus kum- cause et-non le hooliganisme. - d Ce procès aure toutefois permis aire du stade το Ja ville de 

es, Ceux pour qui, dans leur uni-  courra des risques partout où £. de se faire une idée à peu près Bruxelles — le locataire — 
vers de lle, le football est une mesures de sécurité ne seront ee nn τ exacte du déroulement de cette jour- l'uxion bel: football — sont en 
raison de vivre. Je redoute un amal- Ja hauteur de l'événement. > stade de Sheffield... née. Il faisait beau sur Bruxelles ce cause » Responsabilité aussi des 
| DR Se Ml DURS. ΡΤ ut ras pre 
L’indignation de se britanni : 1 du match Jovents Li une UE ἦ ne 
dign : la presse britannique [-- Places assises et... faible affluence δὰ MR A eut oniene LT époque, Sr à pars de moment σὰ δι 
« J . ] » : . Ι es stades fl ï δ roté és se demandaient si les choses ue-à, firent ἘΠ -πῦΞ lleurs. 
ama IS P US ranÇais mIeux P eg n’allaient pas ταὶ tourner. Date révéleront que ce furent 
᾿ Dimanctie soir, à Londres, la céré- | . “2 ΜῈ risque pas d'arriver em Ce wtade est doté d'une installe-| taire de μα, bége de obli mr Mgr Pr coq 
LONDRES ῃ 6 France. Les stades sont tro, ἥ ἦι ἘΠ ἢ τ lors du sur À 
monie. de remise des trophées des DRE 1rop insiste, là où, 
de notre correspondant “meilleurs joueurs de football de le vies le En doux ironiques, ks nombreuses demandes — non vaient les Saliens. Dans s2 sponta- 
᾿ —— saison, qui aurait dû être une fête et | M- oger Bambuck, secrétaire satisfaites — qu'il avait émises pour  néité, l'aveu d'un des 

Après avoir multiplié lents efforts  Foccasion d8 célébrer le retour en d'Etat à la jeunesse οἱ aux sports, 2 que le sécurité du match fut asso. du service d'ordre, le capitaine de 
pour lutter contre la plaie du hooë- ‘Europe des clubs anglais en 1990- souligné la principale ὁ érence rées : interdiction de vents de bière ie Johan Mahicu, qui fut 
ganisme à l'imérieur et à l'extérieur 1991, n'a été qu'une triste veillée. Fa ke f français et celui aux alentours du stade, installation inculp£é. résume parfaitement 

autorités Tête basse, les dirigeants de ἴα Foot- ἢ dc de le long _ l'impréparation de la sécutté belge: 
constatent que c’est tout le système ball Association εἰ les joueurs ont | Un drame des grillages κε as les, sappore + Je n'avais jamais vu un stade de 
qi faut réformer. En visitent observé uno minute de silence en | Vement en Frence où la mecs ra l'ai réité- … football de ma vie. » 
ses dress des -s'interrogeant sur l'avenir de leur | HOÿenne des spostatoure As préparsoires Les οὔτε, σα ναῖε dreti Boues émissaires ? 

-, M= Le e Hritannique, dans son mière division, La des «ΡῈ Ρ : rambi se Le gouvernement belge se divise. 
ei Er it een een ee 
manifestem el énient dec ball anglais. a toujours obtenu le 6 Angleterre où ville, dévalisent des débits de bois M. Jean Gol, ministre de la justice, 

ep PAS bénéfice de nombreux doutes. Trop | tons les grands clubs sont concentrés son, s'en aux passants. (ει. veulent démissionner ; les 

uno “dedoutes», commente le Times, Qui | dans un périmètre de 250 kilomé- tains jent même des drapeaux Bénérales sont fixées. 

Mème si le hooliganisme ne peut- ajoute : « Le chaos tragique d'Hills- nazis. Dès l'entrée dans le stade — Ἐπ Grande-B: les services 
être retenu comme ἐκ came le Borough a touché les cœurs dans le | ‘1. n'ont éga- un stade particulièrement vétuste, - de police recherchent, à partir 
tragédie, le t sur l'introduction monde entier. En G: , de comparable avec on comprend qu'une erreur fonda- notamment des enregistrements 

cartes : À faudrait qu'il touche aussi la raï-| ceux de l'Hexagone. So es mentale ἃ été commise : su] les responsables des « 4oo- 

supporters de foctball va être son de certains, » 5 segone.-Douven italiens et britanniques, au lieu dese /igans». Vingt-quatre d'entreeux 
relancé. Le τ actu * Le-Sur, journal popolaire, conss- Lt des deux côtés du stade, sont identifiés comme ayant pris une 
déposé au Parlement AU re son édion entière de lundi au drum = éboignés au maximum les uns des {ξει ἱωροτέσις κκ τοῖα, Αρτὲς μρς 
tout supporter ble d'inci- drame de Sheffield avec, en x trop autres — comme il est de μέ procédure, ils seront extradés 
dent se verra de se cate ες ΟἿΣ ls tenilients Lt t témoigne le sont parfois dans Le tribune, vers la Belgique. Leurs conditions 
donc de Faccès sur les stades. La’ Tièr ets écrasés contre Les grilles. De morte Ces Due de Los De nombreux supporters de la  d'emprisommement — on parle de 
messre gaère ‘dans tn ES nae «Es sont μὲ μὲ δ 7 τι qui avait morts en Juventus possèdent en effet des bil. = Prisons à cing étoiles » — 
pays où la carte. existe 1, même à D le ins de - lets réservés, en Principe AUX κὺρ. quent la colère des détenus bel 
pas car considérée comme une Def) or és Di - Ε ᾿ portees belges εἰ sont qui des mutin 

: entravé aux 2 - Daily-Mirror εἰ dx ἵν Express, … - Grilles mobiles. ct£ des fanatiques des Un certaines maisons d'arrêt de 
Los qui Sirent Ξ «Jamais pins > àNimes agent de roses bruxellois avait Bruxelles. 

ts de qui Cage «Pourquoi ne tire-t-on jamais les . Ξ ainsi obtenu billets, qui, per Le proc débute le: 17 ovine A 
une d'affinence sur - enseignements du passé ?», se| ἘΔ France a profité de l'organisa- l'intermédiaire côté des supporters britanniques — 

Mu Thatcher serait prête à faire demande le Guardian (centre gau- | tion du championnat d' 1984 lienne, arrivèrent dans la péninsule. comment reconnaître dans ces 

l'adoption du texte jusqu'à che), qui consacre, comme la plu-| pour construire on rénover plusieurs Autre exemple : un notaire de Has- garçons és, par- 
la publication des résultats de part des autres potidiens. de nom- grands stades (Nantes, Strasbourg. seit obtint sept places qu'il donne à fois même cravatés, répétant qu'ils 
l'enquête. Pour les dirigeants britan- pages à tragédie, le plus t-Etienne, Lyon, Marseille). sa secrétaire, menéo sun Nalenet nétaient que dose scape βοσίεν 
niques, le football plus être, grande qu’ait jamais connu le foot- villes ont fait : celui-ci les expédia dans la pénin. (boucs émissaires) les fous qui 
comme l'affirmait, dimanche, le ball britannique. <J/ est temps Nice, Lille, Rennes, Toulouse, sule, Sur ces sept su) qui avaient semé la terreur trois 

Times, «un sport de bidon. d'introduire la civilisation sur deaux, Nancy, Metz et Nimes, qui a firent le de Bruxelles, deuxy auparavant? — sept autres per. 
ville, joué dans des de bidon- commente le Daily Tele- inngrré — son nouveau pre trouvèrent le mort! er δον Ῥεϑεσδο ΟΝ sont 

εν Ξ jamais ral de l'Union belge de football et 
D . sn. Q tre sont ci comparaître : 

A la suite de plusieurs incidents violents Ces emporter titmniques PonBetere laure) de Bruntlls 

᾿ à PE ont très vite « chargé», considérent δἰ son edicint aux sports ; le présir 

ent mOn €! oot- 

Matches interdits en Algérie A de lala Le images ve δαὶ τὶ on sen esse τὰ 

. — revues jusqu’à ᾿ἢ ment lors yent pas de Ὁ τβ, 

_ ᾿ t de détermi- 

pendant une semaine ἐὰ Re Te US παν τας rom collecte, Ἰςς 

i + τ init avocal ideront 

Vendredi 14 avril, à Constantine sans de Les incidents | jme Pre PPT tous non coupables τα ὍΣ n'est pas 

(Algérie). lors de la rencontre ont lorsqu'un groupe de ve imée contre un mur de garce que Don voit mon client se 

sant "ἔ de cette ville à celle de jeunes spectateurs ont refusé de res- | sourènement. Les s'écrasent lisser POUF ramasser une | et 

pecter use minute de silence à la | je uns sur les autres. Le mur heu- “veruellement la jeter qu'il est res- 

violemment À partie des mémoire des victimes de Sheffield. Ἢ sl ponsable, à quelques dizaines de 


pris : 
joueurs invités. Deux d’entre eux ont A Berlin, le police a ἀδ s'interpo- | Pormettant 
été sérieusement blessés à coups de ες samedi 15 avril, cutre deux rieur. Car certains gendarmes conti- 


signalés, δ᾽ πιδτον jour, dans le 
Face à cette « recrudescence de la 
À dans 


paie toutes de 

lootball sar l'ensemble du territoire rencontre du club pese 
jusqu'au 21 avril Bien que le bilan l’équipe londienne elsez. 
des incidents de Constantine n'ait Vingt-sept ont été arrêtées 


25 décembre 1969 à Bikavu ? 
(Comes, de na C2) catastrophes. | 
“se place sont piéti Vingt-sept | largement partagée, et élargie ἃ 

Le 25 juin 1969 à Kirikhola (Tur | l'Humudié : « L'écho des tragédies 


ni), ἀξ δέφατει εἰ de CRE | reois Les aa ΠΣ ἀρ Lime du 
Lu ic publie, Dix mures et ausrefois, τὲς affaibli, de Lima, du 


stade 
Ἐπ δὲ ἃ παρ ϑακαττο Les lu match 
l'Atletios Ml à Osa- 


ἢ DEMAIN NOTRE SUPDLEMENT 


mètres de là, de l'étouffement de 
trenti personnes », déclare un 


couteau sous les yeux de τ 2 le drame ν 
ἢ L L'arbitre ainsi 8,0 | simerdreou pablic de pénétrer sur dodo à mg pe ps leurs 
qu'un médecin ont é; le gazon Trente-nenf morts et plus T°SPOnsa grand , 
agressés. D'autres incidents ont ét£ de cinq cents blessés seront Mais avec beaucoup d'habileté. 
. JOSÉ-ALAIN FRALON. 


MUNICIPALES 89 
LE PRINTEMPS DES HÉRÉTIQUES 


Le Monde retrace δὲ analyse les scrutins 
du 12 et du 19 mars 


D- Les résultats et les commentaires pour les 800 
plus grandes villes de France 


D- Les nouveaux élus; dans fes villes de plus de 


blessés. ; 
juin 1968 à Buenos-Alres, | kumaihs» (...} parqués dans des x 

ds ἐπα de port 1 PE stades bide es ou des stades pr 20000 habitants | 
parmi les qe D τς made en | 308 «4 {πιπγε ρδίε, Je règne de D- Les portraits des grands vainqueurs 


Le 2 καὶ 1966 à neo en publics géams, du négoce 
ἀνπιρίηιει ere L Ῥέτου cree ‘payés Comme Crésus... Le sÿndrome 
pre sers SE biens ‘du tiers-monde gogne l'Europe. » 


D Le retour des socialistes, la poussée des Verts 
D> La perspective des élections européennes 


RES 


DEP ΝΣ 


tous 


| 22 Le Monde @ Mardi 18 avril 1989 ee Culture Ἢ 


MUSIQUES LAS À ; 
; « Orphée », de Renaud Gagneux, à Strasbourg ὦ Ὁ] La « Deuxième Symphonie» de Mahler au Châtelet 
ῖ ᾿ ΤΣ :- 
: . 
‘initiatic Apothéose de la version longu 
s ᾿ 
: Un mythe d'initiation Apothéose de la version longue 
ξ | delà. La couleur est originale, avec | L'Orcliestre national ἘἊἘἀὀ Soure d'écieis, semée de cup 
€ L'Orphée peut-être quelques légères traces de | retrouvait son chef en litre, : D θορθοεαρτεν, comme 
1 de Renaud Gagneux Messinen. το ΤΠ Ὁ] Lori nee Dans les arrières, cuivres ct bois 
4 est la seconde création I n'était certes pas facile de tra- ù 
᾿ de l'année duire sur scène ces images tmythi 
5 pour René Terrasson ΠΤ ἜΣ τα 
ἐπ et l'Opéra huis une pantomime pins on moins dansk, 
Ἢ qui mériteraient bien qui se déroule à l'avant! . 
la croix du mérite Jyrique... nan Echer et 
ν Après Ογρδέι ᾿ Diego Etcheverry), tandis que 
Fr Rise Por a che cop à 
F de prendre le vieux mythe au à Nantes), derrière tidean de 
τ' sérieux ? Un compositeur de tulle où sont projetés des dessins on 
\i a ans et, qni plus si, projetés 
υ' un des ardents «révolutionnaires » £ 
εἰ de mai 68 a relevé le défi, au terme Une sorte de ballet agré- 
d' d'une donble évolution intérieure menté parfois d'attitudes on de Cor- 
El qui lui a fait rechercher le sens de la rituels, accompagne les 
3! mort, découvrir Dieu et ressentir la chanteurs ; un peu fade peut-être, ἢ | οτος, um 
ει nécessité d'écrire de La musique, à faire entrer | Réouzel — Icur chef en titre, — Version hi ? Une hewc 
| après avoir délaissé cette vocation dans l'esprit du « mistère ». rajenni de vingt ans, à pin ce OP 6 Le de dires 
ai première pendant une dizaine 4δο en ocatorio, Favre n'aurait cer. | éprouvé, .denx petites τ pis ἔχον ἢ on n'en = dx 
= l'années ik = tainement ΗΠ vie). 
A — pour des occupations pare = pas ere perd tard, d'avoir porté À bout de comme πῶς as 
δι ὩΣ Ps infernales, en : particulier,. étaient 
fort animées εἰ rehaussées par 
u explore en profondeur les divers t s 
2 aspects de la d'Orphée (en d'étonnants exercices gymniques. 
1 qui Gagneux voit un symbole chris- Au milieu d'une foule de chan- 
tique avant la lettre}, et l'abondance danseurs et figurants, On ne 
des moyens mis en œuvre, où l'on peut guère citer ici les pri 
é reconnaît La marque d'une nécessité peux ik : Orphée (Ciris- 
intime plutôt que la volonté d'être tian Lara}, doux mmalabar babillé en 
3 joué à tout prix... chevalier blanc, τ 
È d'ambres grandioses ἐγ ἀπε τα pense μὸν _. incom- À 
l'an f : il emprunte une À historique allait 
ï Re CT murs 0 interprétées ra nues dE. = 
ide, 1riggiO par 
4 " de M et au Marie Blanzat) εἰ le très pers 1 
€ Sarastro de la Flûte enchantée, cha- solide « terrien », per- quart d'heure de 
E fauve de παῖς quél, ave Sn re par FOrcieene μαῖα 
᾿ qui avec , σ᾿ Ξ 
Ἑ seulement quelques Tentances, monique de Strasbourg et les- L estre de Leningrad en France. 
Η ohjargafions, affirmations, ca fran chœurs de TOpére da Rhiz, son ἃ} . ὁπ. ES οὴπ τ ᾿: 
Ἶ Ἵ irection vibrante de Claude ë L τῶν 
1 Des de Pme, πὶ fun on Schnirier! Jusqu à l’âime 
: nd Loin éternité. PT σε δ Se à ri tt ee etes SA ἘΠῚ 
rs CR, τ : " | oni 
ΗΝ - το τος doser anti Se tm prépiee à | lenapeleenené dde 
Ξ πᾳ πὶ Ξ ; l'ouvrage : , ν᾿ ἜΣ Η Μ 
exploits dOrprée avec les Argo- Des soli longues plaintes, les méditations Dee Κα ἐγ τὰ Taies Π’ ἔχοι 
πλυῖςς, auxquels il révèle les secrets au style tendu prophétiques traversent cette musi- Age à Jeu-Piee Ponnelle avec une 


du monde que transparente, exposition captivante 
l'eau ; l'amour d'Eurydice et la mort L'écriture vocale de ces beaux cussions brillantes et délicates, son foyer jusan'an 6 ;l 

ξ textes est assez étrange, du moins musique vigoureuse mais jamais l'émouvants 16m 
descente aux enfers et les grands pour les soli, qui adoptent en général  tapageuse, toujours ouverte à l'au le grand metteur en scène. 


Ἷ Serge Reggiani ἃ l'Olympia Au Théâtre 


Souchon nature: 


Pr ν αν d'un cocker triste, La voix contenue vies que Les autres εὐ δὺς δὸ 
le comédien-Chanteur ou emporté. Reggiani noue alors affirmant vouloir vivre encore | Ajain Souchon. . qui 
: avec le public de music-hall une . pleinement, sans que rien soit réglé, : ; D le ἐξ ᾧ pour recréer la vision du 
: FRS RE cannivence qui, vingt-trois ans plus mis en place une fois pour toutes. donne une série de concerts pour piano de Rachmani- compositeur, bien qu'il ait joué une 
à ᾽ tard, reste solide. À A l'Olympia. Reggiani chante | de schambre» πον, cette œuvre mélancolique et τοῖς œuvre an moins Cent fois... 
au Service preuve les tournées régulières dans vingt-sept ans de chansons : des | avec ses sentiments d'une virtuosité si sensi- - ἢ LL ; 
de la bouffonnerie, les régions entre deux films ou t£lé- anciennes Les Loups et le| : ἢ par un artiste solide, Nico- ἢ : 
i du dé ir. films, et ce nouveau passage de deux  Peris Garçon, des nouvelles en forme eo . 
ἢ Et a es dla ns detendresse, ‘“"2bsàlObmpie de portraits de femmes et d'hommes | et sa manière de dire 
ἱ a I est vrai que le répertoire signé (Camille Claudel, Charlie Chaplin, | sans en avoir l'air. 
ἱ PA ta τοι ἃ quarante par cours da clan (Claude Pablo Picasso, Roapar a ke ἡ 
] , en ent  Lemesle, Alain Adam, sa com Plais des sports 
᾿ ian, u Bernard, Jean-Loup Dabadie, Jean- ) qu'il aime ou admire. gp mer. lystss 


Et 
Ἢ ἱ n'est pas le premier comédien Pierre Bourtayre) s'est continuelle- puis aussi cet antopartrait où il ἔνο- ‘dérisi mme 
Pioucher la chanson. Mais lui nese ment enrichi de Chansons nouvelles que un petit garçon d'Emilie pen Ἀτοῦ de poitrine μπρὸς 

très " 


limite au studio d' Ἢ imaginées à ir de thèmes chers à «chassé tôt vacarme 
ment, Avec la force et la Rogue  Reggiani Celuici, année après gnoi de Mussolini», second prix de | der Chames Elyse cette semelle, 
des grands enfants, la volonté d'un année, a pris Hvraison dn matériel, toire et ler δὰ | l'espace d'une première chanson, il 
1 vieux gavroche rital entre rêve et se l'est approprié et, sur scène, Sergc Français, +sou/fleur de verre de | ες donne l'allure un cs 
à révolte, il monte sur scène, chante 8 ainsi raconté un peu Sa Vérone, marlou de Casque ne Falnre sn por. dégingen 
une chanson d'Albert Vidalie qui propre histoire d'homme de tem d'Or. A la fois chacun et persomne». | ré, funettes, veste re 
: raconte que les loups envahissent  pêtes et de tendresse : en jouant avec ; 4 lon noir. La ΤῊ RE le À 
nl gro pere e le «je», avec une manière d'être là, - + CLAUDE FLÉOUTER. se a pirouette est conforme à 
taire avec les mots et les notes. L'air entre présent et passé, avec les bles- ia, 20 h 30 ἦν inti-béros « 
Lis fois d'un épagncol rigolard ct sure reçues. En prenant 1e droit ὡς albe Aegieu 80 che Tome Ὁ 
Une exposition de Dominique Thiolat 
Déchirures 
Depuis Matisse, lation papivore à La dignité d'art. esprit de 
couleur et coupure Ces prédécesseurs, le Matisse des Thiolat se 
font bon ménage. or me 7er re Pom] nee ἀροῦν πες Rae de coulent, αι à 
À preuve, paient proprement, aux ciseaux, sui. ainsi des compositions même. De se dégiger enfm d'une Mons modems share école Star AG du rhythm'n’blues, 
iolat et ses travaux vant des lignes déterminées. leur complexité même, et par enfance un peu réveuse, dé parier | dépourvu. Les enchaînements .| ne s'enmrie oc uEt POUrtan On 
Sur papier. Lui arrache, met en charpie, en légèreté de formes dansantes et | moins de soi εἰ plus des autres. Paraissent ‘ai naturels, bancs bird τς Ki” Wibon” À Thuoder. 
᾿ lanières, en morceaux à des c ._ ] Au Théâtre des Champe-Elyséés, | οἷ ie pièce fespirent avec | — ee en. leur: chanteur 
ΠΥ a les papiers bruns ct luisants quantités effarantes de feuilles de __ Cet artiste de l'accumulation sait | Ajuin Souchon, plus nature que Fe ne es 
des emballages. Il y a ceux, liede- ;écupération, les unes brutes, les en cffet se défendre contre Le risque Smash dune ds Chasse mue 4 Ν 
vin, qui tapisent fofond des cageots aus déjà chargées de formes abs εἰς de la ample virtuosité. Les me | velles {16 Cadors, Ultra modern. | 
fruits. Îl y a pres 5 = . et de taches tracées au pin- leurs de ces travaux récents, Je Cheese Carir air Béeué | 
les blancs, ἄς tous poids, lextures, Ce répertoire d'éléments ct rouille etocre, sont fort séduisants.  Βαραά de Lémm-Bihoué, On évañcé, | 
robsoprens LES d'accessoires réuni, Thiolat se met à PHILIPPE DAGEN. .Y'a d'la rumba dans Fair} étroite- 
uns « boivent » ls peinture,  jeuvre : ἢ compose en associant, ἢ ment mêlécs, tr: Tunivers 


l'huile y laisse des auréoles. Sur attend τὰ Galerie Apomixie, 19, πιὸ Guéné- y LE ana 
: que fragments et couleurs D τὰ de ses ballades par son plaisir.d'être | - A sr M > ον 
ἴραις 5.58 Paris, #)-Juequ'en avi 6 ji ét do chercher, de trouver desrap- | gun prenrtmse Alicia de Larrocha ! | - Pomerfu/ Sauf ἴσας dernier dis- 
ι a ras os corde moe DR 5 aux précédents, et Le 

ἦ ᾿ d'encre, de fusain ou de peinture. Il Un ment par des-monologues- Er er πὶ 8 pour la pré | Contraire serait inquiétant 
πε, πέτα τον ΠΕ pe de pomme | das dut hs 1 ne | mou pop ren de eme 
sont dencre on OS -extrémement propre, gui. pourra 


soût moins imprévisibles, quoiqu'ils pes peut dire, À procède à des | par Pôris, du sculpteur italien Jean. | “mwuvais chemin», de l'immigré 


Ce peintre français, que n'ont nance. Et le collage cst achevé | bronze néaisé à Florence en 3627 | - °°. CE: : 
laissé indifférents ni les expression- Guidé par le hasard ? Sûrement pas. | était estimé à 10 mällions de francs. in ΤΣ πε 
nistes abstraits américains ni Mais par une combinatoire empiri- | Ce prix record le classe parmi les * Théâtre des Ch: ἐσ ϑεξυσοδαε,. 
Support-Surface, ἃ élevé la manipu- que fort habile. Et par un constant | objets d'ert les plus chers du monde. | 20 Ὁ 30. Albums εἰ CD Vi τς 


THÉATRE 
= .Φ } à 
and «vidangeur » 
Un spectacle revigo: ine. ei Î 
rent - Husaine. Sous les cris, a haïne, se Dans un antre sombre (décors de 
comme une douche- -"  Sessine le credd artistique. «Je πε God, τὰ Mister δ € er à 
écossaise : : Jerai que -dire la vérité, mais elle moustache fournie et calvitie pré- 
quelques pages arrachées “7% le, cruelleetcrue.» ‘+ - coce, affalé dans un fauteuil, 
Pre Pages arrachées Une phrase revient : « Je n'écrérai . domine un tes de détritus civilisés — 
Correspondance - pas. Tout ce qu'il y a de beau a été livres, tissu, objets. Le comédien 
de Flaubert - dit et bien + Elle se modcle Jean-Christophe Cochard, quasi 
Par Claude Malric, ph eeng EE d'en ation πο moe 
dé À mois Puis voici cœt ἢ ions Sur un ton 
er ne rasique aveu qui, plus.tard, donnera ἃ tent ya peu blasé, bien loin de tout natu- 
le Pascal Dusapin. de poètes matière à vertige : « Ce. ralisme. -΄.. 
ἔ τ me ce que je vos ‘ p; 
PRE tte Me Le 
es êvre sans attari Le 22 it d’: Ÿ un vi 
J'ai le regard pench£ sur les Les œuvres les plus-belles Ga Eng spin rh palsati 
mg es moisissures de l'âme.» celles où .il y a. le moins de charseles des pa Pr 
ner des Quelques phrases marière » - - . τ π΄ cors, des douleurs sourdes de hant- 
arrach, A mmineuse corres- ΟἹ alors ce qui ἃ PU bois. Jnsqu’à cette dernière et seule 
potes le Gustave Flaubert inciter le compositeur Pascal Duss- voix. d’une clarmette solo presque 
Claude Mairic, le directeur dn pin-(ii prépare pour cet été un  gtbéée Flanbert, soudain debout, 
gs dan contemporain d'Orléans. 2, Roméo et Juliette, qui sera Q-mite ᾿ ia, crie « l'éternel, 
ptation est d'une brièveté à Mon: et Avignon) à J'ymmuab le, l'absolu, l'idéal ». 


efficace. En ἃ peine plus d'ane ‘ partager avec Claude Malris l'aven- 


Svilation, Lung ven à Lès moments de mmsique et de jeu 
niveau», Éd arr le et ἰξ nc'se superposent pas, ils participent 
charriant les scaries de Ia bêtise . même respiration. 


Une pièce belle, ardue, 


inspirée (Sage Morin), se retrouve à Bertin 
du destin d'Heidegger, en 1945 enfermé dans un théâtre on 
dont la « lisibilité »._ 
est Πρ ὶξ À 
Par l'interprétation. Er répétées es, Wok τ Ἶ 

Il est des sujets graves qui ἄσζοδτ- de Det ΙΒ exheutenant 
ἔτεα τ τ μος 
ment 
après-guerre, d’un intellectuel, infirmière (Michèle Foucher). 


a 1933 est un mie gun pe "ét, « ne pew.pos savoir ce qui s'est 
des auteurs les κα 


dramatiques .plus De 
passionnants τ - ans, δὲ le : δ ὃ 
pas iHppe Lacoue- RS US 


philosophe 
barthe.se.sont intéressés de près 


destin d'Heidegper εἰ .ἃ τὸπ “éd μπῸ œuvre des cénèbres, c 
᾿ Frsible, . expliquer l'inexplicable? . 


fication » de Τ᾽, 


de ses mots Deutsch est belle 
l'autres mots où extaits ” mot Don a 
du de Knut Hamsun, Sur les δι Par 


sentiers où l'herbe repousse, de: is, imense "ἀπ ! 
Co age rc tre, cette situation-là, cette langue-Ià 
ans Férence d'Heidegber, ne. Interprétal 

devait être radié de la Chambre des tiomrelle: Le metteur en ‘scène s’en 
écrivains et interdit (en 1938) de est aperçu εἰ 8. confié le rôle de 
publication après s'être désolidaris£ de grande 


du régime nazi. On se souvient aussi, classe, hors pair {lire Le portrait de 


à voir cette mise en scènc, que Serge Merlin paru dans le supplé- 
Deutsch a traduit Hüildertin. 


20 H 45 -- DIM. 14 H 30 
ON NE BADINE P. 
AVEC L'AMOUR 
MUSSET/J-P VINCENT 


PRXNOFE70F 
100 4278.22.77 2 PL. DU CHATELET 


. son style. Voici une petite forme qui 
souffle. 


Jeu 
20h30. F4: (16).3 


« Sit venia ER ; ΕΠ Théâtre de la Colline 
 Incompréhension Ὁ 


sant. Un grend. penseur de 
h =. Pl 


Dans son gueuloir, Flaubert polissait 


pe manQue pas de 
É ODILE QUIROT. 


'aù 20 avril, CAC d'Orléans, 
862-4568. 


Grégoire Oestermann 
ni Michèle Fournier n'assument leur 
personnage de manière convaincante 
et ne peuvent le suivre à aucun 
moment de la représentation. 


brée et A moins ambigué. 
ς spectateur : ΠΏ 

de sympathie, d'adhésion, qui 

balaicrait . toutes préventions, 


15 h 30. TEL : 43-66-4360. Durée : 
1 h 40. De 50 F à 110 F. Sir venia verbo 
Christian Bour- 


ire, esthétique et 
Jogie de ce théêtre, qui aurait 


4 mauvaise presse et bon public ». 
ee ce sais-je ? », 127 p. 


Mise en Scène 


Mikhaïl Tumanishv 
THEATRE GEORGIEN 
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:: . Communication 


Un parti pris de pragmatisme et d’action au COUp par coup 


. Le 29 septembre 1987, 
M. François Mitterrand formu- 
lait, pour la première fois, l'idée 
.d'un Euréka de. l'audiovisuel. 
L'Europe, constaiait-il, souffrait 
d'un déficit croïssent de pro- 
grammes télévisés, alors même 
que les chaînes allaient se multi- 
pliant. Un sursaut des pays euro- 
péens se révélait nécessaire. Les 
-récemes polémiques autour de la 
directive « Télévision sans fron- 
tières » (le Monde des 5 et 


tion paneuropéenne, que l’on recevra 
sur le câble et par le sattelite ; la 
constitution d’une poignée de 
groupes privés qui atteignent 
aux d le critique ; et la 
re τ ἀν να τὶ 
or cet ce a! 
européen... Con elle i à été le 
déclencheur de la il elle 


. — Enrèke, c'est un esprit et c'est 
une méthode. C'est la volonté de 
fédérer les forces des différents pays 
éens, d'additi 1 
pétences et leurs talents, de transfor- 
ner ἐπ atout ce qui pourrait, sinon, 
apparaître comme une faiblesse et 
qui vient de la multiplicité des lan- 
‘gues, des cultures et des traditions : 
l'obsession de retrouver une nouvelle 
dimension continentale. C'est aussi 


il 


la démarche empruntée avec succès 
pafr l'Euréka technologique : un 
parti pris résolu de pragmatisme et 
d'action au coup par coup. 

— Sur quelles structares Euréka 
pourra-t-il s'appuyer ? 

— Il n'y aura surtout pes de 
.stnictures attachées à Eurêka. ἢ lui 
faudra un maximum de légèreté et 


RL De » de rent 


suel désignent leur « Monsieur 
Eurêka >». ÎJ est important que l’on 
ressente partout la même sensibilisa- 
tion, la même ambition, voire la 
même vigilance sur la question de la 
télévision 


producteurs français ? La générali- 
sation massive d’un compte de sou- 
tien à l'audiovisuel dont ils sont pra- 
tiquement les seuls à bénéficier en 
Europe ? Ce n'est pas le propos et 
vous savez que ce n'est pas le pro- 
blème. Ce qui importe aujourd'hui, 
c'est que les producteurs changent 
de façon de travailler ; qu'ils intè- 
grent davantage — dans leurs sujets, 
leurs équipes, leurs montages finan- 
ciers, leurs plans de diffusion — la 
dimension : qu'ils fas- 
sent preuve d'idées et adoptent, 
enfin, une attitude offensive, 

saura ee à ca ou cn leurs 
nécessaire. Mais il est aberrant de 


— Qu'en savez-vous ? 
n'affiche pas une santé florissante. 


M. Thierry de Beaucé définit l’Euréka de l'audiovisuel 


Les séries comme «Dallas» ou 
«Dynastie» s'essoufflent sur nos 
écrans et battent systématiquement 
en retraite dès lors qu'elles sont 
confrontées à une série ou à un télé- 
film netionel. Ïl arrivera un moment 
où les Européens en auront assez de 
voir sur leurs écrans le même angle 
de rue de Los Angeles ou pour la 
énième fois la pente de San- 
Francisco : assez aussi des mm 

gies américaines et du non- 
renouvellement des feuilletons qu'on 


. exploite à fond, comme autant de 


filons. L'Europe doit se réveiller, 
prouver qu'elle peut satisfaire ses 
propres besoins ci avoir sa part dans 
es marchés du monde. Les pro- 
grammes pour enfants de Hongrie 
valent bien ceux de Walt Disney! 
Mobilisons donc nos atouts ! Moi, je 
suis résolument optimiste. l'avenir 
va dans le sens de l'Europe. 


La balle est dans le camp 
des professionnels 
— L'incantation suffira-t-elle à 
inverser le cours des choses ? 
Pourriez-vons am moins donner 


quelques exemples d'actions 
tes ka viendrait sti- 
maler ? 


— ἢ faut d’abord faire connaître 
aux professionnels le système, la 
production et le patrimoine des 
autres pays européens. N’est-il pas 
surprenant de constater que nos pro- 
ducteurs et réalisateurs connaissent 
mieux Le marché nord-américain que 
celui des Etats voisins? Que nul 
n'ignore le titre, la distribution, le 
scénario et les audiences des nou- 
velles séries hollywoodiennes alors 
Det alemands, botaniques Où 

ritanniques ou 
italiens ? Pour y remédier, on 
rait imaginer créer une banque de 
données qui constituerait une sorte 


en une vidéothèque εἰν πυρὶ 
lucteurs pourraient accéder 

ce qui a été tourné et faire connaître 
leurs projets : mettre en valeur les 
archives nationales ; harmoniser les 
mesures d'audience pour mieux éva- 
luer les habitudes et les gofts des 
téléspectateurs des différents pays. 

» I faut faire se rencontrer les 
hommes pour mettre fin aux cloison- 
ὅδε Sous mnt où rene ρας 

es di serait un premier 
L'ouverture de bureaux à " Len 
communs à plusieurs télévisions 
en serait un autre. On 
it aussi concevoir une villa 
édicis de l'audiovisuel et ouvrir 
aux étudiants étrangers une école 

comme la FEMIS... 

— Vous ue citez aucune action 
d'ordre économique ou financier. 

- D yen aura ! H faudra étudier, 
adapter et étendre les systèmes les 
pu favorables à la production. 

inspirer par exemple des aides bri- 
tanniques à l'exportation ou du sys- 
tème français de garantie des inves- 
tissements dans l'audiovisuel Tout 
ce qui permettra aux Européens de 
travailler ensemble doit être retenu. 
On peut citer encore, péle-mêle, les 
aides à l'écriture de scénarios ou cet 
intéressant "ἢ projet de ce reliant, 
via le satellite Olympus, les grandes 
universités d'Europe. 

» Il y 8 mille idées, mille projets 
qu'il est encore trop tôt pour dévoi- 
ler. Des assises européennes de 
l'Euréka de l'audiovisuel se tien- 
dront en septembre à Paris, qui per- 
mettront de les brasser et de les enri- 
chir. La balle, maintenant, est dans 
le camp des professionnels. Euréka 
sera ce qu'ils en feront. ». 

Propos recuaillis par 
ANNICK COJEAN 
et PIERRE-ANGEL GAY. 


Lancement de « Décisions médias » 


Le nouveau mensuel consacré aux 
médias, Décisions médias — paru 
vendredi 14 avril, — se présente 
comme un véritable news magazine 
centré sur l’économie des médias et 
l'analyse de leurs outils, du sondage 
d'audience au sponsoring. Les res- 


ponsables de ce nouveau mensuel, . 


Patrick Collard et Philippe Larro- 
que, issus tous deux du groupe Stra- 
tégies, espèrent vendre onze mille 
laires et recueillir 9 millions 


marketing, chefs de produits, direc- 
ENBREF 


Φ Grève au € Dauphiné 
Kbéré». — Une grève lancés dans 
deux services techniques du quoti- 
dien régionai grenobiois /e Dauphiné 
Ebéré, ἃ empêché le titre de paraîtra 
dens les neuf départements de la 
zone de diffusion, lundi 17 avril. 
Cette grève intervient alors que le 
nouveau PDG du journsi, M. Denis 
Huertas, ancien PDG du Progrès de 
Lyon, doit prendre officiellement ses 


! [fonctions le Monde du 7 avril}. Lyon- 


Matin, l'édition lyonnaise du Dau- 
Phiné, & paru normalement. 


teurs médias, eic., vont recevoir gra- 
tuitement le mensuel pendant un an 
avant que leur soit proposé un abon- 
nement. Ce lectorat haut-de-gamme 
devrait inciter les annonceurs à faire 
appel au nouveau Support Décisions 
médias est aussi vendu en kiosques 
(40 F). Le capital investi — 1 mil- 
Lion de francs — a été souscrit par les 
fondateurs (40 %), Médias investis- 
sement (banque Worms, 30%), 
Agora (10 99), Espace TV commu- 
nication (10%) et la société créée 
par les deux responsables d'IPSOS, 
Jean-Marc Lech εἰ Didier Truchot, 
LetT (10). 

Φ ECHECS : Ljubojevic tient 
bon. — Les treizième et quatorzième 
rondes du Tournoi de Barcelone ont 
vu Kssparov marquer le pas. Après 
trois victoires consécutives, le cham- 
pion du monds n'a pu qu’annuler 
fece à Nikolic et à Vaganian. De son 
côté, Liubojevic a fait lui aussi deux 
nuiles devant Kortchnoï δὲ Huebner. 
Le Yousgolsve maintient donc son 
point d'avance (3,5) sur Kaspérov 
{8,5} mais n'a plus que deux parties 
à jouer contre trois à Kasparov et à 
Huebner, quatrième avec & points. 
Quant à Shont, il a subi une défaite 
inattendue face à Hjartarson et se 
retrouve troisième avec 8,5 et deux 


parties à jouer. 


au 
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Spectacles 


cinéma 


LES FILMS NOUVEAUX 


πῆρ: 

de Leur re 5 Convention 
t-Chayies, 15° (45-79-33-00). 

CHER FRANGIN. Flu français de 

Gérard Mordillat: Forum Orient 

Express, 17 TR Saïnt- 

André-des-Arts IL, 6° (43-26- 


80-25} 
8. CM DETE 3 La Nouvelle 
Maxéville, 9% (4770-72-86) : Fau- 
vette, 13° (43-31-56-86) : Par- 
nassiens, 14 {43-20-32-20) : 
Gambetta, 204 (46-16-10-96). 
NATALLA. Film français de Bernard 
Cobn : Forum Arc-en-Ciel, [= (42- 
97-53-74) : Les Trois Luxen 


Gaumont Les H: 
12412) : Gaumont Opéra, 2 (47-42 


La cinémathèque 
PALAIS DE CHAILLOE 
(47-04-24-24) 

Relâche. 

SALLE G, 

CENTRE GEORGES 

(42-78-37-29) 

Rimini et ke cinéua : La Fille à la valise 
(1961. v.o. En de Valerio ΖΝ. 
14h 30: les Clowns (1970, v.a. 5...}, de 
Federico Fellini, 17h30: Et vogue Le 
navire (1983, v.o. sf), de Federico Fcl- 
fx, 20 k 30. 

VIDÉOTHÈQUE DE PARIS 
(40-26-34-38) 


Relâche. 


Les séances spéciales 


AGUIRRE, LA COLÈRE DE DIEU 
{AL 58} 5 Accatone, $ (46 35 86 80) 


L'ANNÉE DU DRAGON (A, vo): 
Grand Pavois, 15 CE, 19h 
L'ARRANGEMENT (A, vo): Ciné 
Beaubourg, 3 12718236) 1.830. 
BIANCA (IL, vo.) : Reflet Médicis 

salle Louis-Jouve, 5 (43-54-42-34) 12h. 
BIRD (A. vo.) : Cinémas, 11e 
(4805-51-33) 21 Β 
.Ὁ (α- ro): Grand 


BLADE RUNNER 

Pavoïs, 15 SAS) 228 

CHAMBRE AVEC VUE... ἰδῆς, va.) : 
Cinoches, 6 (46-33-10-82) 13 ᾿ 40. 

LA CITÉ DES FEMMES (IL. v.0.) : 5.- 
io Galande, 55 CERTA ‘6 L 

LE DERNIER COMBAT ({Fr.) : Studio 
Galande, 5 (43-54-72-71) 22 h 30. 

LÉ DERNIER EMPEREUR (Bri-ir, 
5) ων Pavois, 15 (45-5446-85) 

LE DERNIER TANGO À PARIS Gr {τὰ 
(τοῖς, vo.) : Studio des Ursulines, 
(43-26-19-09) 22h. 

LES DIABLES (°°) (Brit. v.o.) : Accs- 
tone, 55 146-33-86-86) 21 h 30. 


DON GIOVANNI (Fr.-l, νι.) : Denfert. 
14 (43-21-41-01) 16 b 30. 


LES ENFANTS (Fr) 
Renelagh. 16° (42-38-6444) 20h 
arr FESTIN DE BABETTE (Dan, v.o.) : 
Utopia Cbampoilion, 5. (43-258465 
168 15. 
gi 
3 F] 
Ex αὶ 
HS, 
O 5 £ 
ΞΘ S 
É 5 S Sème 
© as 
2 3 À 17 SR 
pi o Ξ 5 er juiile 
BÉST 
chaque 
quinzaine 
Préparation 
au TOXFL 
1, place de l'Odéon 
75008 Paris. 
Tél: 46 33 18 52 


INSCRIPTIONS IMMEDIATES 


ΞΞΞ 


ALI 


Centre Georges Pompidou 
JEUNE DANSE 
EUROPEENNE 


du 19 au 21 Avril 
Adriana Borriello - Virgilio Sieni 


60-33) : 14 Juillet Odéon, 6 (43-25- 
Eee LEGS 


(45-13-79-79) ; Gaumont: Conven- 
tion, Fe 8284727) : Pathé 


TALE AA Fin ne d'Ob- 
ver Stone, το, : Ciné ces Beaubourg, "4 
(718230 : 
€42-25-10-30) ; ρος Errer ile 
un δ᾽ (45-74-5494) : UGC Biar- 


Gobelins, 13: (4236-2344) : 
UGC Convention, 15: (45-74 
93-40). 


HEAT (°°) (A. vo.) : Ciné Beaubourg, 
3 (42-71-52-36) 11 ἃ 20. 


HELLZAPOPPIN (A. να) : Studio des 
salu ETES 


Hong Kong. να.) : Utopia = mere 
ἔς τ ΤΊΣ 
L'HOMME BLESSÉ (5) (Fr): Ciné 
Beaubourg, 3" (42-71-52-36) 11 b 35. 
JE T'AIME, MOI NON PLUS (55) 
er) : Ciné Beaubourg, Ὁ (42-71-52-36) 


LE JUPON ROUGE (Fr.): 
Galande, 5: (43-5472-71) 18 15, 
LEGEND (A. va): Grand Pavois, 15 
(45-54-4685) 13 ἢ 45 
Œr.): 


LES LIAISONS DANGEREUSES 
Studio 43, 9° (47-20-63-40) 2h. 

MADAME SOUSATZKA (A, να. 

Studio des Ursulines, 4. (43-26-1 Ὶ 


18h. 
MAMA ROMA Nr va.) : Accatone, 5» 
(46-33-86-86) 1 


κ΄. {Pol, v.0.) : Ciné La tennt » 
(42-71-52-36) 11 ᾿ 15. 


MONTY PYTHON, GRAAL 
(Brit, v.0.) : Grand Pavais, 15: (45-54 


4685) 17h 
MOONWALKER (A, vo): Grand 
dont 15: (45-5446-85) 13 h 30. 
DFE ve.) : Denfert, 1Φ (43. 
MOD L 


NOSTALGHIA (Fr-It, vo): Denfert, 
ιφ (43-21-41-01) 19 b 50. 

PINK FLOYD THE WALL (Brit-A. 
v.0.} : Grand Pr, 15» (45-54-4685) 


18h45, 

PRÉNOM CARMEN (Fr): Saim- 
Lambert, 15° (45-32-91-68) 18 b 45. 

LE PROCÈS (Fr. v.0.) : Βεποὶ Logos IL, 
5» 143-5442-34) 12 5. 

LES QUATRE CENTS COUPS (Fr.) : 
rh Luxembourg, 6 (46.33.97. 51 

QUERELLE (°°) (Fr-AIL. πο; Ciné 
Beaubourg, Fa (4271-52-36) 11h45; 
Ress Cinémas, 11° {: 51-33) 


| PARIS EN VISITES 


Procope 
une consommation), 15 heures, 


15. rue de l'Ecole-de-Médecine 
(D. Bouchard). 

« Tombes célèbres du Pèra- 
ise =, 14 h 30, métro Père- 


is 
Marianne ». 14h alu ΟΝ Palais 
{Paris livre d'histoire). 
+ Lo palais de justice en fonctionnc- 


re ét CH (M. Banas- 
sat 

« Quand mers dansait avec 
Paris e, 15 ἃ, Petit Palais, hall d'entrée 


(Approche de l'art). 
“Αἱ restauré des parents 
du roi XVI à Versailles », 15 b. 


grilles d' ane du château, place 
d'Armes (C.A Messer). 
«Le musée des avocats», 15h, 
| 25, rue du Jour (Paris et son histoire). 


ons : 4274 4219 


Réservat 


CORNEILLE 


TITE ET BERENICE ὡ 


RAC 


B A J A 


INE 


2° Ἐ-.- Τ 


MARDI 18 AVRIL 


QUI A PEUR DE VIRGINIA WOOLF ? 
(A., va.) : Studio des Ursulines, 5» (43- 


‘26-19-09) 13 b 30. 
de 


RAENING IN THE MOUNTAIN 
Lo v.0.) : Cluny Palace, 5 
(5) (Α.. v.0.) : Accatone, 


128. 
SD & 


NANCY 
5 (46-33-86-86) 17 h 40. 
TOP-GUN (A. ve): Grand Pavois, 15° 
(45-54-4685) 15 h 


TROIS SŒURS (Ἐν. ἢ. vo.) : Den 
Sert, 14 ae ner 14H50: 
UNE 


DANGEREUSE (A, 

Ya) rames Saint-Lambert, 15° (45-32-91-68) 
LE VENTRE DE L'ARCHITECTE 
ÉD mis 
86-86) π᾿ τη τὰ Mains É “ῸΣ 


théâtre 


LES SPECTACLES 
NOUVEAUX 


ROBESPIERRE. Villejuif. Théktre 
LC TT Rues (47-26-15-02) 


ATALANTE {506-1190 De Sade, 76» 
botte : 20 h 45. 


AU THÉATRE DE LA ROQUETTE 
65-31-79). © Le Répabtiqu : ART 


BATACLAN (7-00:2012). © March 
d'improvisation : 2 

 rommpou (2- 

drie : 18 h 30. © Poèmes de Galwey Kin- 


ENTRE ROBES 
74-42-19). © La 
2el:21L 

COMÉDIE  CAUMARTIN 
43-41). Brassens, Brel : 20 h 30. 


COMÉDIE DE PARIS (4281-00-11). 
Voitaire's Folies : 21 b. 


(4.42. 


AUDITO- 

DE LA GALERIE COLBERT 

{40-15-00-15). © La Region des imbér 

Giles Cycle Fin de siècle 3 
18h30. 


DAUNOU (4 (4261-69-14). Tu m'as sauvé 

ve: 

DÉAETTLE. (42-74-20-50). © Hé, 
Messieurs ! C'est à cette émeute que la 
nation doit sa Hberté : 20 ἃ 30. 

DIX-HUIT THÉATRE (42-26-47-47). ὁ 
The Mistress : 19 b. 

A1). Les Babes 


(43-20-85- 
b 15. Nous on fait où on nous 


DEUISCH DE 
MEURTRE (43-27-22-09) : 
drames Akbmwstova ; Mort ἃ 


MATHURINS (PETITS) (42-65-90-00). 
Pour l'amour de Marie Salat : 19 b 

OPÉRA - PALAIS GARNIER (47-42 
53-71). © Doktor Faust : 19 Β 30. 


« Munich 1937: L'art diffamé - l'art 
acclamé ». 18 ἃ 30 (et les 20 et 
25 Le 17, avoue (Goethe 


« L'hêtel de Lauzan », 15 h, 17, quai 
d'Anjou (Monuments historiques). 
PARIS-MUSÉES 

« Christo, Crorti, »,12h 30: 
«1937: archi Ms κε 
tures », 14 b 30, 11, avenue du 
Président-Wilson (Musée d'art 
moderne). 

« Art 1900 au Petit Palais », 14}. 30, 
Petit Palais, ren ‘Winston-Churchill 
ces T0 Pons Vos 

- avenue 
(Musée Cernuschi). 


CONFÉRENCES 


3, rue Rousselet, 10 b 30: « Brages : 
ἴα lumière de Van Eyck- ; 19h: « Le 
romantisme » (Arcus). 

CEDIAS-Musée social, 5, rue Las 
Csses, 18h: «Les droits de l'homme. 
Droits de l'Europe», par 


M: J.-M. Varaut (Iostitut d'études et 
d'éducation curupécnnes). 

107, d& salle n° 1), 
19h30: = Le ἐκεῖνο al 15 


146, το Raymond-Losserand, 
20b15: « Mincir, globale», 
par D. Varme (Soleil or). 

βακχῶν δ τα er og 
20 30: «La sonde , Bar 
ra Bribing (Association Reel 
d'astronomie). 


PARLER 
Bec 20 30. 


ἈΝΕ ΨΕΣΕΥΤΕ, (42-02-0268). Eos 


2 πὶ 
βότϑαῖαε ἜΦΗΝ La rousse : 


THÉATRE MONTORGUEIL 
80-78). © Je m'esciave : 21 L. 
TRISTAN-BERNARD (45-22-0840). 
Les Cravates léopard : 21 h. 
égion parisienne 
CHAMPIGNY-SUR-MARNE. :_ (TEM 
CENTRE GÉRARD-PHILIPE) (48-80- 
90-90). © Gracchus Bebœuf où la 
Conspiration des égaux : 21 b. 
αν ΠΉΡΑΣΑΣ PIVS D'IVRY) 
Un mot, des si, démnocra- 
AE 20 à 30. 


ROMAIN 
M ΠΡῸΣ, ἘΈΟι 
pierre : 20 ἃ 30. 


G. (orgue. 
Versailles, ΠΟ ΤῊ de cuivres. 
de List. Τα. location : 42-62- 


SALLE SATEAU, (9 
es Do D ae ane 
Œuvres de Prokofiev, Messiac: 
Copland, Chopin. 


THÉATRE DU CHATELET (1°) (40-28- 
A Orchestra. 


SALLE P:EYEL 
UN EVENEMENT 


ALBERT SARFATI 
présente 


L'ORCHESTRE 
PHILHARMONIQUE 
DE LENINGRAD 


vendredi 28 avril 20h30 
direction 


MARISS JANSONS 
NIKOLAÏ PETROV 


samedi 29 avril 20h30 
direction 


YOURI TEMIRKANOV 


“Cet orchestre ne peut se 
comparer qu'aux Philharmo- 


nies de Berlin ou de Vienne.” 
LE MONDE 


ΕΟ ΟΣ Εἴ ΟῚ Ro 
Salle , Agences, FNAC 
et par téléphone 


45 63 88 73/45.61 06 30 


EN ALTERNANCE 
DU 18 AVRIL AU 20 MAI 


Te ΕΝ 
J Ί 


RI 


VÉTTÉ 


SCE 


expositions 


Centre George es Pompidou ‘ 
err1238). 


Nr: μων ὧν ἃ ἃ 225. sam., 


ΨΥ ΡΕΙ 
Ἐπῖκ Du 


Musée d'Orsay 
» Le de n hicheie ΡΤ 


Mer. 
μίαν. de 10h ἀρ je de 
- BTP Em de 941 Farm 


Palais du Laure 
(40-20-51-51). 
ἜΝ ὅκα ἢ A à 22h ir 


a TE 1337). 


, Winston-Churchill (42-65-12-73). 1.1. 
10h à 17h 
août. 


Sainte-Anne . 
sf dim. et lun. ὡς 12 h 30 à 18h. Jusqu'au 
29 avril 


ingdtut 
Pañs, 17, av. d'léne ρα ΣῊΜ τὸ 
εἴ sam. ct dim. de 10 ἃ que jeu. 
Le 10b à 174 Ps ἄς 15h à 


Paris Art Center, 36, ruc Falguière 
GRAN. ἘΝ αν Ἐπὶ etes 
do 14 hà 19 À Jusqu'au 29 avril 


des 
ἢ, rue Rambutean (42-36-27-53). 
TA 12bà 181. Jusqu'au 2 juin 


SÉLECTION IMMOBILIÈRE 
Renceignements : 45-55-91-82. 


SAINT-DENIS 
59, BD JULES GUESDE 
TEL, 


42431717 


LUIS Seniptures et 
tures de hmaiseuse. Marie du 
Vle, salon dr ieux-Colombier, 78, rue 
5. sf dim de Ε1 8.30 ἃ 18h, 
BTE: 172. Jusqu'au 29 avril. 
Bagatel pee de ἐπ roi ἐπι 
Le, , route 
rs CO IQ) TLj. 66 11hà18h 
soctuene le jeu. jusqu'à 21 b. Entrée : 15 F, 
entrée du parc : 5 F. Jusqu'au 5 juie. 


Galeries 


ART ET LANGUAGE (1966 - 1974}. 
Galerie Sylvana Lorcuz, 13, ruc Chapon 
(48-04-53-02). Jusqu'au 29 avril. 


FRANÇOIS BOUILLON. Galerie de 
France, 52. rue de la Verrerie (42-74 
38-00). Jusqu'au 6 mai 

Dessert, 43, rue de Rte (42-78- 
29-66). Jusqu'an 17 mai. 

PARVINE CURIE. Galerie Philip, 
16,-place des Vosges ἜΥΣ ΣῊ 
Jusqu'au 27 ἀντ. 

ENRICO DONATL Peintures surrés- 

Galerie 


fistes années quarnate, 
, me Quincampoix (42-72-3547). Du 
8avril au 13 mai. 
͵, 6 ἢ τι 
Ε ᾿ 12, rue Jean-Ferrandi (45-48- 
84-28). Jusqu'au 6 mai. 
LARS ENGLUND. Galerie Leif Stable, 
37, τὰς de Charonne (48-07-2478). 
Josqu'au 20 mai. 


ALLEN JONES. Galerie Petrico Tri 
gano, 4 bis, rue des Beaux-Arts (46-34 

Το). Jusqu'au 29 avril 

mpeg rs Galerie 


hislaine Hasscant, 5 bis, τὰς des Hau- 

Er (48-87-60-31). παρ αἶμα 21 avril 
DOMINIQUE . LABAUVIE, 
EURODA. Gaieris Adrien Macght, 42- 
46, tuc du Bac (4548-45-15). Jusqu'au 


ED MOSES. 
το ge Lavrov, 42, rue Beaubourg (42- 
72-71-19). Insqu'au 22 avril. 


RICARDO pee gd Loft 
Jean-François Roudillon, 3 pra rues des 
per ux-Arts (46-33-18-90). Jusqu'au 

29 avril — Documents, 53, rue de 
Seine Same (545068). Jusqu'au 29 avril. — 


Lara Vincy. 47, rue de Seine (43- 
Sa Jusqu'an 29 avril. 
Gabrielle 


Galerie 
24, rue Sainte-Croix- 
(42-78-03-97). Jusqu'au 


TANIA 
Maubrie, 
29 avril 


PALADINO, Galerie Daniel 

τι n, 30, rue Beaubourg (42-72- 

14:1 Et NT SAGE 

Robclin, 40, ὁ δα rnibreenirs {42-TT- 

38-87). “squ'an 29 avril 

Galerie RETRO 57, τὴ un 

, rue 

(47-78-11-71). Jusqu'au 22 avril. 
ULRICH RUCKRIEM, ALAN 

CHARLTON. Galerie Durand-l 


Dessert, 
3, rue des Haudrioues (42.71.65. 60}. 
Jusqu'au 17 mai 


GÉRARD THUPINIER. Galerie Stad- 
ler, 51, rue de Seine (43-26-91-10). 
Jusqu'au 22 avril. 

JUAN USLÉ. Galerie Farideh-Cador, 
T1, rue des Archives Five (270836 
Jusqu'au 19 avril 

JAN VANRIET. Propagande !, Galerie 
1sy Brachot, 35, rue Guénégaud (43-54 
22-40). Jusqu'au Z2 avril. 


Région parisienne 
Salon de prio- 
Hôtel de M 


παρα. Μαϊεκιτοῖι, 2, Grande-Rue 
(4531-34.14). TLj. sf mas. de 14 h à 18 ἃ. 
Jusqu'an 28 avril 

ΜΟΤΒΕΙΕΙ. ape δὲ Foi y 
de l'Afrique noire. Mason 

rae Dombesle (42-87-0868). T1j. au 
ὅν 14h ἃ 2! δ, som. de 14h à 16b. 
Jusqu'au 29 avril 


39, av. du Généralde-Gaulle (43-08- 
82-35). Mardi et jeudi de 14 Ὁ à 18 ἃ, sam., 
dim. et jours fériés de 11 ἃ à 18 h. Jusqu'au 
30 jai 


15, pie, de La Défense (49-00-15-%6). 


Jusqu'au 18 suai. 

Curie (scuiptures), Carmelo Arden Quis. 

Peintures. Musée Re ae Da , 4, rue 
30-38-02-40). Ti. sf mar, et 


Lemercier (. 5 
jours fériés de 10 Ὁ ἃ 12}. οἱ de 14h ἃ 18. 
Jusqu'au 21 mei. 


SAINT-GERMAIN-EN-LAYE. Le 


Germain (345 . ΤΙ} sf mar. 
9h45 à 12h de 13h30 à 17h15. 
Entrée : 12 F. Jusqu'au 30 avril 


EXPOSITION PHOTOS 


Rétrospective depuis 1944 
Maison pour enfants de fusillés et 
déportés. Colonie de vacances. 
LE DIMANCHE 23 AVRIL 
GALERIE DE NESLE 
8, rue de Nesle, PARIS 
108 à 228 - Entrée libre 


PUBLICITÉ LITTÉRAIRE 
Renseigsements : 
45-55-91-82, posle 4356 


“Ὁ 
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Radio-télévision: . | Informations «services » 


re Que Les em 4er “de radio et de #£lévision mie dau muse : -MOT. a: 3 Ἵ ÉTÉ GIE 
de D Ne pe me mes Ce Ep ds +2 τς πὶ Ὁ à éviter m Ou peut voir MOTS CROISES MÉTÉOROLO 
ΠΝ = 7 : ----- PROBLÈME N- 4983 SITUATION LE 17 AVRIL 1969 A Ὁ HEURE TU 
io, -Lundi. 17 avril : --- -- Pr ϑ 
δ ΤΕΊ ΓΝ : 
: Ξ | . 5 vrais Dr 
. Miel Pod, Pas ΒΕ ὃν SLR que - Ἀμδεῶν οὐδ ρεῖεε τ GR. 
ἯΙ ᾿ ‘ ne ue. FRS ; 
à ἜΝ Boujensh (1986). Avec Charles Azna 
: se Vincent Lindon. 22.16 Journal et Météo. 
% ΒΕ πὸ Lu 
4" : " π- 22.30 
" Sommaire 
cu τεσεῖς Le petit dernier a 38. 
ï Que faire ? 
= CANALPLUS + Le prendre à ‘la cuillère. — |. 
τ : [εἷς D Cinéma : Mertin Penchanteur ᾿5' Fin d'animation | XI. Ardentes, sur lea volcans. D'un 
à μεῖ américain de Waif: Reitherman (1963). 214$ Fiasb | uxilinire. ; 
pk : ' d'informations. 2150 Magazine : bagolfoot. 
A RSS tie mc ren tee | vERTICALEMENT 
προ Ἢ ΠΥ 229 Serie: Mas ΣΈ , J 
proie. Téléihn « ; an ot Mouue 
Sn Double sasassinat dans Ia rue 
4 ἢ 3 + Μι ΥΩ cpeceer Derrick (redifr.). |. 
dés suattent des média 2215 Journal et (dit) /306 Tendre e€ passion (rec). 220 Ἡππαῖ 
zh d'histoires. Mésaventures. Ὁ Sn Dee Lam. ° a τ pue 
en ΚΣ A2 τῷ δεν ἧῃ ᾿ M6 ὡς [boit — ED ne fan pas l'oublier 
ἢ Ἢ q on fait une e. Ordre 
ΤΉΝ Ctande Chabrol (1985) ere Stéphane départ. — 9. Département, Sans 
Le 23.10 Six msisntes d'informations. 23,15 Magazine : Club 6. | l'ombre d'un doute, î 
0.15 Magaïine : Jazz 6. 0.45 Les dessous da ciel (rediff.). 
ΟΣ FRANCE-CULTURE : ᾿ 
ΤΌΝ 
Messiaen ; 
de Part; 
chambre de ln 
- Le. 
one Las 
LE a" 
ne | CZ 0 
-04. - DEBUT DE 
7 res prevu Le 16-04-6390  DERUT DE 
es | , 
Σι ἀπ τ NAL PLUS | ΠΝ ΠῚ ἄρτου ΠΕΣ ΣΈ τη PRES souhaitent 
Be nes Ἢ τ sa à : à Cordes τὸ δι 2 
Fe: 22.20 Cie : Prchose DE Ὁ. Fm anis 6° RE PSS de Sehnbert, par le Ὁ Capa Mae Dei Iné Valeurs extrémes ralevées entre le 17-4-1969 
ἜΣ Τα Perkins (1985). Avec Anthony Perte Den PRE EE PP A ΤΩΣ ΩΣ ΩΣ le 16-4-1889 à 6 heures TU et le 17-4-1989 à 8 heures TU 
- πος τῶ τ, ὙΠ He Bou cine 5 
σῶν H Busoni, Lièder 5. ἐξ ap. ἃ, de. ; 
mr ae … d'archives: Ernest Bour, à partir ΠῚ 
vez. Symphonie n° 8 Ἔα fa majeur de Beethoven ; Ὡς 
δὴ EE ee Ε ; L ε 3. 
SR ARE Bi ΟΕ Re Le 


e COLLOQUE :. symboles δὲ 
manifestations de l'énergie. — La 


{BAROMÈTRE. LE MONDE/SOFRES-NIELSEN) 


Audience TV du 16 avril 1989 


Audience insuntenée, France entière - 1 ροῖης = 183000 foyers” | ὃς 


ur DR  οω Ὁ δία ὦ Ὁ 


᾿ “moins 2 heures en été ; heure légale moins 1 heure en hiver. 


“+ TU πὶ temps universel, c'est-è-dire pour ls France : heure Kia 


LUOEL>OTZZLOUU2OTONDMWUTOZ 


“| pocunent διαί avec le mpport tochnique spécial de la Méséorologie nasionale.) 


τ μι Mon Ὁ δὲ ἃ ΤΊ Εἰ PP μα τὶ σὲ met PAP men e 


LR AND 


1 ΜΘ on NO Mr A εἰ PE 


ns | 
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Informations « services » 


Au sommaire des « Dossiers et Documents» d'avril 1989 
A quoi servent les maths ? 


pénurie de de raaths, 
Quant aux « matheux », ils n'ont 
pas la foi, considérant leur 
ière plus comme une techni- 
que qu’une cuhture. 
L'enseignement des maths 
va-t-il tuer les maths ? Les pro- 
fesseurs 


gnement des k 
éviter la phénomèns de rejet qu'il 
rencontre 7 

Maïs pourquoi les maths ? 
Parce qu'elles sont un outil 
d' 


langage commun aux autres 
sciences, qu'elles sont enfin réel- 
lement utiisées dans de nom- 
breux métiers, tant par l'indus- 


trie, les services que 
l'administration. 


Le constat accablant dressé 


quer quelques pistes de 
réformes. Pour renverser Le para- 
doxe initial par un autre : accor- 


Des cadres pour le tourisme 


Le tourisme est une activité en plein développement, qui, de plus 
en plus, demande un encadrement de haut niveau. Mais la situation et 
les évolutions prévisibles de l'emploi ne sont pas très claires. Tradi- 
onnelement, a recrutement eo fait À un niveeu moyen (beo à 2) δὲ 


Η : 
Éconalent ob de sept cute étudiants et déiNrent erviron deune cent 
mahrises par an. Faut-il encourager de tekles 


préférer des dipi 
de spéciañsation 7 Cette 


question, qui intéresse Les 
professionnels, à fa lobe dune ouée de réfion au ministre du 
des représentants de l'éducation ἐμοῦ 


gement et gestion, industrie des voyages ἃ forfait, hôtellerie de 


formations, 
prudence ? Ou 


et des 


loisirs, transports aériens, animation. 


RP ds 


{« La formation et la recherche en matière de 


tère du 
T4. : PAS TE 8218. 1] 


Cette manifestation, 
patronnée notamment par 


les pratiques 
déontologiques κα économie. 
Elle sera clôturée par M. Michel 
Rocard. 
{Institut de la communication 
sociale, 26, boulevard Raspail, 
Paris, Tél. : 45-48-81-73.) 


organise le 25 avril, 
17 heures à 19 heures, un débat 
: « Les protestants 


SEMAINE DE L'IMPERMÉABLE 
du lundi 17 avril au samedi 22 avril 
20 90 de remise à la caisse. - 


seule carie acceptée : CB - 
10, RUE DE CASTIGLIONE - 75001 PARIS 


supérieure 
De dre de ln maman, dorve Lio, 70018 Pare. 


RÉ ÉEE 


Adoptions 
— Brigitte JOSEPH-JEANNENEY, 
Re, 


Τὴν pd Pirée à 
tm da τας 


Benoît, 
mé le 18 août 1988. 


L'incinération a eu lieu le 18 avril 
1989. 


Les fleurs pourront être remplacées 
par un donà 18 Ligue nationale contre le 


— «ls loueront Yavhé, ceux qui 
Le cherchens, que vive leur cœur à 


Paume 21.) 


ΜΙ νυ (CR) 
‘officier de la Légion d'honneur, ὦ 


s'est endormi dans la paix du Seigneur, 
Je 14 avril 1989. LES 


> Sainte-Jeanne-de-Chantal, porte 
Saint-Cloud, Paris-16", le mardi 


Cet avis tient ἤσα de faire-part. 


Le Carnet du iende  . . . 


— Germaine Kokès, = SM Jar Gps, Anniversaires 
F Jean Marie et François, FRE Jacques Guyomard, -- Ce 18 vil st Le prier anne 
ss son beaz-frère, saire de Le mort de 

Sa famille, nt pars de décès 15 11 sys 1989, ἃ 
ox l'immense tristesse de faire part du Sn à l'âge de soiranteseize | 
uns Re καὶ Marie-Suranse AUSSAVY- 

ee ν - 1e 17 αὐτὴ 1988 
RCE Ε M. Alexandré PO Hyauras, 
croix de guerre 1939-1945, 
sarvenu le 15 avril 1989. chevalier des Arts et lettres, ice TOURNIER 
du Mérite Mic 
«Une farille dom 

même les morts με jamais 

milieu de nous, à cause du froid 

sous le nuage. > 

Tille (C&te-d'Or). 
Saint-Pierre-de-'Isle irente 
{Lire page 36.) 

Me Annie Panoard, 
ande et Alban, 
ssenfants, 

Josépüine Ducasse, 

Carole Veyrières, 
ses SŒUTS, 

Patrick Pannard, 

Ses neveux et nièces, 

Με Madeleine Peraud, 

RL et Me Jean-Pierre Ῥααπατά, 

M, et Me Yves Lay. 

ses oncles et 


Fes Dose de Paire part du décès de 

Christian PANNARD, 

Ἷ τ 

survenu Le 16 avril 1989. 

La cérémonie religieute sera. 
em [δ a 1 Dome το Be 
de Cessey-eux-Tille, où l'on se réunira. 
L'inhumation se fers en cimetière de | 
Ssint-Pierre-de l'Isle. 0 Bo 
Cet avis tient beu de faire-part. 


Cessey-sur-Tille, 
21110 Genlis. 


POMPES FUNÊÉBRE | 
SEE rm 
ΒΤ, 


HS 


| ASSISTANCE TOTALE 


hauts lieux 
musicaux 


AT rope 


- Pour chaque discipline le cinsement des À 
IUT les plus performants. . 7." 


Le texte intégral du rapport Bourdieu/Gros 
sur la κδέοτανα. des FR: de l'ensei- 


NUMERO D'AVRI 
En vente chez votre 


129 PAGES -17F 
merchand Ce journaüx 


“le yoga, nr ΤΉ ΤῊ Parce τς Sacrée, 
᾿ és médecines ü iatürelles.. —" 
âh LIRRAIRIE DES SCENCES TRADITIONNELLES 


6; rue de Savoie, 75008 PARIS — Tél, : 43-26-90-72 


ΗΕ 
Ι 


ΠΗ 
ἢ 
If 


ues longueurs d'avance 


Ἴ 


sont ππιπηΐτιοα : sa 
(de 3.40) au détriment 


Face à New-York et Tokyo, la « forteresse Europe » 
‘8 du mal à unifier. ses. marchés financiers. 
Londres fait cavalier seul. 


conservera . dans les prochaines Sur l'avenir de la Bourse de Paris, 
les avis sont plus partagés Si. la 


années sa place dominante sur les 
marchés “si la 


- (en capitalisation boursière. 


majorité des experts français 
Palais Bron- 


Les marchés obligataires et 
dérivés (à terme, options...) 
devrai . 1e Da. 


enregistrer les. 
années un léger ralentissement de La 


croissance du marché euro- 


ἘΣ Les parts de marché vues par les experts 


” EXPÉRIENCES DE DÉVELOPPEMENT AU BANGLADESH 


_ Petit crédit pour grande pauvreté 


Ὁ bout de la digue carrossa- 


ἢ T= école de base 
Proj - L 
pour, ΣΝ de masse » 
bariques F 
dizaines d'enfants δ] 


simultanément un métier et: 


la bonne humeur, 


de 

étoffes ; côté garçons, : 
Ù vil du fer, à la réparè- 

serie, au tra ar 


tion 5 
bouquet d’ un soaître fait la 
classe. ᾿ 

« Ce système permet Aux 


enfants les plus pauvres, fout en 
étams scolarisés, δ᾽ ane 
dns res vie 
dans la 


moins rois ans », cXpiQUE Un TES Bank d'a 


pompe à car d 
irrigetion et inondations 
με St le die, ce som « des plus 


Grameen 
formés d'aide. lourdes εἰ cof- 


Une banque ruralé ässure son succès 
sant sur les plus démunis 
et leur solidarité 


pement généralement « extro- 
verti», Que préconisent les 
institutions multilatérales 


CD). basé Rome, Bt 
Ἑ '- it 
À Pre og les 


leurs de revenu et de sortir du cer- 
cle vicieux : « faible revenu, faible 
épargne, faible investissement, 


. faible revenu ». 


.Le ‘postulat était simple : 
Pour sortir de-la misère, échap- 
per aux usuriers et. aux intermé- 
dtaires, ce dont le paysan sans 


: pre a le plus besoin, dans 


AE Et ile Pat en ie ΤΕΣ 
2. Sans Pas moyen pour lui 
ὦ’ rendre, pas moyen de 

br tdi dau en man ee dit 


‘ressés. Car, ici, l'essen 


des recettes simples, 808) au 
terrain et aux besoins Ἀν πεν 


tuer un de cinq emprun- 
Héunts régulié La x 


teurs. εν eu drement 
autour d'un employé de la banque 
ils apprennent des notions de base, 
se mettent en condition et se 
confortent mutuellement. 

En effet, dans un premier 
temps, deux seulement ont droit 


au prêt. Les suivants n'en obtien- |. 


drort un à leur tour que si les pre- 
miers ont rem ἱ εἰ 
principal échelonnés sur cin- 
uante semaines. Le groupe est 
done collectivement responsable 
et directement intéressé πῇ rem- 
boursement, ce qui permet de sup- 


primer la 
Recouvrement : 98 Ὁ] 


Les prêts sont modestes : de | 
trois fois rien à un maximum de. 


5 000 takas par an. Maïs cela suf- 
ft général 


lement à financer les |: 


mini-projets sur lesquels les 
emprunteurs, en majorité, portent 
leur choix : décorticage du riz, 
tion mécanique, achat de 

ge Ν , de vaches laitières et 
e οἱ tissage, poterie, etc. 
Das un pays de cent dix millions 
d'habitants où le revenu moyen est 
inférieur à mille francs par an, la 
Grameen a vite di, malgré 
toutes sortes de difficultés. Deve- 
nue banque de plein droit en 1982, 
elle est d'une centaine de 


d'ici à 1993. Certe année-là, la |. 


clientèle devrait augmenter de 
30 000 clients par mois. 

De Dacca 
ROLAND-PIERRE PARINGAUX. 


(Lire la suite page 38.) 
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is interrogés leur accordent 
importantes perspectives 
loppement : 


ânes années seront, d'a] 
l'enquête, marquées par une 
concentration Ja négociation des 


repond surtout à des objectifs 
Limité 


image pour la société 


Pour ce qui est des acteurs de ce 
nouveau paysage financier, les spé- 
antici) 


cialistes français considèrent qu'ils 
ne seront plus exécutés sur le mar- 
ché mais une procédure préala- 
ble via La banque du donneur 
d'ordre, les établissements financiers 
ayant déjà la possibilité de compen- 
ser les ordres de leur clientèle avant 


résean 

péenne, de diffusion des prix et des 

cours. Toutefois, l'intégration des 
de négociation 


Enfin, en ce qui concerne les pro- 
de règlement-livraison — un 

point noir pour de nombreux pays 
face à l'explosion des transactions en 
Bourse, — il est acquis que l’inté- 
gration des marchés européens ne 


projets de réseau européen de 
règlement-Hvraison fondé sur des 


L'imégration des marchés de 
capitaux, en principe dès 1990, met- 
blisse- 

ment et de prestation de services, de 
même que l'harmonisation des 
règles prudenti applicables aux 


organismes 
réglementaires nationaux devant 


étroite, aux directives commumau- 


dont la première étape vise les 
règles applicables aux marchés 
financiers. Un premier pas ἃ été 
franchi avec La proposition de met- 
tre en place dans toute la CEE une 
retenue à la source sur les meous 


d'obligations, selon le 


Une formation au plus haut niveau de professeurs, de chercheurs et 
d 5. en gestion, conduisant au titre de Docteur des Hautes 
Etudes Commerciales. Les candidats doivent être titulaires d'un 
diplôme de grande école d'ingénieurs ou de gestion, d'un DEA, 
d'un Master, ou équivalent. Des aides financières pourront Etre 
accordées sous forme de bourses et de fonctions d’assistanar. Date 
limite de candidature : 16 maï 1989. Pour toute information : 


- BOCTORAT HEC - CENTRE HEC-ISA - 78350 JOUY-EN-JOSAS 
: ΤΕΙ͂ (1) 39 56 72 39 ET (1) 39 56 70 00 


Le Dacorat HEC reçoi Le soutien de tu Fondation Nationsle pour 
TEnscigocment de là Gestion dec Entreprises 


CHAMBRE DE COMMERCE ET D'INDUSTRIE DE PARIS 


Pour recevoir uoe documentalion εἰ un dosser de candidature, retourner ce coupon à : 


NOT voa et 
TOURS et ee mes 
De ὁ“ “τ ουὑπινεπιξΕροιο, eme 
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Pharmacie de campagne 


L'initiative d'un médecin rural 
a permis de jeter les bases 
d'une politique nationale du médicament. 


UIVEZ le guide !* Volu- 
« bile. chaleureux et 
débordant de vitalité, le 
docteur Zafrullah Chowdhury 
fait visiter les installations du cen- 
tre de santé populaire de Savar 
qu'il a fondé en 1972. Au pas de 
Charge défilent l'école, l'imprime- 
rie, les ateliers d'artisanat, l'hôpi- 
tal et le jardin de plantes médici- 
nales. Vient enfin l'usine de 
fabrication de médicaments, fleu- 
ron de cette «commune popu- 
laire » particulière. Succès indus- 
triel remarquable, elle est aussi le 
symbole d'une « révolution phar- 
maceutique - unique en son genre 
dans le tiers-monde. 

C'est ici, en pleine campagne, à 
40 kilomètres de Dacca, que tout 
a commencé. Fils de la bourgeoi- 
sie, Zafruilah a alors vingt-six ans, 
l'année précédente. en 1971, il est 
passé de l'université britannique à 
la chirurgie d'urgence, en pleine 
guerre d'indépendance. En pleine 
misère rurale aussi. ἢ} est, depuis 
lors, animé par une obsession : 
« mettre la médecine à la portée 
des pauvres +. Une conception 
intégrée (à ia chinoise) des soins 
de santé primaires et du dévelop- 
pement rural va le conduire à se 
lancer dans une expérience com- 
munataire devenue depuis aussi 
exemplaire que controversée. 

Aujourd'hui, fe centre de Savar 
emploie 1 500 personnes plein 
temps. Ses activités, orientées 
vers la satisfaction des besoins 
fondamentaux et l'autosuffisance 
des populations pauvres de la 
région, touchent environ 
250 000 personnes. Partout 
l'accent est mis sur l'information 
et sur la formation. Comme dans 
le cas de Grameen Bank (voir ci- 
contre) les femmes y jouent un 
rôle essentiel. 


Une unité 
de production moderne 

Mais le grand succès, désor- 
mais, c'est l'usine pharmaceuti- 
que. Parti des problèmes de santé 
dans les campagnes, Zafrullah 
Chowdhury s’est vite heurté au 
problème des médicaments : ina- 
daptés, mal distribués, toujours 
chers. Dans ces conditions son 
système de médecine populaire 
était un peu comme - une arme 
sans munitions ». Huit multina- 
tionales se partageaient les trois 
quarts du marché. (1) Le docteur 
Chowdhury tente, en vain, de les 
convaincre de baisser leurs prix, 
+ au moins sur les produits uti- 
lisés dans les maladies de la pau- 
vreté » (pneumonie, anémie, 
tuberculose, etc.). Le gouverne- 
ment de l'époque m'est pas non 
plus réceptif à ses suggestions 
« progressistes »: produire des 
médicaments essentiels et pro- 
duire bengali. Pour prouver qu'il 
a raison, Zafrullah décide alors de 
se lancer dans la production. 

En 1980, à Savar, il crée Gono- 
shasthaya Pharmaceutical Limi- 
ted (GPL), société privée à but 
non lucratif, pour fabriquer des 
médicaments essentiels. Avec 
l'appui financier de la CEE et 
d'organisations non gouvernemen- 


tales hollandaises, britanniques et 
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australienne: avec aussi l'aide 
d'un comité français qui, depuis 
des années. soutient le projet com- 
munautaire. (2) Aujourd’hui 
GPL est une unité de production 
moderne qui emploie 400 per- 
sonnes et détient 10 % du marché 
local. Elle prépare et conditionne 
45 médicaments essentiels dont la 


étrangers 
prix sont parmi les plus bas ; ses 


l'entreprise et dans des œuvres 
sociales. 

Exemplaire, l'expérience GPL 
viendra opportunément renforcer 
les arguments des partisans d'une 
nouvelle politique pharmaceuti- 
que. En 1982, dans un contexte 
gouvernemental plus favorable, 
un comité d'experts est chargé de 
la formuler. Le docteur Chow- 
dhury et un autre intellectuel 
nationaliste, le professeur Nurul 
Islam, y joueront un rôle décisif. 
« Les prix étaient élevés dès le 
départ, nous disait récemment cet 
universitaire. Les matières pre- 
mières, souvent achetées à bas 
prix dans les pays socialistes, 
étaienr surfacturées par la 
maison-mère, la plupart du 
temps étrangère aux filiales, avec 
des profits allant jusqu'à 500 R ! 
dei, ces firmes gagnaient encore 
50 % sur le conditionnement et 
l'emballage, puis de 30 % à 40% 
sur le prix du produit fini. Sans 
parler des bénéfices cachés. » 

Malgré cela, « le marché était 
envahi de produits simples et 
sans grande utilité (toniques, 
vitamines, digestifs, sirops) alors 
que les médicaments essentiels 
Mmanqualent ». 

Largement inspirée des recom- 

ion mOn- 


mandations de |” 
diale de la santé {OMS), la nou- 
velle politique adaptée en juin 
1982 se fixait les objectifs sui- 
vants : approvisionnement en 
ï 5 essentiels de qua- 
lité ; baisse des prix ; élimination 
des médicaments inutiles ou dan- 
gereux ; promotion de la produc- 
tion locale; amélioration des 
contrôles et du système de distri 
bution. 


« Très fortes 
pressions » 

Les résultats furent parfois 
vos : dès 1984, 80 % 
médicaments étaient produits 
dans le pays ; la production locale 
de 45 médicaments essentiels pas- 
sait, en valeur, de 85 à 110 mil- 
lions de dollars entre 1981 et 
1986 ; la part de marché des 

entreprises locales doublait 
atteinüre plus de 60 % (et cela 
alors que la production des multi- 
nationales ausmentait de plus de 
20 %); plus de 1700 médica- 
ments (sur environ 4 000) étaient 
éliminés ; enfin, une baisse géné- 
tale des prix, parfois considérable, 
intervenait. Par exemple, pour les 
produits de base avant condition 
nement le prix moyen de l’ampi- 
cilliné est passé de 120 dollars le 
kilo à 67 dollars, celui de la doxy- 
cycline, de 1 500 doifars à 
140 dollars ; celui de la glibencla- 
mides de 2 350 dollars à 160 dol- 
lars et celui du propranolol, de 

490 dollars à 27 dollars. ὃ 
Mais, comme le remarquait 
M. Nurul Islam, ce « formidable 
succès » n'a pas été acquis sans 
mal. Directement ou par gouver- 
nements in! les multina- 
tionales ont exercé de « très fortes 
pressions » (qui n'ont, semble-t-il, 
pas complètement cessé). Le 
&£néral Ershad, qui avait pris le 
pouvoir en 1982, a néanmoins 
tenu bon, et l'on estime dans les 
milieux officiels que « La nouvelle 
politique pharmaceutique est 
désormais irréversible », On rap- 
pelle qu'en 1982 ces firmes mena- 
çaient de fermer boutique, affir- 
mant qu'on les étranglait. 
« Mauvais procès : la concurrence 
est libre et le marché tellement 
important qu'à eux seuls les pro- 
duits essentiels ient à 
toute l'industrie de prospérer » 


précise un officiel. D'ailleurs, Fait. 


remarquer, « aucune muliina- 
tionale n'a mis sa menace à exé- 
cution ». Au contraire, une 
neuvième (SFK) est depuis 
venue s'implanter. 

Reste, et c’est la principale cri- 
tique des multinationales, que la 


qualité de certains médicaments 
fabriqués localement laïsse encore 
à désirer. En effet, peu d'entre- 
prises pharmaceutiques natio- 
nales sont aussi rigoureuses que 
GPL dans ce domaine. Le profes- 
seur Nurul Islam je reconnaît, 
mais il souligne que c'est précisé 
ment sur ce point, et sur les pro- 
blèmes de βατηονσα - autre 

int faible, -- que le gouverne- 
ent fait aujourd'hui porter son 
effort. Quant à l'infatigable 
Zafrallah jamai: 


pour une médecine populaire, il 
ajonterait bien ἃ sa panoplie une 
unité de fabrication de vaccins. 
« Envoyez-moi Mérieux ! =, 

it-il récemment au secrétaire 
d'Etat français à l'action humani- 


valent. Pas, en tout Cas, de façon 
À et radicale. Les 


récemment manifesté eur volonté 
de s’engager sur la même voie. 
Une nouvelle politique pharma- 
ceutique a été décrétée. Mais, à 
supposer que la volonté politique 
d'aller imsqu'au bout existe, la 


2) Ce ité δ Savar et 
(2) re D 


ΟΠ LA COFACE . 
AU SERVICE 
DES PME 


EXPÉRIENCES DE DÉVELOPPEMENT AU BANGLADESH 


Petit crédit pour grande pauvreté 


(Suite de la page 37.) 


ment, la Grameen emprunte 
auprès de La centrale du 
Bangladesh, 


capitaux et auprès δ᾽ 
internationaux et nationaux 
d'aide au déve Ainsi, 
un groupement comprenant le 
FIDA, la Suède, la Norvège, le 
Canada, la RFA et la Fondation 
Ford a-t-il consenti récemment un 
prêt de 105 millions de dollars 
pour La troisième phase de déve- 
loppement de la banque. 
Particularité qui tient, évidem- 
ment, à son système original, la 
Grameen. affiche un taux de 


internationales au Bangladesh, 
comme le notait le Las Angeles 
or 1581 : «la Banque 
liale e: La Banque asiatique 

de dévelop, (8.4.2) ont 
plus de 500 millions de dol- 

per le biais de banques du 
Dix pour cens ont 

é remboursés ; mais, grâce à la 
corruption gouvernementale, 
intermédiaires et consultants se 
sont enrichis ». 

Ses succès, la Grameen (qui 
n'a jamais employé de consultants 
étrangers) les doit aussi à ses 
employés, plusieurs milliers de 
personnes particubèrement moti- 
vées εἰ fortes d'une expérience 
concrète du terrain. Et, phéno- 
mène peu banal en terre ΟἿ 


aux femmes. Leur rôle dans cette - 


aventure est capital et Yuaus, sur 
ce sujet, est intarissable. 

« Près de 80 % de nos emprun- 
teurs sont des femmes. Pour- 


quoi ? Parce la femme vit la 

εἰ 12 faine de façon bien 
plus intensive l'homme. Tra- 
itionnel 


Jermme-blà, donnez-lui la ; 
lité de lutter contre la faim et la 
pauvreté et elle se révélera natu- 
rellement un meilleur combattant 
l'homme », dit Le patron de la 
raImeCN AVEC passion ᾿ 


mination à l'encontre de la 
femme est une donnée fondamen- 


-Lale du système. Il faut être prét 


à la protéger, elle’ et son crédit : 
contre son mari, contre les mob 
laks, gardiens de la place de la 
Jemme dans l'islam. Ce n'est pas 
facile, car nous voulons renforcer 
es dires Socle δὲ om 
ques el RON PAS DrOYOqUEr 
désintégration ». 


en témoïgne un projet 


La COFACE propose aux PME/PMI 


des formules de 


tie adaptées pour: : 


- prospecter avec plus d’audace les marchés étrangers, 
- vendre à crédit en toute sécurité, 
- facturer en dévises sans risques. 


AUJOURD'HUI, LA COFACE ACCÉLÈRE 
ET MET À LA DISPOSITION DES PME. 


revenu de Chicago (Etats- 
Unis) », notait le FIDA I y ἃ 
peu, le président de la 

asiatique de développement, 
M Fuñol μὴ Tintére. 


NIQUE 
jh 
fu 


é analogue 
destiné aux femmes à faible. : 


L'ASSURANCE CRÉDIT GCP SUPER S 


Super simple, super souple et super sûre, la Super S est destinée 
aux entreprises réalisant moins de 3 millions de francs à l'export. 


Elle comporte notamment 30 demandes de garantie gratuites 


pour favoriser la constitution sans frais 
d'un fonds de clientèle solvable. 


L'ACCÉLÉRATION 
SUPER S S'ACCOMPAGNE: 


— d'un bureau d'information PME au siège, 


un numéro vert PME : 


- d'un “Monsieur PME” dans chaque délégation régionale, 


- d'un Le os télématique PME sur minitel : 36.14 COFACE* 


a ραξοσδερεα,»: ται πεσαοώπαηρεος 


ες L'ASSUREUR CRÉDIT. . 
AU SERVICE. DES ENTREPRISES 


PME, ὁ 


ΣΝ ἊΣ ΤΣ dam, 


cières. Les caisses de l'Etat. sont 


vides et la dette extérieure . 


alourdi 


ient a attiré quelque 
deux millions ‘de travailleurs 


ceux de l’inde (environ 400 dol- 
lars de revenu par tête contre 
270). L'extrême misère est plutôt 
rare. Même les salaires des 
manœuvres agricoles dépassent en 


LES BOURSES EUROPÉENNES A L'HORIZON 1992 


d’affaires’ "ont préféré investir 
dans des opérations qui rappor- 
tent vite comme la construction, 


Ces dépenses - 
sent les. capacités d'investisse- 


font gonfier l'en inté- 
rieur, tandis que Ia dette exté- 


Une intégration 


en ordre 


{Suite de la page 37.) : 
d'action des 


des fonctions spécifiques, sans 
souci du type d'établissement 
concerné, avec, comme souci 


majeur, la protection des investis- 
seurs. Ν 


Reste le calendrier de ces 
réformes. Pour les spécialistes 


Frages entre et d'en τος 
profit. De leur côté, les intermé- 


is ont 


δ : F de services de 
in. te de ps 

esoin. Fau Ἐι 

ἘΝῚ places finan- 

morcellement 


dispersé 


la 

source, double imposition...). 

Ti tbilité de recourir à 

des procédures de règlement- 

livraison fiables est abondamment 

citée par les experts interrogés à 
Tokyo. 


ment, assurance-vie, E 
gne retraite. Canalisée vers la 
Bourse, cette épargne nouvelle 
contribuera à accroître la marge de 


Ainsi, la plu des experts 
s'attendent ao. à Fhorizon de 


les membres du « panel” japonais. 


ὑὸς SERGE MARTL . 


Malgré une prospérité relative, 
. … le gouvernement doit accroître 
. la productivité industrielle et agricole 


… Par GILBERT ETIENNE (5) 


‘ellé aussi, devi ; ee 
(13 milliards de dollars à la 


fin de 1987). 


- mérites du secteur privé. De 


même, les investissements 


partis d’opposition, il n'est pas 
exclu que les investissements 


privés augmentent. ia 


qu’il avait battu en retraite. Or, 
aujourd’hui, on ne peut plus atten- 
dre : ἃ la fin de 1988, le FMI a 
accordé 830 millions de dollars au 
Pakistan pour éviter un rééchelon- 
nement de la dette et, en contre- 
partie, le Pakistan s'est engagé à 
budgétaire. 


Bénazir Bhutto se trouve le dos 
au mur dans des circonstances 


impôts des industries privées, 
c'est en même temps s'attaquer à 
des milieux déjà peu favorables 
au PPP. Lutter Contre l'argent 
noir, c'est déranger les intérêts 
établis de toutes les formations 
politiques. 


L'inteligentsia 
s'étofte 


Si l'économie n’a pas encore 
rejoint celle des nouveaux pays 


secteur 
est en train de dépasser le stade 
initial de l'industrie légère. 
Cimenteries, usines d'engrais 
(7) Profcsscer à l'institut universi- 
taire des hautes études internationales 
(Genève). 
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sent, tout comme l'industrie des 
machines-outils et des équipe- 
ments électriques; l'assemblage 
de camions, tracteurs, voitures, 
scooters comporte 1 une indigénisa- 


Malgré un fort exode des cer- 
veaux, l’intelligentsia s'étoffe. Les 
ingénieurs pakistanais et jeurs 
entreprises décrochent des 
Golfe, en Libye, 


jabet s’exportent. 

Des écueils se profiient néan- 
à l'horizon. Tout d'abord la 
démographie. Le Pakistan est un 
peu la lanterne rouge de l'Asie en 
matière de limitation des nais- 


boom pétrolier (ce qui réduit 
aussi les rentrées devises). 
Malgré les efforts récents du gou- 
vernement, la population 
(103 millions d'habitants en 
1988) risque fort de passer le cap 
des 150 millions peu après 
l'an 2000. 

Autre souci : malgré des pro 
grès sensibles. les exportations 
restent très en deçà des importa- 


6000 MUTUELLES, LA VIE PLUS SEREINE 


= | La vie plus sereine? C'est un espoir. 6000 mutuelles le partagent avec 
νους. [ἐς 6 000 mutuelles de la Mutualité française. 


tions : 3,5 milliards de dollars 
pour les premières en 1986-1987 
contre 5,8 milliards pour les 
secondes. Les industries doivent 
accroître leur place sur les mar- 
chés extérieurs avec des produits 
moins chers et de meilleure qua- 
lité 

Reste la production d'électri- 
cité, où l'offre ne parvient pas à 
satisfaire la demande, ce qui 
grève le fonctionnement des 
usines. 

Enfin, dans le domaine agri- 
cole, le Pakistan s'appuie sur le 
plus formidable réseau d'irriga- 
tion du monde. Les trois quarts 
des terres (surface brute, incluant 
les doubles récoltes annuelles, soit 
16 millions d'hectares sur 20 mil- 
lions cultivés) sont irrigués, mais 
de manière insuffisante pour pro- 
mouvoir les futures hausses de 
rendements. D'énormes investis- 
sements sont nécessaires pour 
améliorer la maîtrise de l'eau. 

Ces tâches interdépendantes 
relèvent de l'art du possible, 
moyennant une situation politique 
relativement calme. En d’autres 
termes, il s'agit d'utiliser au 
mieux les forces vives de la 
nation : hauts fonctionnaires com- 
pétents, industriels qui, moyen- 
nant un climat favorable, savent 
se montrer dynamiques, paysans 
entreprenants, depuis les grands 
propriétaires jusqu'à tous ces 
cultivateurs de quelques hec- 


τς C'est leur raison d'être : les mutuelles ont été créées par des hommes et 
des femmes comme vous qui voulaient se mettre à l'abri des coups du sort. 
Cest leur métier : les mutuelles sont aujourd'hui des entreprises de vie 


qui recherchent, innovent, investissent 


pour votre avenir. La dynamique de la 
solidarité, c'est le plus des mutuelles. 


La vie plus sereine, vous y avez droit. 


Mutualité française - 255, rue de Vaugirard 75719 PARIS Cedex 15. 


MUTUALITÉ 
FRANÇAISE 


DES ENTREPRISES DE VIE 


La chronique de Paul Fibre — 


L'y ἃ quatre ans, l'Institut de l'entre- 
prise avait organisé un congrès dont 
l'énorme succès révéla un phéno- 

mène qu’on ne faisait que soupçonner : 
la popularité de l'entreprise en France. À 


s'étonner de voir s'ébaucher en France, 


depuis quelques mois et pour la première 
fois depuis vingt ans, un consensus 
national autour de l'entreprise : pas de 
France prospère sans entreprises 
fortes. » 


Depuis lors, ce consensus s'est, à 
n'en pas douter, approfondi et élargi. 
Plus que jamais l'entrepriss est à l'hon- 
neur. Les raisons pour qu'il en soit ainsi 
ne sont pas fortuites, et tout porte à 
croire qu'il ne s'agit pas d'un phéno- 
mène de mode, car une analyse même 
rapide du monde environnant nous mon- 
tre qu'inexorablement, la réalité, par 
quelque bout qu’on l'aborde, nous 
ramène — ou peut nous ramener — à 
l'entreprise. Aussi la seule question qui 
se pose véritablement au sujet de cet 
engouement, à première vue de très bon 
aloi, doit-elle être la suivante : les 
espoirs que l'on met dans l’entreprise, le 
développement de celles qui existent, 
l'encouragement donné aux initiatives 
pour en créer d'autres, l'importance 
accordée à la «culture» que ces cellules 
élémentaires de la vie économique sont 
censées porter, tout cela at-il des 
chances raisormables de se réaliser ? En 
d'autres termes, la politique suivie par 
tes pouvoirs publics sert-efle l'objectif 
proclamé ? Le cours que semblent pren- 
dre les affaires dans notre pays est-il ou 
non favorable à l'essor de l'entreprise ? 
Certains facteurs ne sont-ils pas à 
l'œuvre, propres à en perturber le fonc- 
Cauet voire à en détruire la subs- 
tance 


Une première contradiction éclate à 
nos yeux. Qu'elle soit très visible ne veut 
pas dire qu'elle soit futile. Le spectacle 
auquel donne lieu, tous les trois ans (la 
prochaine échéance est pour la mois de 
juin], le renouvellement des présidences 
et des directions générales des entre- 


Réalité et bluff de l'entreprise 


prises nationalisées agit comme un par- 
fait repoussoir. ‘Si vous demandez aux 
jeunes, notamment aux jeunes diplômés 


des grandes écoles, pourquoi ils veulent ἡ 
créer leur prorire entreprise; la réponse ἰδ. 


plus probable que vous recevrez sera : 
«Je ne veux dépendre que da moi 
même. » Comme'on est loin des théories 
qui fisurissaient ἢ y a une vingtaine 
d'années! L'idée même “α΄ 
individuelle paraissait dépassée. L'avenir 

ne pouvait appartenir qu'aux très 
grosses unités de production et de distri- 
bution. Et il était de bon ton de penser 
que ces dernières ne pouvaient déployer 
toutes leurs virtualités qu'à.la condition 
d'exercer leur activité ὁπ symbiose avec 
l'Etat. Aujourd' hui, l'aspiration des 


remplir sa fonction : sa nécessaire auto- 


ETTE liberté de mouvement est 
insépersble des motifs qui ont 


᾿ portés par 
la thèse centrale de l'idéologie 
dominante pendant les années 60. John 
Kenneth Galbraith en avait donné 
l'expression la plus achevée dans un 


mais elle était en mesure d'influencer la 
demande, voire de susciter de toutes 
pièces des besoins de consommation. La 


«administré », ce qui revenait à dire qu'à 
n'existait pas en'tant que tel. Ca que 


l'opinion publique et, avant elle, es Ἢ 
… hommes politiques, bien en psine de'réa- : 
D Fur nouvelles épreuves qu'ils avaient 
. été incapables de prévoir, apprirent à : 
admirer chez les entreprises, ce fut, au 
. contraire, leur aptitude non pas à mar- . 


cher sur l'eau mais à savoir naviguer au 
pluë près à travers les écueüs et dans la 
tempête. À partir du momient ou l'entre- 


prise cessait d’être un6 force domine. 
trica pour redevenir un: instrument ἡ 


d'adaptation aux circonstances, son 
image ‘changeaît du tout au tout. On 


l'acceptsit comme un mal nécessaire . 
‘d'abord et bientôt comme une forme : ‘ 
d'organisation supérieure, à force. de. 


savoir se plier aux contingences. 


I est vrai que, entre-temps, les : 


mêmes entreprises, pour faire-face aux 
difficultés, avaient beaucoup Hcencié. 


Mais le retournement de la conjoncture : 
- aida aussi à prendre conscience. de la ᾿᾿ 
face positive de leur intervention sur le: 
marché. Il n’y 8, en fin.de compte, pas ᾿ 
d'autre moyen de susciter des emplois : 


sans rien prendre dans la poche de ceux 


| Ἵ qui en possèdent déjà.un que de créer de 


nouvelles activités marchandes. 


Unè autre idée reçue (ou, en tout ca, ᾿ 


très rarement contestée) durant les 


«trente glorieuses s était que le mana-. 


gement des grandes entreprises échap- 
pait_ désormais au Sontrôlé des 


τ prépondérance . d'une  technostructure 


animée non plus par la recherche priori- 


. … taire du profit, mais par l'appétit de pou- ‘ 
voir pur et simple. Selon la version opti- 


miste {qu'on pouvait lire à travers les 
lignes du Plan français), cette techno- 
structure, plus attentive aux aux aspirations 
de la société qu'on appellerait 


aujourd’hui civile, était enfin en mesure ‘ 


de rabattre les prétentions du capital et 
d'assurer par là même une distribution 


Cette demière vision des choses 8 


. elle-même. été réduite en miettes, où peu . 
‘s'en faut, par lès événements dës αἴχ σα 


quinze dernières années. Le corolisire — - 


: cmrNyen avaitin — de l'évincement au: . ᾿ τον 


moins relatif des capitalistes était, on 
aurait pu s'en dôuter, l'arhénuisement de 
ta part des fonds propres pour:le finan- 
cament des entreprises. Cs fut l'ère de 
ce qu'on appela. le « capitalisme. sans : 


: capital 3, ‘autrement de l'économie_ 
d'endettément. . 


cette époque où l'an fustigeait les. 


délices trompeurs de la société de 
consommation, un .des ‘thèrhes 
souvent développés par ses détracteurs 
était l'opposition entre l'avoir et l'être. 


.La société dite d’äbondance sé payaït, 


én quelque sorte; par une perte d'âme." 
Appliquée ἃ l'entreprise, catte analyse, ᾿ 
faut-il le préciser, n'a guère de significa-- 


‘| l'endettement dons ἃ [5 porte de βόπ 


cette évolution, ce n’est pas, comme on 
pourrait le pehser, les chevaliers blancs 
ou noirs da la finance. L'analyste améri- 
cain Peter Drucker, célèbre théoricien du 


_ manegement, 8 eu le mérite de montrer 


‘qu'il n'y.surait probäblement pas eu 


ΦΌΡΑ, δ τοῖν god “si les . 


tion. ‘ne serait même pas difficile, on Le. 


partir du moment où l’on: prétendait 


- qu'ils gèrent pour le compte d'autrui {la 

= - juger ὃ cette aune le développement de : multitude . des. patits. épargnants .ano- 
τ d'économie tout entière. Une entreprise . 
. ne ‘peut _Prétendre exister en tant 


. nymes}. C’est vrai que les mamagers doi- 


vent à nouveau rendre des comptes. . 


-"Mals à qui? -Rarément -à l'actionnaire 


ἡ ρα, le ps souverit aux. institutions- 


. sante) de l'être. A partir d'un. certain . 


degré d'endettement, on entre. dans : 


: l'ère des apparences, lesquelles, comme 
‘on l'a vu, ne résistent pas au choc des 
… réalités. Le capitalisme .sans: capitäl. . 


c'est l'enffiure du crédit, le bluff'du chif-. 
fre d'affaires pour le chiffre d'affaires. 
La suprême ironie de la phase sctuélle 


᾿ de’notre histoire économique et finan- 
. Gière est que ce sont les raidlers et leurs - 


plus équitable du surplus entre les diffé- - . 


rentes parties prenantes, les salariés de - . 
. l'entreprise et ses cents. ἣν 


 L'ingénuité créatrice 


écrans auxquelles incémbe la gestion de 
l'épargne. C'est là. où la réfonme de la 
.’à.s0n terme apparaît sous son jour le 


; plus dangereux. J'y'ei déjà fait allusion ἢ 
ane a chronique 4 srmaire Précé. 
systématiquement : 


dente: En:favorisant 


D letiaparch hausse au détriment. 
- de La veuve de Carpentras qui « passe un : 


ordre tous'les οὐδὲ ans » et assure per Là 
même la” stebilité de l'ectionnariét des 


. ἃ LEmtreprise durs dis mi 
ques Lesourne, 


At de nain, 


‘au profit soit ‘des créan- | 


ROIS économistes français 
nous parlent à cœur ouvert 
de leurs démarches, de leurs 

références, de leurs méthodes : 
Maurice Allais d’abord, qui, 
avant la consécration du prix 
Nobel, avait été invité à rédiger, 
pour The American Economist, le 
traditionnel papier « My life phi- 
losophy» (1): Serge-Christophe 

Kolm, directeur d'études à l'Ecole 
des hautes études en sciences 
sociales, qui nous expose ses 
convictions et ses analyses sur la 
réciprocité (2) ; et Hubert Bro- 
chier, professeur à l'université 
Paris-[, qui nous livre la substance 
de ses réflexions sur le thème 
FT et science en économie 

« Ma vocation d'économiste 
n'a pas été déterminée par l'école, 


écrit Maurice Allais, er c'est la 


réalité économique à laquelle je . 


me suis trouvé confronté dans les 
premières années de ma vie active 
qui en a décidé; mon métier 
d'ingénieur de l'Etat : le carac- 
tère intellectuellement choquant 
et socialement dramatique de la 
grande dépression: l'acuité des 
problèmes sociaux er la convic- 
tion qu'une analyse économique 
objective pouvait contribuer à 
leur solution. » Nombreuses, 
assurément, sont les vocations 
d’économiste nées dans de sem 
blables conditions. 

« Cependant, poursuit-il, l'évo- 
lution de ma pensée a été tout à 


Jait analogue à celle de Pareto. 


Je suis aujourd'hui plus soucieux 
de comprendre ce que font les 


On vous juge sur votre personnalité, 


SUP DE CO AMIENS 
VOUS AIDE A L'AFFIRMER. 


95% des entreprises considèrent que la per- 


sonnalité est le premier critère du recrute- 
ment (enquête nationale de l'A PE.C. en 
1987) Nous y consacrons plus de 40% du 
temps des éludes. 


Ecole Superieure de Commerce εἰ d'Administration des Entreprises 
18. place Saint-Michel - 80038 Amiens cedex - Tét. 22 91 57 02 


hommes que d'essayer de les 
convaincre. » 

Serge-Christophe Kolm, lui, 
demeure fort soucieux de convain- 
cre. L’ambivalence de nos 


Τέοοι 16 ν a 
le principe Pie ’égolsme et 

recherche de l'intérêt individuel ; 
de lautre, charité du christia- 
nisme, compassion du boud- 
dhisme, fraternité et solidarité des 
éthiques ues, « présque foules 
Les ae éthiques du monde 
mettent la relation de don, ou 
d'altruisme (...}, au premier 
plan». Cette dichotomie, d’ail- 
leurs, a marqué la pensée d'Adam 
Smith : n'avait-il pas, avant d'étu- 
dier les vertus de la rècherche 


. égoïste, par chacun, de son propre 


intérêt — idée centrale du para- 
digme majeur de la science écono- 

mique — souligné l'importance de 
l'ahtruisme chez l’homme, dans 
son Traité des sentiments 
moraux ? S.-C. Kolm, pour 
« trouver une issue économique à 
la loë du plus fort », continue à 
plaider pour la « réciprocité géné- 
rale» et à eu rechercher les 
« conditions de possibilité » 

N'est-ce pas d'ailleurs, comme 
le souligne Hubert Brochier, la 
vocation de la science économi- 
que, comme des autres sciences 
sociales, d’« expliciter les condi- 
tions sociales du vrai, du juste et 
du-désirable » (3) ? Comprendre 
ce qui est, réfléchir sur ce qui 
pourrait où devrait être : voilà 
sans doute deux pôles majeurs de 
l'économie. 

Mais une autre polarisation 
doit être prise en compte : il est en 
effet impossible, selon Hubert 
Brochier, « de parler de la société 
et. à plus forte raïson, d'élaborer 
sur elle un projet scientifique et 
des méthodes de recherche, sans 
avoir sur cette société une vision 
primitive. une Weltanschauung 
implicite ou explicite ». Or deux 
visions majeures s'opposent : celle 
d'«une société fondée sur le 
contrat social et l'harmonie des 
intérèts », et celle d’« une société 
fondée sur la violence et l' ‘exploi- 
tation ». Et, dès lors qu'il n'y 8 
pas accord sur la conception du 
monde, us est bien difficile que 
puisse rger Une « concepiion 
scientifique unifiée ». Si un tel 
accord existe pour les sciences de 


la mature, il est loin d'avoir τό 
atteint pour les sciences de ia 
société. 


Pour Maurice Allais, le clivege : 


n'est pas là : « 7| n'y a de science 
que là où existent des régularités 

es d'être analysées εἰ 
d'être prédites. Tel est par exem- 
ple le cas de la mécanique céleste. 
Mais tel est également le cas 
d'une grande partie des phéno- 
mènes sociaux et en particulier 
des phénomènes économiques 
{.….). C'est là la raison pour 
laquelle la discipline économique 
est une science, et que cette 
science relève des mêmes prin- 
cipes et des mêmes méthodes que 
Les sciences physiques. » Encore 
faut-il respecter la démarche 
scientifique, « partir d'hypo- 
thèses bien explicitées, déduire de 
ces hypothèses toutes les consé- 


quences avec les données. de 
l'observation... ). Une théorie dont 
ni les hypothèses ‘ni les consé- 
quences ne- peuvent être confron- 
tées avec le réel est dépourvue de 
tout intérêt scientifique (...). La 
soumission aux données Pr 
d'expérience est la règle d'or 
domine toute discipline sien 
fique. » 

- Très proche, sur ce point, appa- 
raît le position d'Hubert Brochier. 
Certes il nous met en garde contre 
le « fétichisme » de la méthode. 
Mais, après avoir discuté le pro- 
blème de l’incommensurabilité 
des théories, rejeté les thèses 
« notamment. excessives » de 
Feyerabend, écarté le rejet de la 
notion de sciences sociales, il en 
vient à prôner une « artitude 


d'émpirisme méthodique » :, 


« empirisme car il me semble que 
toute une série de théories ou de 
propositions économiques sont 
susceptibles d'être testées et aïnsi 
d'acquérir un haut niveau ‘de 
plausibilité (...). Mon povsiti- 
visme ici se caractérise simple- 
ment por.un Souci de preuve, une 
volonté de se référer à des fais 
inconiestables quand il faur choi- 
sir entre des idées rivales. L'arti- 
tude contraire me paraît accorder 
une conflance excessive à un 


apriorisme trop facile et révéler ὦ 


1rop sauvent le souhait caché de 
nr Ceres de’ se sous- 
traire à la contrainte e 
fair en ps qu 


Plus sévère est Maurice Allais : 
sur la base du critère de. « {a 
confrontation d'une théorie avec 
les données de l'expérience »,. il 
-condamne « deux sortes de dévia- 
tions : : l'inconsistance logique et 
da négligence des. phénomènes 
‘réels » ; plus précisément, il 
rejette : 

-- les théories littéraires, dont 
le défaut commun « est {Ἰ 
continu de concepts non opéra- 
tionnels, de mots vagues et indé- 


finis, dont le sens se modifie : 


constamment dans les raisonne- 
ments et varie d'un auteur à 
l'autre » : 


— la « mathemarical charla- 
sanry » que constitue le + déve- 
loppement de modèles mathéma- 
tiques tout à fait artificiels et 
toralement dérachés . du ‘réel », 
ainsi qu'un « formalisme mathé- 


- matique qui fondamentalement 


représente. une immense régres- 


sion»; 


- l'économétrie sauvage, 
.« avec toute une floraison de 


Pseudo-théories reposant sur une 
applicaiion mécanique, dénuée de 


toute inrelligence nelle, de l'éco- 


nométrie et de la statistique » : 


— et enfin une spécialisation 
outrancière, « tendance très 
regrettable qui ne cesse de s'affir- 
mer dans le monde des écono- 
mistes ». : 


l'environnement planétaire de : 


l'économie non politique. La 
Revue du MAUSS (Mouvement 
sociales), 1= trimestre 1989. 

- [4 πάπεθ de l'art ἙΝΑ 
montsuel, avrit 1989. : 


usage . 


- IL dénonce..enfin la «+ tyrannie 
des doctrines dominantes (et) 
‘des idées dominartes des tsta- 
“blishments ». Pour lui, «'/e pri 
cipe majeur de la discipline 
scientifique, c'est de toujours 
douter de ce que l'on considère 
comme vrai, d'être toujours prêt 
à examiner Javorablement les 


ques à un dossier consacré aux 
« Devoirs de l'homme : de té 


= Retour du Berne: dela | 
difficulté de provoquer la change- 
| 1989. a 


μά ne locsigé τ 


l'emploi. Prajer. 


mars-avril 1989, 

— Maintien du traitement des 
fonctionnaires σὲ recu de l'épar- 
gne en France ; écarts de saisjres 
en Europa, Economie et statisti. 
Que, murs 1989. 


een de ee 


rares "ἢ 


αάτοο μουν octo paroi 
.ou mondiale, son histoire et sa 
généralisation, les débats de 
Keynes avec Hicks et Hayek, 
Economie appliquée, 1988, re 2 
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considérable du mark au scin du Personnel 

du «modèle vertueux» de Responsable de la 

il est difficile d'imaginer Formation 

que l Allemagne fédérale ne récla- Responsable du 


pas un rôle prépondérant au Recrutement 
la future fédération des ben Directeur des 


Ressources Humaines 


de réserve de New-York. Même si 10 MOIS D'ENSEIGNEMENT 
l'harmonisation politiques éco- 8 MOIS DE STAGE ENTREPRISE 
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ice du rapport Dale avec 
Deus n'eut au décou- Jean-Paul FITOUSSI, 


directeur des études à l'OFCE 

Gérard LAFAY, 

directeur adjoint au CEPII. 

Paul DUBOIS, 

directeur des synthèses à l'INSEE. 

Michel BOYER, 

responsable du « Monde de l'économie ». 
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Si de 15 précarisation 
_ le nombre 


régime 

finalement rejetés ne cesse 
. La part des refus 
durée insuffisante 


du fait de 
d'affiliation aux ASSEDIC et 
correspon- 


les par 
eus. L'intervention de 
I a effet 


alors qu'il était de 25,4 Æ au pre- 
mier semestre, un an plus tôt. 
Dans les motifs à 


é£ 
au cours de l'année, après 16,8 % de 
plus en 1987. 


Pour 1517 000 
d'emploi ἢ ji ta caté- 
gorie 1, au 31 mars 1988, l'UNE- 


lemnisés, toutes catégories 
(2), et 1 130 400 qui 
ne l'étaïent pas, soit 5 % de moins 
qu'un an suparavant. 
Cette comptabäité fait apparaf- 
tre des changements veriables 
Ἧ honmis 


alors 
rapidement que les indemnisés 
(+ 15 % l'an au seu 1887). 


décembre 1988, et celui des 
indemnisés est en hausse. Diffé- 
rentes mesures ont en effet été 
prises entre-temps, dont les 
entrées en stage pour les jeunes et 


Ie 


DIC dénombrait 1 018 600 chô- 
meurs non 


pour les 


hé 


en cl 


non-indl 
1987 (35,8%) et 418 700 en juin 
1988 (37 %). Bien entendu, et cela 


les dispenses de recherche 
d'emploi pour les plus de 55 ans. 
Sujet sensible, à l'origine de ls 
polémique à propos des nouveaux 
Pauvres, elle-même annonciatice 


“est-à-dire au 30 septem- 
1988, 48,4 % — un sur deux 
d'emploi 


leurs droits ou savent qu'ils ne 
répondent pas aux conditions 
nécessaires. 


Radiés de l'ANPE 
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Un signe de la précarisation de l'emploi 


Dans le deuxième groupe, 
itué de 000 


se trouvent les demandeurs d’une 
allocation dont le dossier a été. 
rejeté. Composé à 65 % de 
femmes, ἢ comprend 


beaucoup moins que par le passé, 
qui, en. raison d'un délai de 


terme. - 
Les contours du cinquième 
difficiles à corner, 


groupe sont plus 
-avec 246 700 personnes 


{— 4,5 % en un an). Es 


marginalisation progres SaUÉ TEMOUTCES OÙ SRDS ACCHDPAETE" 
ce + ἐς ᾿ ment social ceux qui sont 
condamnés à subir de tels aléas. 

-- - Mais la vrai question concerne le 


et les syndicats gestion- 
naires de l'UNEDIC. Peus-où main- 
tenir en. l'état πὰ régime 


it fait 
comme on le constate de plus en d‘ 5 qui τ 
pins, le recours au travail précaire serait jen sailsriés privés d'un 
ina tn mod gauement emploi à pen temps avec de lon- 
Hé, et si cctte méthode de ‘le périphérie, palinient tres 
de le main-d'œuvre est ἃ 325. formes d'emploi, plus vulsérebles au 
développer, cela conduira à laïser regard du chômage et qui nécessite 
raient. ane mure n? 
Puisque le modèle du salariat 
. change, ü conviendenit peut-être de 
: 


essentiellement, décidées à effec- 
bénéficiaires de l'allocation d'i de 

᾿ : fort mouvement .de création 
tion [38,9 96). : Lenplos et de ὃ i65 mali 


Selon tes cas, la privation 
indemnité 


ayant rempli les caisses des 


interrompu, 
plus souvent à la suite d'une 
reprise partiolle d'actiisé 


Votre Numéro Vert est un fan- 
tastique outil de développement 
commercial. ᾿ 

τ Ἐπ offrant à vos clients la possi- 

-bilité de communiquer facilement, 

rapidement et gratuitement avec 

votre entreprise, vous améliorez 

.considérablement votre dynamique 
commerciale. | 

‘Passer une commande, s’infor- 

mer sur la disponibilité d’un produit 

ou sur Ses délais de livraison, 

. demander une intervention 

[. 7.  . 7 urmente.: avec votre Numéro Vert, 

- vous développez la qualité de vos 

relations avec vos prospects, vous 

analysez mieux vos besoins, vous 
renforcez votre image de marque et 
augmentéz votre chiffre d'affaires. 
© Le Nurnéro Vert vous permet 
” d’adapter vos offres par une meil- 
leure connaissance des besoïns de 

votre clientèle. 

. _-... … Avecle Numéro Vert, le succès 

# τ répond à l'appel. ᾿ 

| εἰ Βὲ vous souhaitez des informa- 

“tions supplémentaires, contactez 

- "votre Agencë Commerciale 
τς FRANCE TELECOM ou appelez 

‘ notre Numéro Vert national: 


DÉVELOPPEMENT 


Une proposition de loi pour la survie 
des pays les plus défavorisés 


vie 89 es) susciter, per Le biais du 
Sramique Le de orne 

mique du déy 
De as orne 
populations les 


Pour certains critiques, l’aide 
publique au développement (APD) 
de la France aux Etats africains est 


2000 BILLETS 
DE 008 


C'est la valeur des lots que Nico- 
las MIGUET, directeur de lhebdo- 
madaire Business Bourse, va 


Planter vos sous 7" Douze ques- 
tions faciles δὲ amusantes pour 
vous aider à mieux comprendre 
l'univers de vos placements. Un 
milkon de francs de prix sont en 
jeu, dont un premier prix de 
100.000F en espèces. 


La deuxième question est dansie 
numéro en vente dès le 15 avril, 
15 francs, chez votre marchand 
de journaux. 

Business Bourse, 11, avenue Her- 
billon 94160 SAINT-MANDÉ 


---- AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS ——— 
AVIONS MARCEL DASSAULT 

BREGUET AVIATION 
RÉSULTATS 1988 


Le conseil d'administration, réuni 
le 13 avril 1989 sous la présidence 
de M. Serge Dassault, a examiné les 
comptes annuels de 1988 de la 
société mère Avions Marcel 
Dassault-Breguet Aviation qu 
seront présentés à l'assemblée 
rale ordinaire des actionmaires le 
27 juin 1989. 

au Cours 


Les commandes reçues 
de l'exercice 1988 s'élèvent à 
15963 MF contre 13430 MF 
1987, enregistrant aïist une 


8% du total des com 
τ εἰ les avions 
civils 21 %, un certain rééquilibrage 


17661 MF contre 15 545 MF en 
1987. ἢ est done en progres ὡς 

1 rs E 
15h de 70% dm chiffre d'affaires 
total. 


| Le bénéfice après impôcs οἱ proie 


notamment, pOur 


146,4 MF. 


‘augmentation de 25,20 &. 
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ete morte A ΕΟ "OS 


΄ 


Economie Ὁ RS DES SOCIÉTÉ 


sue, δὸς 


λύκων, μεν, 


. Condition sine qua non d'une par- ἀρ ἀδνεῖορρεαισαῖ. Lo fée oué 
ticipation réelle des populations que a, 5 ane large mesure, 
3 la dimension ἀπ déve- confirmé cet œcuménisme à de nota- 
loppement de base, ou «primo- bles excæptions près. MM. Bernard 
», fait donc grave- Holzer, secrétaire général du 

ment défaut. Avec les conséquences Comité catholique contre la faim et 


EMPRUNTS AVRIL 1989 


Emprunt à taux fixe 9% de 1 milliard Date de réglement : 2 mai 1988, 
de francs assimilable à l'emprunt 9% * Durée : 9 ans et 131 jours. 
septembre 1988-1997. Coupon payable: trimestrielement, détermmé per 


que l'on peut imaginer dans nn le développement (CCFD), et 
monde où quarante mille enfants Romy Bremman, président de léde- 
meurent quotidiennement de malnu- cins sans , ainsi 


Favoriser une relance qui ne soit pas . Justice et paix, se sont montrés 


seslement une si réservés. « Encore une lof? », « Le L rs 
aidition de fonds cequaut, eu cle, développement πα se décrète pas 1, τορι ΤΟ Ἐν λ τ Πὐ6- 
de ve ἢ une accentna- “ avant aug- Marge sctuarielle : - 0.42 %en cas de non échange. sur 


Durée: B ans et 154 jours. la base d'un TIOP à 3 mois de 8,625 % équivalant à un 
Toux de rendement sctuariel : 8,88 %. taux actuariel de 9,0358 %, En cas d'échange, le taux 
Taux nominel: 9%. actuariel ressort à 8.64% 

Coupon payable: le 3 octobre de chaque année. Amortissement normal : ir, ὁ 

Le premier coupon payable le 3 octobre 1989 sera de tembre 1998. on a io ἐθρ- 
150 F. . ; 
Amortiesement normal:au pair, en totalité. le 3octobre Armortissament anticipé: possible par rachat en 
1997. Bourse. 


Amortissement anticipé: possible par rachat en Assimiletion: ceï emprunt sera assimilé à l'emprunt 
Bourse. à TIOP 3 mois septembre 1988-1998, Ια 14 décembre 
ronnteeeroheepren δ ΤΘΠΘΛΤΙ 1889. 

9% seprembre 1988-1997, après paiement du pre- «ἃ er A 

fs Bons d'échange: à chaque obligation est attaché un 
mie coupon 9 9 cetotre 1080. bon détachable et négociable séparément Du 


à 20 novembre 1989 au Τ᾿ décembre 1989 inclus. les thu- 
RE OR laires d'un bon Εἰ d'une abligation TOP 3 mois 1988. 


ἮΝ " 1998 pourront les échanger contre quatre obligations 
avec bons d'échange négociables. 8.60% janvier 1869-2001. 
Obligations : 20.000 F. 


1. — Elle prévoit l'introduction Pois déba nie 
d'un nouveau là ΜῊ de là roi participer aux ts, une 8 
her piier politique le journaliste et écrivain Jean 


plau et de région, constitution de tout cas, que les problèmes de l’aide 
au ne laissent indif- 

Férents ni le gouvernement ni le 

2. — Elle institue une «plaque sident M. Stéphane Hessel, amba 


pour 
ἦν si minis! M. Michel Rocard, a Prix d'émission : 20.046 F. 

Er rer pas ne des régions ur récemment chargé - d’une Date de jouissance : 15 juin 1969. Éd ro τὴ 

commissaire « à la survie et au déve: «Τὶ » sur ἴα ἰδοὺ 

loppement » serait chargé de mobil. fait fort de le Selon αὶ, Empruntis Crédit Foncier, soyez les premiers à en profiter 


ser les acteurs décentralisés, de “/2 prise de conscience science de l'inadé- 
Ée μι cnce οἵ La qualf dévelop, mr on 
des re ds are ne rot en OC. μὰ 


l'aide publique, souligne Survie 89. Une indication sur la volonté 
Cette rendrait réguliè- 


<S 
CRÉDIT If FONCIER 


5 milliards de francs 
par an 
Le coût global de cette stratégie 
RL RER ἀς Dane ραν TOTAL MINATOME 
0. τοῦ δὰ ΤΟΝ δ produit inté CORPORATION 
t à 80% les groupe- 
Le complément pl les : ΗΝ 
par 
ités- locales, - Limited Recourse Facility 


on Oil and Gas Properties 


Provided by . 
Crédit Lyonnais 
Net York Branch 
dec as of December 4, 1987 


2 Doeumeriey Agent 
and Bai LOYR AGeRt 


péenne. ᾿ 
Reste à savoir si la proposition 


© ERRATUM. — Une coquille 
nous a fait écrire, dans le bulletin du 
Monde daté 16-17 avril intitulé 
« Zones d’ombres », que le déficit du 
budget des Etats-Unis devait êtra 
ramené à moins de « 100 mikions » 
de dollars en 1990, s'agissait évi- 
demment de 100 milliards de dollars, 
comme l'indiquait d'ailleurs claire- 
ment l’article de Jan Krauze consacré 
te même jour au même sujet. 


[OS PROJETS 


tenu de ce résultat, il sera ARTE 
proposé à l'assemblée générale de 
distribuer un dividende de 4,60 F. 
per action (sait 6,90 F avoir fiscal 
compris). 

Le Président a souligné que 
Fannée 1988 avait διέ très à 
tante ΕΒ τδῖρου da Ἰεσία ra 
tif du programme Rafale qui doit | ὁ. 
assurer l'aveair de notre Société. Il a: |- 


LAFARGE CORPORATION 


poursuivi sa politique : | 
— de réduction des coûts et de sa 
isation de ses usines afin ἘῸΝ 3 ᾿ : 
d'améliorer sa compétitivité, ne MED “ 
— de développement de la coopé- Chiciso-- Los Angeles ο Houston » San Francisco 
Te τρις Atlanta ὁ Miami s Dallas » Boston 


— d'élargissement de ses activités $ 250,000,000 
dans le domainc spatial Ὁ Letter of Credit Ἷ 
green pepmepenns μή πὰ Mg Credit Fociiy & : —— 
Re cffre d'affaires comolidé DIT ΩΝ CREDIT L ONNAIS 


s'élève à 18 819 MF contre 
15030 ΜῈ en 1987. I} est donc en 


Crédit Lyonnais 


Mew York 
October 1988 


Le bénéfice net consolidé s'établit 
à 427,7 MF contre 185,6 MF en 
1987. 


Pat 


VA τὸ 1 (δ PATATE AU Ὁ. te Se Ὁ ΠῸ (Ὁ ΤΊ ΕἸ PRET “ΤΙ ΤΊ GE ὅν Ὁ στῶ, ὁ 


sven 


1 ἐπ ὦ τὸ ὨΤΊ.Ὁ ἔν δὶ τὴ πε ἐξ οἰ δ A 
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30 millièmes de seconde ? Ou 30 secondes ? 
2e | AS 
Pour l’image de synthèse, ; 
| | MR | I bi if. 
de toute façon, nous n’avons qu’un seul objectif : 
être en tête. | Fier 

: Il y a dix ans, le mot même d’image de synthèse n'existait pas. : - st 
Aujourd'hui on le trouve partout. ΝΝ Re 
ΐ Cela commence avec l’image de synthèse en temps réel, qui change Ft à nee TS 

tous les 30 millièmes de seconde, et que nous fabriquons dans tous nos | | Li. LUE 

simulateurs de vol (nous produisons 60 % des simulateurs pour Airbus), — te ee 
! de conduite de chars (nous sommes les premiers au monde), ou de | us ie es 
. contrôle de centrales nucléaires. - RUE σου προς ΩΣ αν 
; Et cela va jusqu’à l’image en 3 D des films publicitaires de LT Led 
30 secondes ou plus, des logos, de l'habillage télévision, utilisée. ©". . Horus 
mêmé jusqu’à des applications en architecture et en design industriel. . - 
b Agissant en pionnier irinovateur dé cette image de‘synthèse, Thomsort-- "+: : 
: Digital Image a développé et commercialisé le premier logiciel Ὁ : 
- d'application pour l'audiovisuel, l'architecture, le design industriel. 
ἕξ ὦ C'est aujourd'hui le plus 
" vendu en Europe. Eu 
: ; EF “ ὍΣΣ ἡ Quelle que soit l'image qu'on ᾿᾿ 
AN ΠΡ synthétise, c'est l'avenir. ΕΝ 
ἱ ᾿ τῳ Quelle que soit l'image, Thomson sera 


dans ce secteur, à la place que nous 
mm VOUIONS toujours avoir. En tête. “ς΄ 


cr 
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‘Economie 


DEMAIN AU SICOB 


ba mate Nqute | RADIO CLASSIQUE AFFAIRES 
Michelin publie cigare ET INFOMART, 


C'EST TOUT UN PROGRAMME. 


bilan de Michelin pour l'exercice 
écoulé reflète aussi les efforts 
exercés l'avenir. 


ment amortie et action «Β », οἱ 
2,35 F par action « À > de capitel. 


Infomart fait le point chaque jour, 


a st sur l'actualité technologique. 


Radio Classique FM. 1011 MZ 


εἰ merce prononcer 
tuite (1 pour 20) dans les prochains devra 
Arnauls de se consacrer plus com- taie ( ) nière fois fin avr — (Corresp.) 


- = (Pmbllcié) 
PROBLÈMES DE QUOTAS D'IMPORTATION ? 


πὸ à 
Pour Jean Dromer, énerque et à 

pecteur des finnces de βοῖκαπιο ans, Sérieuse société peut importer pour votre compte, employant le 

Reef gelal ancien) 700% quota disponible dans son pays ÎCEE). 

a On:assura une collaboration professionnelle, expérimentée et discrète. 

side di sation Le Ecrire à : MLEQGER - NTERCONSULTA ΑΘ = 
ὯΝ groupes les plus importants oblerstrasse, 88 - CH-8044 ZURICH INFOMART 


INFOMART AU SICOB : HALL 5 - STAND 5 1503 


AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS 


uadus 


OFFRE PUBLIQUE D'ACHAT 
de 


INTERNATIONAL PAPER 


Suf 


AUSSEDAT REY 


BANQUE DE L'UNION EUROPEENNE 


Forte hausse des résultats consolidés 


pays en voie de développement. Il tient 
compte également d'une charge exception- 


Le Conseil d'Administration réuni sous la 
Présidence de Monsieur Paul Albert. ἃ exa- 


L'offre publique d’achat d’International Paper 
sur la totalité des actions Aussedat Rey 
au prix de 
675 F par action 


. sera close 
le 20 Avril 1989 inclus. 


Tous les actionnaires d’Aussedat Rey sont donc 
invités à prendre contact avec leur intermédiaire 
(banque ou société de bourse) dans les délais Les 
plus brefs. 

Une note d'information ayant reçu le visa n° 89-97 
en date du 17 mars 1989 de la Commission des Opé- 
rations de Bourse peut êrre obtenue sans frais auprès 


de : ᾿ 
᾿ MM. LAZARD FRÈRES & Cie, 
121, boulevard Haussmann, 75008 Paris. 


miné les comptes de l'exercice 1988. 


Résultats consolidés en hausse 
de 50 % (hors plus-values) 


Le résultat consolidé (part du Groupe) de 
la Banque de l'Union Européenne s'élève à 
F. 332 millions contre 155 en 1987. Filiale de 
la Compagnie Financière de C.I.C., la Banque 
de l'Union Européenne consolide les comptes 
d'U.I.C.-SOFAL (Banque), Omnium de 
l'Union Européenne. Omnium industriel et 


{établissements ). Magrin 
SA (société de bourse), Banque de l'Union 
Européenne en Suisse. 

Le résultat mclut pour environ Ἐ. 100 mil- 
lions la quote-part de plus-value réalisée par 
J'U.LC. sur vente d'immeubles. Hors cette 
plus-value, il progresse donc de 50 %. 


Risques souverains provisionnés 
à plus de 50 %. 


Le résultat social de la B.U.E. s'établit à 
F8L6 millions contre 80,5en1987 Il s'entend 
après une dotation nette de F. 402 millions 
(252 en 1987) aux provisions. essentiellement 
consacrées à la couverture des risques sur les 


nelle de F. 51 millions correspondant aux 
indemnités versées au personnel dans le 
cadre d'un plan de dépant volontaire. L'exer- 
cice ἃ enregistré une plus-value exception- 
nelle de F. 204 millions sur la vente de succur- 
sales, laquelle a donc été entièrement 
affeciée aux risques souverains désormais 
provisionnés à 50,7 % (40 % en 1987). 


Accélération de l’évolution 


La spécialisation de la Banque et de ses 
filiales a été accrue. Elle se traduit tant par un 
renforcement des activités de participations 
et de marchés que par un renouvellement en 
profondeur de l'approche bancaire. La réor- 
ganisation qui en résulte permet de ramener 
les effectifs de 1400 personnes à moins de 1 100 


personnes en une année et d'accroître la pro-" 


portion de personnel hautement qualifié. 
Certe évolution, qui sera poursuivie en 1989, 


donnera lieu à de nouvelles intiatives dans le - 


domaine de l'intermédiation. 


Hausse du dividende 


Le dividende qui sera versé à [ἃ Com je 
Financière de CL. RE 
hausse de 30 % sur 1987. 


C.estdeF. 63 millions, en 


PORTER X 


RTE 


36 © Mardi 18 avril 1989 0e La 
ἁ 


Ϊ ,. 3 
.Φ 
" La Bourse de Paris PRE 
ù Π DE LA BOURSE DE PARIS 
à son plus haut niveau rep ΒΕΡΗΒΙ.. 
ἐν à ‘ET DES ETUDES ECONOMIQUES) 
᾿ Indics CAC Base 100 = 1981 κκεῖκαι péoir. de bese 100: 51 décembre 1988 = ᾿ 
Γ 3 μέσας = 
t 
ἑ Ε 
Ἵ 50 
De sion de 0,49 %, porté à 0,89 % vers 30 
£ ΤΊ heures. # ne parvenait pas toutefois st 
h à conserver tout s0n avantage et dans 860 
Ἑ F'après-mici s'inscrivalt à 0,51 36 envi = # 
μὴ ron au-dosaus de son niveau précédent. Le 
E 325 
N'importe $ Le record officieux étabñ 

‘ par l'indice CAC à La veille du week-end TT ἐν 
ς a été homologué. Le Bourse pisne CEP.Comse 1559 
4 Maintenant au-dessus de 566 sommets CGL hiemetiqe ane 
v et se trouve à 84,6 % au-dessus de Ces d'Or se 
Ἑ son plus 088 niveau touché le 25 jen- CU … δῖνος 
1 vier 1888, soit trois mois après le en 25 ἡ 
5 À krach. Mais ce n'est pas pour autant ‘556 > 
τ = Ξ 
: ι μιν νὸς NAN τας δὲ gps ours, Fame CHE ἀνπὰ δε ταν on mien δ, 
d l L'indice CAC devait, lundi tôt (460,4), le 26 mars 1987. 
£ | 17 avril, atteindre son plus haut pr a got fr Vos tuss ὅταν wribie ΣΈΣΑΣ ΒΕ 
JA niveau historique, battant ainsi δα créé en 198} et qui repose sur quel- Valeurs étremgères ----κςς- à 
Ë | précédent établi deux ans que deux cent quarante valeurs 
3 Euris prend depuis Le d er de : μ΄" 

t ᾿ | τ rapprochai régulièrement scnbseo ge 
FE: 20 capi Tatteind: em pe : [era 4 | 

! ἱ l'atteindre premiers jours de. 
Σ ' Φ ω : de mo 6 février, butant à 457,3. ᾿ km 
a Attendue re plus gene Sociéois ΓΝ 
y 5 ἃ a semaine, cette formance 8 

La société d'investissement Euris, Sn ἄν. 

7 que préside M. Jean-Charles rendue possible par le pabeapon 


" 8 3 ment satisfaisants, qui 
des finances, vient de prendre, pour marché. 


joa de 20 % dans le capital de la Depuis le 1 janvier, l'indice 
une filiale du paies Bol- | CAC a progressé de 10 Ὁ ct les ana- 
loré. Cette participation a un carac- | lystes financiers n'exctuent pas de le 
tère de réciprocité puisque Sofical | voir franchir la barre des 500 points 
va entrer pour 5 “Ὁ dans Euris. d'ici à décembre, soit un potentiel de 
Sofical est, dans la nébuleuse de | Seins de 8 %. 
M. Vincent Bolloré, la société finan- Après Bruxelles et Tokyo, Paris 
cière qui contrôle les activités de | est ἰδ troisième grande place inter- 
transport et notamment la SCAC. | nationale à pulvériser tous ses 
Bien qu'on s'en défende chez Bol- | records d'altitude. Les autres, New- 
loré, la collaboration avec Euris est | York, Londres, Francfort, Milan et 
de nature à épauler, le moment | Madrid, sont encore loin de leurs 
venu, l'offensive du groupe plus hauts niveaux atteints juste 
Pied de mani ifica- | avant le krach d'octobre 1987. 


tive dans la Société maritime 
Vieljeux. D. 6. 


ΓΌΡΤΙΟΝΞ D'ACHAT | OPTIONS DE VENTE | 


ὅς } αν] μας EX -. 


LP Om AMI GR τὸ σι ὦ τε Né ὡς 
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MATIF : 
Notionnel 10 96. -- Cotation en pourcentage du 14 αντῇ 1969 
Nombre de contrats : 54 745. 


EUROCOM 


1988 : PROGRESSION SOUTENUE franc), en bare de tie che à οὐ 
: DE L'ACTIVITÉ ET DES RÉSULTATS Senniss τς Bert À 1203 τὴν. Lee, Là 
3 ΞΕ - livres (1.28 milliard de ον * 
! Premier groupe français d'entreprises de communication à ν “-᾿ ᾿ 3 
l vocation internationale, EUROCOM est le premier eu Europe conti- cie nes We, EE 
: nentale et le sixième holding publicitaire mondial. Présent aussi at de ue des Lente Na 
dans le consulting et l'emballage persannalisé, EUROCOM contrôle siomisies εἰ 8 ᾿ τ 
ὶ ou participe à des sociétés implantées dans vingt-six pays. Bécnré Led Coming μεεβάτι de men τς 
Ἢ Le conseil d'administration d'EUROCOM SA, réuni le 11 avril Ciristie ge ls red ἐς 
1989 sons le présidence de M. Pierre Dauzier, a arrêté les comptes 
Ν de l'exercice 1988, qui seront soumis ἃ l’assemblée générale mixte τε 
: du 26 juin prochain. DT 
720 “4 
Ι 12 ie: 
11 τὰ 
Ϊ 3 | 
' 2490 : PARIS ONSEE bese 100: 30-12-99] 5 
ΠῚ Dollar: 6,29F ἢ 1 po είῤιση re 
Ë 2.600 Valeurs françaises. 109,3 1453 Su 
Valcurs étrangères : 1099 [09 JAUNE, 
(SbE, base 100: 31-1281) ue 
(Sb£, base 1000: 31-12-87) 9 
! Indice CAC 40 .. 166716 168296 | 
; 2833] +636% Ode in “ss Fa | 
es 127,6| +37,7% OR ἀν Τ᾽ Η 
ὲ A (indice Dow Jones) 
RATES = ue ἐς 
. ; Ν 
τ ΒΞ’ ἘΣ | 
.] 369,7} 552 +43% ; 
œ 
El laspne she) PE de : ᾿ : ᾿ 
Toutes agences à 100 55 selon k ne EE ee ΟΝ τδιθου larcil  1avi ne 
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Indice général ᾿.. 24574 ἐγ 


comprend, pour La première fois, équivalence 
ΕΗ π 1-01-1988 dans le cadre des accords HDM et 


ÎER/W 
599. EUROCOM ἃ revendu ipation dans RESTAURAP-FREE- 
FAO rois papas 


place sur le marché français, ct du groape HDM qui, pour Ia 
deuxième année consécutive, est l'enseigne qui a connu La plus 
forte croissance au niveau mondial : +40 %. 


— La réussite du groupe BÉLIER, qui is six mois 8 enregistré 
des succès importants en prospection le montant s'élève 
350 millions de francs. 


— Les performances du groupe TECHPACK. INTERNATIONAL 
TPI dont le chiffre d’affaires a progressé de 21,5 % et le bénéfice 
act consokidé de 38,4%. 

des actionnaires ia distribution d’un dividende net de 30 F par 

action, contre 23 F au titre de 1987, soit une distribution de 

47,1 millions de francs en augmentation de 30,7 96. 

Sur proposition de M. Pierre Dauzier, M. Alain de Pouzilhac a 
ét£ coopté comme administrateur d'EÉUROCOM et nommé 
président-directeur général 

ot en mieu donnees ets de IE Far 
général] et sera appelé, par ailleurs, à exercer au] Pierre 
Dauzier, président d'Havas, des fonctions de conseiller dans le 

M. Pierre Dauzier, président-directeur général d'Havas, reste 
administrateur d'EUR M. 
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38 © Mardi 18 avril 1989. 


ÉTRANGER 


3 La situation au Liban. 

4 Le projet d'élections dans 
les territoires occupés. 
5 Le voyage du premier 
ministre chinois au 


Japon. 

8 URSS : selon M. Chevard- 
nadzs, les responsables da 
la répression de Tbilissi 
seront sanctionnés. 


Selon le « Times » 


Selon le Times de Londres, 
M. Mohamed Javad Larijani, vice- 
ministre des affaires étrangères 


Toujours selon Le Times de Lon- 
dres, l'ambassadeur de l'Iran auprès 
des Ar ro rs subi le 
même sort. 13 ini 
Had partageaït les opinions 


Meurtrier présumé de 
dix-huit vieilles dames à Paris 


homosexuels, Thierry Paulin 
s'introduisait, d’après les enquê- 
teurs, dans l’appartement de 


seules, pour upart octo- 
génaires, n'hésitant pas à les tuer 
pour dérober x εἰ 
ainsi alimenter son train de: vie. 
ΑἹ au cours des différentes 
et ises comme un 


ἘΕ 


seul 
En janvier 1 Thierry 
arrité pour ds affaire, avait 


Adultes 


STAGES INTENSIFS à L'Erl 


GR: ESPAGNE : USA :ITALE : RFA :ALSTALE 


LA LANGUE 


QU'IL VOUS FAUT | 


Stages sur mesure, généraux Ou spécialisés 


Voyage Formation 
53. rue de Rivob 7500! PARIS 
Tél. (1) 40.28.00.65 
V.F Les Langues en V.O0 


SCIENCES. 
ET MÉDECINE 


A CDEFGH 


10 La préparation des élec- 


12 Les «tables rondes», 


44 Cinq élections  canto- 


POLITIQUE 


SOCIÉTÉ 


16 Un entretien avec M. Claude 


tions européennes, Evn. 


nouvel enjeu du conflit en de 
Corse. 


nales. ‘ 

- Point de vue : & Denain, 
la ville», par Jacques 
Toubon. 


18 L'attaque à main armée 


Condé-sur-l'Escaut 


. devant les assises du 
‘19 Sports : le championnat 
de France de rugby. 

23 Echecs. 


À la suite d’une rumeur 


Les PME néerlandaises ont investi 
200 millions de florins 
au cours du week-end 


AMSTERDAM . 
de notre correspondant 


Deux cents millions de florins, 
sait trois fois plus de millions de 
francs, tel est le montant approxima- 
tif et minimum d’investissements 
qu'ont souscrit les petites et 
moyennes entreprises akeriandaises 
entre le vendredi 14 avril au soir, et 
le dimanche 16 au matin, c’est-à- 
dire pendant les heures où leurs 
bureaux sont traditionnellement 
clos. 


taïnes de comptables, conseils et 
notaires chargés d’évaluer et 
d'authentifier les contrats. 


A l'origine de cette débauche 
d'énergies et de calculs, se trouve 
une rumeur : celle-ci prétait 
vernement de La Haye l'intention 
d’abolir le KTS, une prime fiscale à 

Ἶ i et de récupérer les 


Décès 
de Berard-Marie Koltès 
Bernard-Marie Koltès vient de 
mourir du side. Π était l'un des 


i Ouest, puis avec la pièce peut- 
Lee Pins Achevés, Dans Ta τοῖς. 
€ de coron, affronter 
« dealer », qui π᾿ rien à vendre que 


« dealer » créé par Isaach de 
Bankolé, tandis qu'il préparait 
Retour au désert, avec ueline 
Maïllan et Michel Piccoli, présenté 
au Théâtre Renaud-Barrault, 
l'automne dernier. 

Le théâtre de Bernard-Marie 
Koltès raconte la rage de survivre 
chez des êtres terriblement humains 
qui se cognent à des murs. Il a été 
traduit et joné dans plusieurs pays 
d'Europe, dont les Pays-Bas et 


(WIR) avait couru avec tant 
ins la ᾿ 


que et 
bien d'autres avaient décidé, en 


pris : le WIR fut effectivement 
annulé. Et, à en croire une nouvelle 
rameur, l’histoire serait sur Le point 
de se répéter avec le KTS. 


CHRISTIAN CHARTER. 


Pechiney fait appel 
aux marchés financiers 
pour 5,3 milliards de francs 


et l'acquisition d'American National : 


Can, Pechiney a obtenu de son 
nero ἢ ic l'autorisation de 
procéder usieurs opérations qui 
lui permettront de recueillir 5,3 mil- 
liards de francs. D'une part, le 
groupe va introduire en bourse 25 Ὁ 
d'une nouvelle filiale, Pechiney 
International, qui regroupe l'embal- 
lage (ANC et Cebal), les compo- 
sants aéronautiques (Howmet aux 
Etats-Unis), ct les participations 
dans trois usines d’électrolyse (Aus- 
tralie, Canada, Pays-Bas). 19,1 mil- 
lions d'actions Pechiney Internatio- 
mal seront vendues au prix unitaire 
de 196 francs (soit une valeur totale 
de 14,976 milliards pour la société) 
ea France et à l'étranger, avec une 
tranche prioritaire pour les porteurs 
actuels de certificats d’investisse- 
ment privilégiés (CIP). 

D'autre part, Pechincy va aug- 
menter son capital de 2,6 milliards 
de francs par. émission d'actions 
ordinaires souscrites par l'Etat et de 
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32 L'UNEDIC rejette un 
nombre grandissant da 
demandes d'allocation 


cardio-vasculaires, psycho- 
neurologiques, le diabète et le 


qualité, qui ne cor. 
normes internationales. -Le pre- 
mier vice-ministre soviétique de 
l'industrie médicale et micro- 
iologi M. Lev Teleguine, a 
reçu un « bläme sévère » lors d'une 
récente réunion du comité de 


CPP, sur la base de 340 francs par 
titre. L'Etat ne souscrira pas à 
l'émission de (ΤΡ et mettra en vente 
ses droits de souscription au prix de 
35 francs ce qui porte le prix des 
nouveaux CIP à 375 francs. 


Le 14 avril, Pechiney a annoncé 
pour 1988, 2,004 milliards de francs 
de résultat net consolidé, part du | née lundi 


Superstition 
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groupe, contre 729 millions en 1987 Varsovie, ouvrant la voie à une pO6- commission des affaires in - 


Ge Monde Affaires du 14 avril), | Sible rencontre catre le leader 
pour un chiffre d'affaires de 51,3 Solidarité οἱ le général Jaruzelski. 


ἃς 
milliards de francs (contre Rs fnconte cuire je chef de rencontrer le pape Jean-Paul {1; qui 


ἮΝ 


38,94 milliards en 1987). Ce béné- ᾿ PPpositoe ἐς doit recevoir jeudi prochain ἃ βοὴ 
fice est réalisé après 464 millions de | ἵ τμακαα είν de on τασααα, de ous ï 


charges de restructuration, un solde | doit dorénavant veiller ἃ l'apri 

négatif de 559 millions de produits | tion des accords de la table ronde-et 

et charges hors exploitation et permettre de 

1096 millions d'impäts. ANC, Les deux Hans 
vus 


acquis fin 1988, est consolidé dans le 


bilan, mais non dans le compte de | un peu us d'un mois avant Ja pro- 


résultat. Son chiffre d'affaires pour 


1988 est de 25,74 milliards de | l'interdiction de Solidarité. 


ει 
fase Deux semaines après la fin de la 
en 


De toutes les activités de Pechi. | présence s'efforcent ainsi de s’ 
n«y, c’est le secteur aluminium qui | ter à la nouvelle situation politique 
eregistre la plus forte progression | Le C'est 
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Dan PCR τ ποῦς Ὁ, PRRNEET Ὁ ΤΕΥ. RE “RODIV” 
groupe (4,56 millisrds de francs) | ἐπ comité central à Varsovie, à QUE PAR RODIN _ 


486 milli tppelé 3.6 membres à ja mobiles 
1987 (sur 1,8 milliards). &ne ne devait pas donner lieu à une 


Mastère spécialisé en 
MANAGEMENT DU 


ΕἰΑ], en colla 
41 ieurs d Ἴ 
c'e nd nl le et ds entreprises 


. aux attentes des 
technologies et du management des 
linnovakon, de lo qualit: 

Contact : Georges Trucchi 
SUP DE CO MARSEILLE 

Tél. : 91 41 ΟἹ 60 


mastère spécialisé en 


[ 

de partenaires eu 

csiafiques et l'AN.D.CP 
ions et 


inscriptions 
Didier Cazal 


SUP DE CO MARSEILLE 
TL 91410160 


GEMENT 
DES RESSOURCES 
Mastère occrédité par la Conférence des 


Grandes Ecoles, réalisé : 
(Groupe ElAÏ, ἀν Β de Co Marseille . 


“CHAMBRE DE COMMERCE ET D'NDUSTRIE DE MARSEN LE 


DÉVELOPPEMENT TECHNOLOGIQUE 
de Co Mana Chen ΕΑ το τα des Grandes Éco} , rédlisé por Sup: 


la 


eure 
partenaires (EdF, EM, Toial, 


Ce programme destiné aux gestionnaires com: jentifiques répond 
entreprises dans les domaines du marketing és nouvelles 3 
ressources technologiques, de Ἢ 


On avec son γόξεου 
coins, 


ONAL 


Elles disent : “une robe à des 
milliers de fronés, cest de la” 
folie, un budget enfer pour un” 
unique vêtement, non et non" 
Elles disent: “quond on α fait le 
tour de Paris et qu'on ἃ pris 
lo peine de comparer le style et les 
prix, alors on se rend compte que 
Rodin est vraiment le “numéro 1”. 
Sans commentaires : des tissus ἡ 
sublimes depuis 30 F ls mêtre. 


RODIN 


36, CHAMPS ELYSÉES PARIS 


BORDEAUX 
LE TOP-VINS 
S GRANDS CRUS 


